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L'AUTOMATISATION
supprime toute la joie du travail

en méme temps que la fatigue

 

  

 

d
t

par Bertrand CLOUTIER

L.. varicaturistes américaius se sont

emparés du monde de l'automatisation. Mais ils le
vouwnt de deux manières bien différentes. Pour les
uns, optimistes, la vie se déroule facile, plaisante,
sans fatigue. du révesl sonné par un robot qui
apporte en méme temps le petit dejeuner au lit,
lex souliers cires, les vetements brosses, au coucher
en compagnie d'une epouse pumpante et d'excellente
humeur, puisqu'elle ne passe ses journées qu'a «des
Occupations agréables où culturelles,

Pour les autres, le règne de l'automatisation est
un peu l'enfer organise attribué par George Orwell,
l'écrivain d'anticipation anglais. au futur monde
commumste : l'homme complètement déshumanisé,
devenu à son tour l'esclave des mactunes Les
premiers restillats réels d'une experience qui compte
deja plusieurs annees semblent, hélas. donner raison
aux pessimistes

Avant les autres
Certains secteurs de la production americaine

ont adopte Fautonatisation les premiers l'industre
lourde les Laboratenres de precision, et des hranches
Hitec comme les fabriques de disques où certains
produits alimentaires comme les bonbons. Face «
des tableaux couverts de manettes rt de lumaieres
into rmuittentes, une petite poignee d'hommes suffit
à commander à des armecs de runflantes machines

“petit homme” révoité,
son humanité.

Usines de demain
Penetrons dans les mimes de demain. L'une

d'elles fabrique des disques. La main et le cerveau
humains n’interviennent que lors de la pose des
étiquettes, de la vérifirahen des disques et de
l'emballage.

Tes employées sont wi des femmes, toujours
préférées pour cv genre de travaux délicats, exigeant
la précision de l'ai! et de doigte. En eutre, les
femmes s'intéressent davantage à leur travail, si
monotone soitsil. Mai cette monctemie étant
désormais parfaitement atteinte, em croit se trouver
devant un nouveau [ype hammain : celui de la femme
automatique.

Ces ouvrières sont bien payées Un grand
nombre d'ente« celles pamèdent une automobile,
avec laquelle elles se rendent chaque matin à leur
travail. souvent distant de 10 à 15 milles de leur
domicile

luttant pour conserver

Lassitude morale
Elles nent qu'une dema-beure pour déjeuner.

Et cest la dans cette cantine claire eù chacune a
mis un tablier aux couleurs gaies qu'affectionnent
lex Américains, que Von constate quelque chose
d'etrange d'inquictant Ce silence, cette expression
fermes, comme un peu morte des visages. qui
semblaieat tout naturels pendant le travail, au
milieu des machines \rombissantes qui commandent
implacablement le rvthme de chaque geste, se

montage. Elle représente un moyen pour analyser,

organiser et contrôler les provesaus de production

afin d'utiliser le mieux possible les resseurces à
di .

Dans les usines où l'automatisation est Jeplus
poussée, personne ne semble voir um v.

responsable. Ce n'est d'ailleurs qu'une impression.

Ce qui se passe

Les hommes qui attendent le début de leur tour
aux tableaux de contrôle lisent Jes journaux,
nonchalamment assis au pied des manettes Les
ouvriers qui travaillent paraissent n'avoir qu'à

: soit l'immense tableau où les lampes de
diverses couleurs s'allument et s'éteignent, de méme
que les noms, ies formules, les auméros surmontant
Jes manettes et interrupteurs Dans une gigantesque

fabrique de produits alimentaires. une douzzine
d'hommes seulement vont et viennent dans les salles
aux machines, vétus de blanc comme des gymnastes

à l'entrainement. Eux aussi ne font que regarder,
tant la bonne marche des machines que l'état de la
marchandise aux divers stades de ce qui ne s'appelle
plus que per impropriété des manipulations
L'ouvrier, à ce stade, n'est plus un travailleur
manuel. Lorsque tout fonctionne normalement, il
n'est pas mème le contremaitre des machines.

Intervention rare

Deux ou trois fois dans la journée seulement,
des irrégularités dans la fabrication nécessitent
une légère intervention humaine. Manuellement et

Uni autre petit groupe d'hemimes vl surtout de prolongent, spuritieliement, ce n'est pas un travail eréateur.

femmes assure le vontroke des obyets fins M ns à pas acc ces rires, ees bavardages C'est aussi une tâche privée de ces innombrables
T Mas quadyentil  precisément de ces etre d'ecofieres en ruerration, ces plaisanteries, ces heurts humains qui rendent souvent exaspérants le

hunians les prenmers de Vere de la complet vhamatileries mème, qui marquent le moment de la travail des guichetiers des standardistes, des
domination de l'homme sur la machine * Se detente dans tous les Heux de travail. Ces femmes vendeurs, de tous ceux qui sont en contact avec le
comportent ils vraument en maitres ?

La verite oblige à dure que leur attitude a et
le mieux depeinte par deux grands artistes comique <

ne sont pas fatiguées comme le sont des vendeuses
se grands magasins aux jours de pointe. Elles sont
moralement lasses et indifférentes.

publie, et le travail em ateliers Mais ces heurts
mêmes sont la marque de la vie. Et c'est parce
qu'ils en sont libérées, en méme temps que de la

i qui comme A adGent souvent, se sont averes de C'est le premier dex effets constatés de l'auto- fatigue physique et du surmenage, que les employés
too ventables prophetes Charlie Chaplin. dans Les matisation, terme qui me signifie pas seulement de l'automation ont tous crite expression absente,

Temps modernes. avait stigmatise le caractère lintroduction des machines automatiques dans CES yeux perdus, presque tristes.
inhumain de la mecamsation Jacques Tati, dans l'industrie, Mais ausd et surtout une nouvelle Ont-ils l'inconsciente nostalgie de l'ouvrier des
Mon Oncle, faisait de méme à l'aurore de philosophie de la prodæerthen, plus audacieuse que corporations médiévales. qui connaissait La jose de
l'automatisation Encore tous deux montraient-ils le celle d'Henry Ford larsquil conçut la chaîne de la création, et même ceile du chef-d'œuvre ?
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VOICI LES ASPECTS MODERNES
-~

 

par Charlotte RIX

PARIS. — Tout le monde con-

nait la jolie fable de la Cigale et
la Fourmi ? En opposant l'insou-

ciante chanteuse a l'infatigable

travailleuse, La Fontaine illus-

trait deux conceptions de vie:

celle de l'épargne inspirée par un

impérieux besoin de sécurité et

celle de la fantaisie, dépourvue

de prévoyance et dictée par un

optimisme peut-être un peu exa-

géré.

Ce qui était valable au siécle

du grand écrivain moraliste ne

l'est plus toujours à notre épo-

que. Ne sont-elles pas légion les

braves fourmis qui. ayant trimé

toute une existence pour se pré-

parer une vieillesse confortable,

ne possédent actuellement pas

plus que les imprudentes ciga-

les ? Pour se constituer un pécu-

le rondelet qui mettrait ses vieux

jours à l'abri des soucis maté-

riels, elles s'étaient privées pen-

dant des années du superflu si-

non du strict nécessaire. Elles

avaient ainsi accepté de faire des

sacrifices sans s'en plaindre.

Puis la guerre, une évolution

économique constante et entrai-

nant des bouleversements moné-

taires, oni déçu leurs rèves d’une

vieillesse tranquille et matérielle-

ment assurée. Avec leur modeste

trésor, leur espoir de sécurité a

fondu. Ces fourmis se voient au-

jourd'hui aussi soucieuses que les

“eigales” qu'elles avaient tou-

jours un peu méprisées ; comme

elles, elles sont devenues des “éco-

nomiquement faibles”, Mais tan-

dis que les insouciantes et les pro-

digues ont vécu facilement au

jour le jour, les épargnantes s'é-

taient astreintes à tant de priva-

tions, à l'austérité quotidienne.

La jeunesse d'aujourd'hui ne

sait plus quelle vote suivre. Elle

s'interroge et hésite. Le goût de

l'épargne est pour beaucoup de

gens une tradition, un besoin

inné. Mais doivent-ils mettre de

l'argent de côté alors qu'ils ne

sont pas très sûrs de le retrouver

quand ils auront atteint l'âge de

la retraite ? Certes, les lois so-

ciales, apanage de notre siècle,

les assurances-vieillesse dont sa-

lariés et commerçants, cadres et

ouvriers, bénéficient actuellement

dans beaucoup de pays, offrent

en quelque sorte une vieillesse à

l'abri de la misère, parfois elles

garantissent même une existence

fort décente, mais l'individu veut

augmenter ses chances en se

 
Les femmes devraient être bien armées pour la vie

préoccupant lui-même de ses

vieux jours.

La Vérité est comme toujours,

dans une juste mesure, On ne

doit pas pousser le souci de la

sécurité trop loin, Chacun pen-

æra à son avenir sans cependant

sacrifier le présent. Les années

passent si vite! Qu'elles nous

permettent au moins de garder

d'elles un souvenir agréable. Une

détente et des loisirs raisonnables

ne sont ni un luxe ou du super-

flu, ils donnent les forces indis-

pensables pour mener à bon port

la tâche entreprise, ils sont aussi

salutaires que le sommeil. Et qui

songerait à se priver de ce der-

nier?

Des nouvelles méthodes

d'épargne nous permettront de

nous constituer un pécule réelle-

ment à l'abri de toute fluctuation

monétaire, elles nous rendront

moins vulnérables. Si tous les

parents pouvaient donner à leurs

enfants une éducation sérieuse

en leuroffrant la possibilité d'ap-

prendre un métier conforme à

leurs aptitudes et à leurs préfé-

rences, ils ne feraient pas seule-

ment beaucoup pour le bonheur

de leur progéniture, mais ils s’as-

surcraient en même temps leur

propre vicillesse. Caril est évident

que l'enfant devenu adulte s'oc-

cuperait du bien-être de ceux qui

lui ont permis de réussir.

Les femmes surtout devraient

étre mieux armées pour la vie.

Elles se trouvent trop souvent à

un certain moment de leur exis-

tence, face à une réalité pour

laquelle elles ne sont pas toujours

suffisamment nanties. Elles ne

savent parfois rien faire d'autre

que des travaux ménagers cou-

rants, un peu de couture peut-

être, trop peu pour gagner leur

subsistance. Pourtant elles aime-

raient faire un travail utile. Si

leurs parents s'étaient souciés de

leur éducation plutôt que de leur

laisser un peu d'argent suscepti-

ble de maintes dévaluations, ils

 

leur auraient assuré une vie plus

facile.

Le traditionnel bas de laine
n'est plus le symbole d'une épar-

gne sure. Un lopin de terre, un

pavillon construit avec des
moyens très limités, un logement

payé en plusieurs années sont des

assurances-vieillesse mieux adap-

tées à notre siècle qu'une liasse
de billets gardés dans une armoi-
re. Mais il est encore préférable
d'avoir la certitude de pouvoir
gagner toujours son pain quoti-
dien quoi qu'il puisse arriver. En

se perfectionnant, en ne cessant

de parfaire ses connaissances, on

& prépare des vieux jours bien

moins durs qu'en mettant péni-

blement des petites sommes de

côte.

Un autre aspect de l'épargne

échappe encore souvent a nos

contemporains. Si la “ fourmi”

d'hier amassait petit à petit un

pécule pour s'assurer une vicil-

lesse décente, celle d'aujourd'hui

doit verser ses cotisations au

fonds de la Sécurité Sociale.

Meme les cigales, économes mal-

gré elles, sont donc obligées de

penser à plus tard. Mais il y a

encore une autre formule typique

de notre temps, c’est le “ crédit ”.

En fait, il n'est qu’une épargne

forcée avec jouissance imme-

diate.

Pour construire la maison de

ses rêves il fallait jadis mettre de

l'argent de côté. se priver pen-

dant de longues années ; il arri-

vait que l'un ne profitait pas

toujours de ce foyer convoité du-

rant toute son existence, on était

devenu trop vieux ou trop souf-

frant, parfois on mourait avant

d'y emménager. Aujourd'hui c'est

différent et grâce au “ crédit ” on

construit, on achete l'apparte-

ment désiré, et on ne verse l’ar-

gent qu'après l'acquisition et du-

rant de longues années, Bien sur,

it faut pour cela accepter des

privations, mais au moins est-on

sûr de bénéficier à l'avance des

sacrifices que l'on s'impose.

La fourmi 1961, si elle est tou-

fours économe. n’est plus une

victime, elle sait profiter, tout en

pensant à l'avenir. Et la cigale

d'aujourd'hui, si elle reste insou-

ciante ct prodigue, elle n'encourt

plus les mêmes risques que ses

aïeux, Elle serait, dans les pires

des hypothèses, une ‘’économique-

ment faible * lorsque l'heure de

la vieillesse sonnera.

C’est donc à vous de choisir.

(Dopvetght 1961 AFP. 13 Patrie”)  
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Olivia sauve Moulou
Paris volage,
commençait
à l'oublier

Elle s'appelle Olivia. Elle a 22 ans, elle est
brune, elle est belle, libre — elle vient de

divorcer - et elle l’aime. C’est elle qui sauvera
peut-être Mouloudji. Mouloudji ? L'‘interprète
plaintif du Petit Coquelicot “cette chanson

qui eut le Grand Prix du Disque, il y a quelques
années.

Du sana à la solitude …
Chanteur, écrivain.

peintre, Mouloudji, ‘Mou-
lou” pour les amis, fut la

grande vedette de Paris,

dans le Saint-Germain-

des-Prés d'après - guerre
Touchant à tout. il réus-
sissait en tout. Puis. un

beau matin, on n'en parla

plus. Insouciant Moulou …
TH ne faisait pas de politi-
que, nh'appartenait à
aucün clan, était prompt

et léger comme une cigale

et préférait vider des

verres avec des anus que

soigner sa publicité.
Un vrai gosse de Puri-

avec la voix d'une flute

de berger — de berger

kabyle dont i descend par
son pere. Sa mere? Elle

était femme de ménage et

habitait dans la “zone”...

Un clitnat pas tres sain et

qui explique comment. un

jour, Moulou dut aller ~

faire soigne: dans un

sanatorium,

C'était il y à quatre ans.

A son retour. il ne s'enten-
dit pas avec sa femme —

qu'il avait epousee en

picine guerre. confiant

Jeur destin au hasard lis

se séparèrent ... Mainte-
nant, *Moulou” etait seul.
Seul avec sa voix de flute.
dans son appartement à
deux étages de la vite
Chaptal, après avoir laisse
la maison de Vence à celle

Qui est toujours, au regard
de la loi, son épouse.

Plus le courage de lutter
Seul! avec son caractère

aussi, tétu, cabochard. Et
ce fut sa deuxième rup-
ture: il se facha avec le
directeur d'une grande

maison de disques.

— Depuis un an, affire
me-t-il, je n'enregistre

plus. I n’y a plus qu'un
seul disque de moi en

vente. Celui où j'ai enre-
£istré de vicilles chansons
françuises.

En attendant, de nou-
velles jeunes gloires de la
chanson francaise mon-

tent au firmament des
étoiles. Des jeunes gloires
à qui on confie des chan-
sons a défendre, à la radio,

au music-hall. A Moulou,

on ne donne plus rien...

Pourtant sa voix n'a pas
changé, et il est toujours

le meme artiste sensible,

poignant, d'il v a quelques

annees,

Muis il n'avait plus le
courage de lutter. Jus-

qu'au jour ou il a rencon-

tré Olivia chez un éditeur

de disques.

Piaf: “Jaime ce que
tu fais ”

Olivia, Olivia Palm...

une jeune chanteuse aux

ascondances asiatiques, au

personnage entouré de

mystere et de poésie...

exactement le personnage
qu'il faut a Mouloudji.

Tout de suite, ce fut le

coup de foudre. Olivia

toniba amoureuse de Mou-

lou et Moulou amoureux

d'Olivia. Mais ce dernier

& peur de se tromper:

— Voyons-nous, dit-il à
Olivia, el puis nous sau-
rons si nous nous suppor-
tons l'un et l'autre.

Depuis, fidèlement, Oli-

via Palm et Moulou sont

toujours ensemble. Au

cabaret montmartrois, ou

passa Moulou, huit mois

durant, Olivia était tou- 

jours au premier rang
d'orchestre au moment où
Moulou chantait.
A l'Olympia, à la pre-

miére d'Edith Piaf...

Oui, décidément, ça a
l'air de marcher. Mais
“Moulou”est supersti-
tieux et ne veut pas qu'on

en parle. Il n'aime pas se

PUBLICITÉ!

Liberace. se trouvant en Aus-
trahte. donna dans un acces de
pique enfantine en refusant de
jouer du piano. mortfie par la
décision des evditeurs d'une vo
medie musicale à succés qui Ini
avaient interdit d'exécuter des
extraits de la piece au cours de
ses recitals.

Visiblement les artistes savent
soigner leur pahiiéste, mais bien

des fois ils frappent la able
avec un regulier bonheur alors
qu'ils emblent ne pas la cher-

cher,
Les lrish Guard-" dont

Yavten venait datternr à Syd
ney. realisèrent un eclat de pu-
blicité peu ordinaire simplement
pour n'etre pas déscendue du
Super Constellation dès leur ar
rivee.
On attendit fes musicens ne

quinzaine de nunutes pour la
Vérification des visas dans la
grande salle. Max aucun denx.
ne mut le pied à la passerelle.
Un officier de laerogare vint à
l'avion s'enquerir pourquoi kr
visiteurs n'en sortaient pas après
leur longue envolée, Un men
bre de la musique avait perdu
une chaussure! Et le chef hur-
lait toujours: ‘Trouvez dune
cette chaussure ou n'importe
quoi”

 

    

MOULOUDII
H a eu le coup de foudre

faire photographier avec
Olivia.

Comment se conclura

cette idylle? C'est le se-
cret du destin. Mais cet
amour lui a redonné con-

fiance. II va prochaine-
ment enregistrer de

nouvelles chansons. De

tous côtés, on lui fait de

Le vompositeur hongrois Las-
raie fut projeté dans un rayon
de publicité qui lui valut la
renommée quand 200 person-
nes coururent se suicider après
avoir entendu sa chanson
“Gloomy Sunday”. Ce qui ame
na la proscriplion du fameux
‘Dimanche Noir”.

Quant aux chanteurs d'opéra
Boris Christoff et Franco Co-
rell, on Jeur accorda la man-
chette à la suite de la rixe qui
les mit aux prises en pleine
acène pendant une representa-
tion de “Don Carlos”. à Rome
Christoff avait bousculé Corelh
Parce que celuici tentait de
prendre la vedette au détriment
de l'autre Les épées brillerent.
Coredlt finn par blesser son ad-
Versaire à une Main.  Christofl
sauta dans le parterre, cherchant

un medecin pour faire panser sa
blessure.

Tandis que le choeur poussait
un long em, l'auditoire s'esctaf-
fa. Le “macstro” en cassa son
béton. plein d'un juste cour-
feux.

Little Richard, l'ex- chanteur
de rock'n'roll. eut tout à coup
le pressentiment de la fin du
monde imminente. I lança ses
bijoux évalués à $10 mille dans
les eaux du port de Sydney, die

  

mirifiques propositions.
Edith Piaf est venue

applaudir Moulou dans
son cabaret montmartrois.

— Moulou, lui a-telle
dit, moi j'aime ce que tu
fais Tu as beaucoup de
talent...

Moulou a souri.

rit a l'avenir,

IF se.

 

PUBLICITÉ!
LONDRES — Il n'y a pas si longtemps lau cantatrice Maria Callas

se retira de scène au milieu d'une représentation de “ Norma ”, donnée en

Italie, parce qu'elle s'était sentie lésée par les maigres applaudissements
des spectateurs chez qui elle déclencha une explosion de colère.

venait de donner
son dernier chant, “Je mets or.
dre à mes affaires, dit-il. puis
ie me fais baptiser; car la fin
du monde est proche...“ À vou-
lait remettre le sort de son xa-
lut entre les mains des Adven
tistes du Septième jour.

Le poste KWK, de SainiFæu-.
répudia le rock’ n'roll de facon
sensationnelle. Après en avoir
averti les auditeurs, on brisa
chacun des disqu lu raton de

la musique perséeutée, les avant
fait entendre une dernière fois.
A mesure que les disques etaunt
remplacés, les auditeurs perce
vaient netiement le brun see
que rend un disque Juraqu'un
le fracasse.
A ‘Chicago. le dis¢ jhe

Omar Shapli fit parler de ha
autant qu'on le peut dans C-
circonstances particulières. Le-
auditeurs étonnés se deman lè
rent ce qui se passait an studio,
constatant qu’un disque termine
continuait à émettre les son-
d'égratignement de l'aiguille
On teiéphone au poste, person-

ne ne répondit. La police aler-
tée dissipa le mystère. Omar,
tombant de (atigue, s'était en:
dormi aur son pupitre. ot ronfiar

comme un henheureux.

clarant qu’il
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Remède sûr
@ !a jolie Barbara Brown etait
vicume d'un grave accident

l'auto, il y a quatre mois, a

Londres. Elle dépérissait à l'hô-
vital quand, un jour, le produe-
‘eur Kenneth Hyman est allé la
visiter, et lui parler d'un role
important dans son prochain
film. “The Terror of the Tongs”.
Les médecins ont aussitôt noté
un progrès énorme dans l'état

de la malade, Barbara jouera
aux côtés de Christopher lee,

Yvonne Monlaur et Geoffrey

Toone,

Robin-des-Bois
@ \près avoir personnifié

Robin-des-Bois à la télévision

durant quatre ans, Richard
Greene vient de décider d'être
metteurs en scène en même

temps qu'acteur, et dans un

rand film en couleurs intitulé
“sword of Sherwood Forest ™,
pour les studios Columbia. ny

a dejà 22 ans que Greene fait

Au cinéma tant en Angleterre

qu'en Amérique.

Economie
® [… jeune George Hamilton se

wrt d'une cassette datant de
Louis XIV comme tirelire, et y
depose chaque soir toute la
monnaie qu'il trouve dans ses
poches avant de se coucher.

J'ai une Rolls-Royce 1939, dit-
il, et cette auto consomme
beaucoup d'essence. Au point
«que je dois économiser pour ne
pas la laisser au garage. Mais

«lle m'est précieuse pour atti-
rer l'attention des jeunes filles
que j'invite à m'accompagner,
vertains soirs...” Hamilton
tourne actuellement dans “An-
sel Baby”, avec Salome Jens,

Nouvelles d‘Elvis
@ lilvis Presley vient de signer
un contrat aux termes duquel
11 sera la vedette de quatre nou-
veaux films au studio M-G-M,
pour lequel il a déjà tourné
d'un de ses plus grands succès,
“Jailhouse Rock”. On l'y verra
non seulement comme chanteur
mals aussi comme artiste dra-
matique. Incidemment, Elvis a

accepté de donner un spectacle.
le 25 février, au profit des oeu-
vres de charité de sa ville na-
tale. Memphis. Il se rendra pro-
chamement à Hawaï participer

à une campagne de souscrip-
tion en vue d'élever un monu-
ment commémoratif à Pearl
Harbor,

  

Travail sérieux
© Elizabeth Taylor à repris son
travail aux studios londoniens
de 20th Century - Fox, pour Je
film “Cleopatra”. Incidemment,
quand elie travaille, il y a dé-
fense formelle de l'interviewer,
de l'interrompre, de la photu-
graphier. Le seul intrus toléré,
si l'on peut dire, est son mari

Eddie Fisher,

Sur les pas de Darwin
© On prépare actuellement au
studio Metro-Goldwyn-Mayer un
film digne de plaire aux natu-

ralistes. Sous le titre “The

Voyage of the Beagle”, il retra-
cera les aventures du fameux
Charles Darwin lors de son

voyage de cing ans qui le mena
notamment à Tahiti, aux iles
Galapagos et en Nouvelle-Zélan-
e
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Personnage--type

de notre époque
par François NOURISSIER

PARIS (AFP) — Il serait injuste de classer

l'aventure Bardot parmi les autres manifesta-

tions mythologiques ou publicitaires — princes,

noces, dolce vita, etc, — qui lui tiennent com-

pagnie dans la presse et les conversations. Elle

n'a pas toutà fait la mêmeorigine et ne remplit

pas tout à fait la même fonction sociologique

que les autres phénomènes auxquels il serait

tentant et faux de l'assimiler.

Au contraire des Royalties — qui ne servent exac-

mentà rien — et des Milliardaires — que leur richesse

a transformés en Personnages irréels — Bardot fait

partie de notre réalité sociale. En l'exprimant, ensuite

en la transformant.

Personnage-type

D'abord, Bardot est proche. Fille de lu bourgeoisie

parisienne (comme Françoise Sagan), elle est le per-

sonnage-type d'une époque farouchement vouée à

l’'embourgeoisement et la glorification des rites et du

style bourgeois. Dietrich, Garbo, Hayworth, même

Monroe, ont ou furent des images inaccessibles, fasci-

nantes par leur distance même. Bardot habite. passe

ses vacances, traite ses parents, s'habille, possède sa

voiture de série, parle comme tout le monde. En tout

cas, comme ceux des Français auxquels tous les Fran-

çais veulent s'identifier. Il ne s'agit donc plus d'im-

merger des idoles dans une réalité triviale, afin que

réalité et idoles deviennent également confortables,

mais de voir, en Bardot, un double à peine différent.

Elle est quelqu'un qu'on aurait pu. qu'on peut

rencontrer.

Nouveau style

Ensuite. Bardot a inventé un nouveau style de

beauté. immédiatement assimilable par le groupe.

Toutes les secrétaires peuvent s'habiller exactement

commeelle. Il ne s'agit plus d’une reine se déguisant

en bergère, mais d’une reine dont la tenue royale est

précisément une robe de dergère. Bardot, c'est la

bergère couronnée, la jeunefille de Passy—c'est-à-dire

toutes les jeunes filles de France — devenue Person-

nage.

Enfin, ie personnage mythologique de Bardot — à

moitié elle-même, à moitié un condensé dc ses meil-

leurs rôles — loin de rassurer, de consolider l'ordre,

le met sans cesse en question. Et sur un terrain sen-

sible: la domination hypothétique de la femme par

l’homme. Une certaine façon d'avouer à l'homme ses

* faiblesses’ (“En cas de malheur”, “La Vérité)

marquera une date dans les rapports hommes-femmes.

Le personnage B.B. ne sc laisse pas sagement mener

vers les voies conjugales: 1 souffre, se révoite, se donne

à tort et à travers—et tout cula débouche sur la mort.

Mieux,la beauté apparaît comme une excuse eL même

la mort ne signifie plus châtiment. L'ordre — cet

ordre du couple, de la famille — que tous, Princes,

Rois, et Vedettes américaines conspiraient à glorifier,

est bousculé, moqué, dans un grand cinéma de danse,

de liberté, de polygamie et de polyandrie, de cheveux

fous et de lèvres boudeuses,

Mythe tyrannique

Ainsi, sur tous les plans, le Personnage inquiète :

il bouge. Et sa proximité, sa ressemblance, l'apparente

accessibilité du type de beauté par lui mis à la mode :

tout concourt à décupler le pouvoir de sa légende, à

l’étendre. La légende a répondu à un appel, à un besoin,

elle à comblé un vide (comme hier celles de Dean et
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“

Une rencontre Brigitte Bardot-Tatiana Samoiova, à Paris,

Au centre, l'ex-mari de Brigitte, Roger Vadim.

de Brando aux Etats-Unis). Maintenant. forte de cette

espèce d'appui populaire. elle agit en profondeur et

modifie déjà des structures sociales, des comporte-

ments amoureux, des moeurs. Les Princes, les Onassis,

les Townsend,c'était l'éternelle veiliée aes chaumières,

la vieille arme romanesque pour assoupir les hommes

et tenir en ordre les sociétés. Bardot. c’est le mythe

d'abord plébiscité, bientôt tyrannique. Si elle a ainsi

déchainé la passion, c’est que le phénomène était de

taille: pour une fois un personnage mythologique

n'est pas tout à fait aux mains de l'Ordre: il travaille

pour le parti du mouvement. C'est trop dire? Un

million de visages changés: un million de coiffures,

de jupes, de regards changés; des voix différentes

pour parler à l'homme ; des attitudes différentes pour

aimer l'homme ; un nouvel orgueil du corps féminin :

il y a quand même de quoi secouer un peu de pous-

siére...
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«Cesse don: de craindre qu'il sua trop haut pour
le saion...»  
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«Un chapeau peintu- ;

reur de plafond ? »
Qu'est-ce ? 5 Pa
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«Tu sais, chéri, un 4
chien avec pedi- 3
gree n'est pas du LF
tout comme les x

autres. wt
#
Ë

« Une autre cousine qui
vient babiter ici!
Est-ce un hôtel pour

ta parenté ? >
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Faites de
la culture

physique
Aux garçuns qui rê-

vent de devenir étoiles
du cinéma, voici un con-
seil venant tout droit
de Hollywood : ‘Faites
de la culture physique!”
C'est actuellementle se-
cret du succès, et les
diplômés de gymnase
font une dure concur-
rence aux diplômés de
l'école d'art dramatique.

Sonzes à Johnny Weissmuller,
qui a quite sa piscine pour

zrimper les arbres de la junzle
et parkenir aux sommets de la
loire et de la fortune. Un Tar.
tan plus recent, Denny Miller,
a vie sa chance de hivrer comb!
aux lions aprés avoir tromphe
sur les courts de basketball
Deux champions de boxe ont re-
comment fat leur apparition
dans tes studios de cinema Je
poid--lourd Inzemat Johannssen.
dans Al the Youny Men”. et L
poids mi Jourd Archie Moore
dans The Adventures” of Hork

lebetry Finn” une production
Metro Goldwyn Maser

Les muscles sont à la hase de
ces sIICCOS

Le plus musclé des artistes de

cinema est actuellement Steve
Reeves, qui “est revele ut émru-

le du Surhomme dans les films
‘Herculeset “Goliath” and the
Barbarians et qui plus recem-
ment Feuxsissait des exploits en-
core plus  prodisieux dans le
spectaculaire ‘Giant of Mara-
thon”

Cette histoire tirée du trésor
de langenne Grece a ete filmes
en couleurs ave des mulliers
d'acteurs et figurants, et pre-

sente Recves en champion olym-

pique. A la tete d'un groupe
d'athletes, 11 dirige une armee
érecque qui repousse l'invasion
de hordes perses, tant sur mer

que sur terre.

Voies quelques-uns des exploits
requis de Reeves dans ce film,
ll est Vrai que Reeves s'est aussi
merite les litres de M. Pacifi-
que”, “M Amérique”, “M. Mon-
de” et “M. Univers”, à la suite
de concours de culturistes,

Série d'exploits

LU bloque la route des envahis-
seurs perses en faisant rouler
d'enormes pierres du sommet
d'une montagne. IP saute quinze
preds pour atteindre une corni-
che. ll nage dans des rapides
dangereux. LU reussit un mara-
thon depuis les plaines de Ma-
rathon jusqu'à Athènes. Il diri-
ge un groupe de guerriers sous-
marins et leur montre à planter
des pieux sous l'eau pour mieux
intercepter les navires ennemis.
11 {ance des javelots aux pointes

enflamences pour mettre le feu
aux navires perses. !] nage entre
deux caux of perce des trous
dans la coque de ces mêmes na-
vires. Enfin, il sert vainqueur
d'un combat à mort avec le vie
lain du film, combat qui se livre
sur le haut pont du navire ami.
ral de l'ennemi
Comment un homme peut-l

reussir pareils exploits?
Le moyen d'y parvemr, c'est

de consacrer cinq heures
que jour, à la culture pi
de gymnase, à la course & pied,
a la natation et au tenmis. Tel
est te programme de Steve Ree.
ves quand 11 n'évolue pas devant
la camera. FA les jou-s où il
travaille à un film, 1 reussit

  

  

  

 

7. 7 Les muscles peuvent vous donner

, gloire et richesse a Hollywood

en 1950, Steve Reeves recueille des lauriers « Hollywood.

quand même À faire de la cul-
ture physique durant deux heu-
res avant d'entreprendre la jour-
nee,

Secret d'athlète

Cet athlète devenu acteur a
commencé ses exercices phssi-
ques dans sa jeunesse, alors
qu'il livrait des journaux après
l'école, à San Francisco. Il s'est
développé les muscles en mon-
tant à bicyclette les fameuses
rues en pente de sa ville natale
Sans trop le savoir, 11 adopiait
alors l'un des secrets des cul
turistes professionnels: dresser
certains muscles contre d'autres,
grace a son habitude de se tenir
sur ses pédales plutôt que de
s'asseoir. Plus tard. comme étre
diant à l’école supérieure da
Castiemoan, il passa tous ses mo-
ments de loisirs au gymnase de
l'institution. M y appliqua aux
autres parties de son corps les
principes déjà cprouvés pour
developper ses mollets.

Au temps où il livrait ses
journaux, Steve pesait 155 pieds.
Aujourd'hui, il atteint 208 livres
Ses autres mesures: poitrine,
42!'2; taille, 29; biceps, 17, mol-
let, 18.
Avec “Giant of Marathon”,

c'etait la deuxieme fois que
Reeves travaillait pour les stu-
dios MGM. La premuère fois, 1}
y avait tourné “Athena”. avec
Jane Powell, en 1883. On l'a
aussi vu exhiber ses biceps
sur le Broadway, dans “Kismet”
et “The Vamp’

Bien <ùr, ce ne sont pas les

muscles exclusivement qui peu-
vent vous assurer une carrière à
Hollywood. Vous auriez beau
être plus fort que les champions,
si vous êtes laid comme Dra-
eula. inutile d'insister. L'héroi-
ne d'un film veut nécessairement

 
 

      
 

FRANCE
  

un bel homme à ses côtés.
Steve Reeves peut se compter

chanceux sous ce double Fap-
port. Les Français l'ont vite
compris, car ils lui ont décetne
le titre: “Le plus bel athlete du
monde”.
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« Je t'aime bien sir. Mais parfois tu pourrais me mettre
entonr du cou autres choses que tes bras...»
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Pourquoi partir en ménage
 

avec des dettes quand on a le
 

loisir de faire autrement?
 

Chère Madame

Je me mariv va juin prochain, j'ai Z1 ans, Je fori

un mariage duns l'inlimite. J'aimerass avant mon tu

riage veccroir à un thé mes tantes et amies. Pourrats

je le faire dans l'après-midi ou le soir? Devrats ue

inviter mu future belle mère ? De quoi sera fait ce the?

le quoi leur parlerais je ?

Maintenant vosci ma situation financière. Je connais

mon ami depuis cing ans. L'an dernier al s'est achete

une auto à credit. Ayant donné un léger acomple al

devast payer le reste pendant un an. L'auto usagee,

n'était qu'une ferraille. T1 s'ext fait jouer, Après cinq

mois a du ta donser pour $25.00. Il doit contanuer les

patements, 1! en a encore pour $600.00. A moire marge

il en derra encore 5200.00, C'est rous dire qu'il amus-

sera Juste assez d'argent pour paycr la bague, le jone,

le marge et le voyage de woces du trois jours. Je

fais un sulaire moyen et je travaillera: aussi longtemps

que possible eprès mon mariage. Mon ami fuit un tres

bon salaire, mais ayant décidé de se tmarier tres vite

il n'a jamais pensé à ramasser de l'argent. Par contre

mor, J'aurai $1,200 en banque en juin. Comment croyez

vous qu'un komme doive gagner pour payer un loyer

le $60.00 nar mois won chauffé ?

J'ai toujours vécu sans dettes. Fi dés le début de

notre marmige j'en aurai. Trouvez vous normal qu'au

Jourd'hui on éit des dettes en ze mariant ? Mon ami est

bon, compréhensif, doux, sensible, il me qoudrait pas

que j'ate de la misère. Estce que ça coûte réellement

cher pour vivre aujourd'hui? Je ne voudrais pus retar-

der notre marisge pour mme question d'argent. Je suis

certaine que je puis accepter unc petite vie tranquille.

Reponde: moi sincèrement. FUTURE MARIEE.

Ma chère Enfant,

Vous pouvez recevoir, comme vous le désirez, votre

belle-mère el ves tontes ot amies à un thé. Convoquez-les

entre cinq et sept heures ‘au cas où certaines d'esstre

elles, travailleraient à l'extérieur) et server-leur une

salade, des sandwiches et des gâteaux. La conversation

roulera sûrement sur votre mariage. Priez votre fiancé

de venir saluer vos hôtes vers la fin de votre réception,

ainsi les présentations seront faites. Si vous décidez

toujours de vous marier en juin... ce que moi, honné-

tement je vous déconseitie,

J'ai mürement réfléchi à votre problème. Cor vous

en avez un, ma petite enfant...

Vous connaissez votre ami depuis cinq ans. Vous

dites qu’il gagne un gros salaire. Et pendant tout ce

temps, il n'a pu arriver à mettre de côté l'argent suffi-

sant pour s'acheter une voiture... Je veux bien qu il

n'ait pas fait d'économies en vue du mariage, puisqu'il

n'y pensait pas, mais depuis? Tout a passé pour la

voiture ? Que fait-il du reste ? Une voiture d'occasion

teile que celle décrite, coitait-elle donc des millions

Vous m'affirmez qu'il est: travailleur, bon, compré-

hensif, doux et sensible. Vous dites encore qu'il ne veut

pas que vous soyez dans la misère, Et malgré cela, il

n'hésite pas à vous embarquer dans le conjuge, avec des

dettes ef pas un sou en poche pour payer votre installe

tion! Il est pour le moins imprévoyant, avouer le.

Quand vos douze cents dollars suront fendu dans

le ménage, et l'achat des choses indispensables à une

maison, où irez-vous ? Que l’un de vous deux tombe

malade, qui paiera les frais ? Que vous devenier simple-

ment enceinte, et que vous ne puissiez continuer de

travailler, qu'adviendra-t-i1 alors? Votre petite vie

toute simple sera légèrement ébraniée, je vous te dis

tout de suite. Car il n’y a rien de tel pour rompre de

bon équilibre d'un couple, que les soucis d'argent, les

fins de mois difficiles ou impossibles... l'éternelle

angoisse du lendemain

Je sais bien que beaucoup de gens se Marient endet-

tés jusqu'à la gauche. Mais est-ce là un exemple à suivre,

dites-moi ?
Votre fiancé veus aime. Faites-lui comprendre que

vous ne voulez pas qu'il soit humilié dans ses préroge-

tives d'homme. C'est à lui de faire marcher le ménage.

L'argent que vous gagnez vous, doit servir av supplément

ov à la caisse d'épargne. Ce n'est pas à vous qu'il in.

combe de prendre les responsabilités financières. Une

ferame ne doit le fair e dans les cas extrêmes :

chômage occasionnel, maladie de son mari, ou échec

financier subi par celui-ci au cours d'une mauvaise

transaction. Autrement elle se rend, creyer-moi, un très

mauvais service.
Un homme, méme le meilleur, prend vite te pli de

se fier sur se femme pour vivre, quand il n'est pas

vraiment le commandant à son bord. Il n’en a pas tally

plus à beaucoup de ménages pour se briser.

Ne courez pas ce risque. Attendez sagement une

autre année, au cours de laquelle vous verrez bien ce

que votre amoureux pourra faire, pour vous mériter

vraiment.

  

 

  

  

 

 

  

vous he

CIEL

Chère Mademe Proulr.

J'atmerais connaître les pla

netes correspondant a chaque

mois de l'annee.

QUI VEUT SAVOIR

Chère Madame,

Mon savoir en astrologie étant
tout ce qu’il y a de plus limité,

je vous réfère à mon grand
ami, Quillet, où il est dit que:
*... d'après la dectrine de Ms-
nilius expliquée en un poème
de huit mille vers, “Les Astro
nomiques” il y a deux mille

ans, sept astres et douze cons-

tellations influent particulière
ment sur la destinée humaine
et sur les événements.

Ces sept astres sont: Le So
leil, La Lume, Vénus, Jupiter,
Mars, Mercure et Saturne.

Le Soleil préside à la tête: la
Lune ao bras droit, Vénus au
bras gauche, Jupiter à l'estomac,
en continuant de descendre on
trouve Mars, puis Mercure qui
tient la jambe droite, et Saturne

la jambe gauche.

Dans les constellations, le Be-
lier gouverne la tête, le Taureau
le cou, les Gémeaux les bras et
les épaules, I'Ecrevisse la ooi-
trine et le coeur, le Lion l'esto
mac; l'abdomen correspondant

au signe de la Vierge, et les
reins à ia Balance. Viennent en-
suite le Scorpion gouvernant le
sexe, fe Sagittaire gouvernant
les cuisses: le Capricorne you:
vernant les genoux; le Verseau,
les jambes, ef les Poissons, les

le Grand à assigné

awx astres les influences suivan-
tes: Saturne était censé domi-
ner ser fa vie, les changements,
les sciences, et les édifices. Ju-
piter sur l'honneur, les souhaits,
les richesses of la propriété.
Mars sur les guerres, les prisons,
les mariages et les haines. Le
soleil sur l'espérance, le bon-
beur, les gains, et les héritages.

Vénus sur les amitiés et les
amours. Mercure sur les mala-
dies, les dettes, le commerce et
la crainte. La lune sur les
les songes et les larcins. Chacun
de ces astres présidait em outre,
à um jour de le semaine, à une
couleur, à un métal etc

Les douze signes du sedisque
sont les suivants :

Le Bélier: de 21 mars av 21 avril

Le Taureau: du 21 avril au 21 mai

Les Gémeaux: du 21 moi av 2)
juin

Le Cancer:
juillet

Le lion: du 2 juillet au 21 aout

La Vierge: du 21 août au 21
septembre

La Balance: du 21 septembre au
21 octobre

Le Scorpion: du 21 octobre au
21 novembre

Le Sagittaire du 21 novembre
21 décembre
Le Capricorne: du 21 décembre

au 21 janvier

Le Verseau: du 21 janvier au 21

février

Les Poissons: du 21 février av
21 mars.

  

du 21 jwin au 21

x + 4

Chère Madame

Je voudrais savoir «4 3e pour

rais deventr aide garde malade

dans le. hipitaus. même su j'ai

échoué en français (ma matière

mortelle) en neuvième annee ?

Jar reussy tout le veste et j'ai

meruis tellement apprendre ce

metier. Où m'adresser pour sut

vre le cours?
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UNE QUI A PEUR DE L'AVENIR

Chère Mademoiselle :

Adressez-vous dans n'importe

lequel de nos grands hôpitaux

pour obtenir ces renseignements.

Je crois qu'en y a tellement be

soin de personnel déveué que

l'on fera une petite exception

pour veus et voire français...

devant votre évidente bonne vo-

lonté à servir. Je vous souhaite

toute la chance possible.

 -

Chere Madame

Je soultre d'un omplere a

~anse de mes jambes Mes eus
won ne collent pas ensemble ain
qu mes motlets. Cepentant mes

genoux collemt ensemble Est-ce
que cela reut dire que pan tes

Jumbes croche" Que face pou

les rendre droites? Anse at
te teint tres tonce do. ,e port r

de

-

vetements fonce, on chair"

QUE AIME IT ;
COMME ! AUTRES

   

 

Chere Mile,

Un médecin pourrait vous dire

si oui Ou non vous avez les jam

bes croches. ll m'est impossible

de le faire sans vous avoir vue.

J'inclinerais a croire que vous

êtes très maigre. Est-ce possible?

Porter ce qui vous convient.
Certaines brunes, du type espe:
gnol ou italien peuvent très bien

porter du noir. Mais si les ceu-

leurs claires vous rendent plus

iolie, n'hésitez pas à opter pour

elles. Etre élégante c'est porter

ce qui nous sied...

x +

Chere Madame,

C'est avec jou que je vows 1's
chague semaine. À mon tour je
rous demande conseil. Où dois-
je m'adresser pour swiore un
cours d'assistante garde-malade,
a Montmagny ? Aussi j'ai 17 ans,
je mesure 56" et je pèse 146
livres, est-ce normal?

NOUVELLE ARRIVEE
A SEUTALES

Chère Mademeiseile :

Pour suivre ces cours il veus

faut vous adresser à l'Hôpital

général de l'endroit.

Votre poids excède de quel

ques livres, ce que normalement

veus devriez peser. Surveiller

un peu vatre régime, en y ra

tranchant les féculents, les sau-

ces, et les desserts trop swcrés.

Pas de boissons slcesliques ov

gazeuses of pas de friandises.

Chére Madame,

J'ai besoin d'un cemseil de dé-

coration.

Ma chambre à coucher n’est
pas bien grande, elle comprend

un bt et deur meubles en chine
assez foncé. Quelle couleur pour
le mur, le plajond et le I'no-
léum. Le comvre-lit est em chee
nille blanche et les rideaur rn

dacron blanc. Draperies blanches

avec feuillages bruns et ro.

ruses.

Ma salle de bain. klle of
garnie de linuleum  incruste

gris foncé. marbre de noir. |>
bain le lavabo et la toilette sont

blunes. Quelles couleurs pour iv

haut du mur. le plafond ?

LECTRICE QUI VOUS ADMIRT

Chère Madame,

J'ignore ce que vous appelez

des meubles en “chine”. Sont-

ce des meubles d'ébène, ou de
bois noir? Quoi qu'il en soit si

votre chambre est petite vous

auriez intérèt à la peindre en

clair: beige, jaune, jade. Le

plafond en blanc... toujours, si

vous le faites à mon goût. Je

n'aime pas les plafonds de cou-

leur, qui nous donnent l'impres-

sion d'avoir une masse au-des-

sus de la tête. À moins que la

teinte soit vraiment très trés

pale.

Continuez la décoration de

votre salle de bain, en gris et

blanc. Blanc ie plafond, gris le

haut de votre mur, choisissez

une belle teinte de gris argent.

  

  

 

ON NOUS PROPOSE

M. Alfred Larese, 7011, rue

Chamberd, Montréal 35... à la

gentillesse de me communiquer

les renseignements suivants au

sujet des persennes qui désirant

connaitre le nombre exact de ca-

leries Que contient chaque ali-

ment,

Un livre fort bien fait, pa-

rait-il. Alimentation saine, pu-

 

ws est à la disposition de qui

on fait is demande.

On peut se le procurer en

s'adressant au Decteur Valois,

Bureau de Is Santé 700 est, rue

Craig à Montréal, si en hal

la région ou les emvirens; ou

alors en écrivant au Ministère

de la Santé à Québec, Québec

si fon habite dans ces parages.

Le livre contient 66 pages

d'informations propres à rendre

service à toutes les ménagères.

Mille mercis M. Larose, au

nom de toutes mes lectrices.
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—‘Patrons Haute - Couture

£aPatrie
PT 4 A a ae EE CEE ee et! Ge Toate ae Seteut

La june drone et erronée <e complete d'un corsage drape dont te decollete ©
tres ctidie La patron no 0 et établi poor hs volles 12 a 20 G pour 40 à 44
pouces de hote boone Decne vee ne st et dE po es de ctgeur

 

» » »

N. ts fo ‘ Cote La EE 2244 Doha (0 5 SA
portcftantin of de rege eo mata bes dc es 0 decollete ovale est tres cag!

 

Nice: que Ton or Looe sont de ten diffcrerr Te patron co ST est etobl pour
lee tole 1200 200 Lo thie 11 tevett pour le corsage Dy serge de tesa en
3e puesus de farce ae es de TSCn 0 foie de ata 7 peur 1

re Crate te
. Co

Ne 21 2 Toei 0 tina en cote robe dont Ja jupe et fhobnien ent

drape of Je ratoae cine d'une Encolure tres seyante  garmie en avant d une

honte 1otpuent disporce. Le patron no HL est etabl pour les ticlles 22 6 JU,

Les tonile 12 request 417 verges de tesu en 42 pouces de largeur,

 

 
 

   
 

  

 

    
  
   

  
  
  

  

   
  

 

    

 

 

 

Pour obtenir les patrons
Haute-Couture de «La Patrie»,
envoyez $1.00 (taxe comprise)

en argent où en bon de poste
{pas de timbres), en mention-
nant lisiblement s Nom, adresse,
taille, pinsi que le numéro du
patron désiré,

Adressez le tout à: Bureau
des modes «La Patrie», 180
est, rue Suinte-Catherine,
Montréal,
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par Claude CORVAL

Quel'e pst la jeune fille qua, ses

Aktes Recpndlaires ternunces ne samter
ORY ià -arriere a choisir * A l'aus

su Von fu d'un avemr prestimeux,
Hroauyoup $e heurtent a un écueil serieux
Elley ne ypulent pas d'une profession
batigle "3? vlles ne veulent pas d'un

métie® féfinin désormais traditionnel
comme le ‘secrétarist ou la vente com-
merciate. Klles cherchent une activité
brillante, moderne et, si possible, jusqu'à
présent f-rmée aux femmes.

Et dans ce choix, l'avis des profes-
seurs a souvent moins de poids que des
impressions exturieures, des conversa-
tions entendues, des articles lus L'entrée
de la princesse MariaGabriella de Savoie
à l'Ecole des Interprètes de Genève a
drainé de nombreuses candidates vers
celle Carnere,

 

  

Et sa soeur

Non que la princesse se destine
Vraiment à devemur interprete On la dit
l'une «des clèves les moins assidues de
l'Evole, et les langues étrangeres ne
semblent pas la passionner davantage
que la reliure ou la gravure qu'elle
étudie depuis quelques mots 2 Paris

Sans doute lui aurait-il été plus profita-

ble de suivre les cours de I' “Academie
Maxint's", fondée par le proprictaire du
celebre restaurant, et qui se veut “l'école
du raffinement parisien” à Yusage des
jeunes filles etl jeunes femmes du monde,

La prince
de Maria Gabriella, qui n'aspire qu'à
être l'une des meslleures maitresses- de
maison d'Europe, en fut d'ailleurs l'une
des premières clèves On y apprend
Fhistoire de l'art et de la httérature (de
quoi lenir une convérsation - haute
tenue), la décoration, et surtouË l’art de
recesotr. ’

 

Les autres élèves
Mais dans les grandes évoles d'inter-

pretes, on ne compte que quelques
éleves de ce type Toutes les autres
songent à embrasser une carrière qui,
effectivement, est l'une des plus anté-
ressantes a notre epoque de rencontres
internationales. Trois grandes écoles
aturent ces élèves, situces 3 Pans, A
Geneve vt à Heidelberg, ainsi qu’une
autre. moins connue, Mais également

serieuse, à Milan. Deux facteurs priment
dans le choix de l'une de ces écoles.
la * lansue-base ”. qui peut être soit la
langue natale, soit la langue étrangère
la mieux connue, et le pays ou Habite
i pue

 

  

 

  

$1 la jeune fille n'est pas très
fortunée et habite l'une des villes que
donnent cet enseignement, il n'y a pas
de problème. Si, au contraire, sa fortune
le lu: permet, elle préferera tout natu-
rellement se préparer à la carrière
d'interprete dans un pays étranger,

L'Ecole de Genève
© Mans il est certain que l'Ecole de
Genève prime toutes les autres Pqur-
quoi? D'abord en raison du carac
international et très select de‘ pon
recrutement. Des familles royales et
princières, de grands industriels, des
hommes politiques du monde entlet y
envoient leurs fils et leurs filles. L'élève
de l'Ecole s'assure au départ les. plus
brillantes relations dans tous les pays.
Ensuite par les débouchés qu'offre: la
ville de (renève, en raison des nombreux
organismes mondiaux qui ont élu Ibur
sièga dans l'ancienne cité de la Société
ges Nations. Les élèves de l'Ecole fies
nterprètes, parmi lesquels les jeunes

filles sont très nombreuses, ont ‘alsé-
ment accès aux postes de l'ONU, |de
l'Organisation du Travail, de l'Organiss-
tion mondiale de la Santé, de l'UNESCO,
de l'OEC.E., de l'Organisation Météo-
rologique Mondiale, etc.

Les secrétaires

Mais dans tous ces organismes, les
relations et la personnalité sont un fac-

teur important. En outre, le bescia ca

se Maria Pia, la sœur aînée.

seeretaits ss depasse, comme par

cela des interprètes. Les muilleurrs

secrétaires mullilinçues sont assurées
de situations souvent aussi enviables
que celles des interprètes. L'Institut
Dinsaistique internat.onal de Milan com-
porte un cours de deux ans de secreta-
rit, qui forme expressément ses clèves
aux vmplois dans les grands complexes
industrie!ls ot les organismes internauo-
naux.

La Davies’ School of England, à
Londres et a Cambridge, reservee aux
étudiantes étrangeres, forme de mème
une clite europecnne de secrétaires. À
Paris, l'Ecole de haut enseignement
commercial pour fes jeunes filles. et
l'Ecole supérieure de Secrétariat, cefte
dernière pour les éleves de langue fran-
Çaise, assurent Une formation similutre,

 

But des femmes
TU est un phénomène qui sIntemsifié

d'année en annee et qui n'est qu'une

conséquence directe de l’universelle
émancipation fémitune - les femmes re-
cherchent toujours davantage les tâches
socialement plus efficaces, plus const-
derées, Ce phenomène, on le trouve au
bas de l'échelle sociale. ou les jeunes
filles ne veulent plus etre domestiques
comme au sommet, ou chaque anner
augmente le nombre des avocates, des
pharmaciennes, des femmes médecins,

Cette puissante marée monlante ne

se laisse plus arrcter par les disues de
l'opposition masculine. Sauf dans cer-
tains secteurs. Ainsi la carrière diplo-
matique, meme dans les pays ou la legis
lation ne l'interdit pas aux femmes,
comme la Suisse, qui n'a toujours pas
accorde le droit de vote au sexe faible

En fralie
L'Italie vient à peine d'admettre en

théorie l'égalité des sexes devant la
fonction publique mais continue 3 fer-
mer aux femmes les ministères<les, et
surtout la carrière diplomatique Une
certaine Mme Piatti intente actuelle-
ment un procès au Ministère italien des
Affaires Etrangères, qui l'a exclue du
concours Ouvrant l'acces aux postes
diplomatiques. Le Conseil d'Etat lui a
fait répondre que sa plainte contenait
une erreur de forme

Il en avait dejà eté de même pour
d'autres Italiennes dans le meme cas
et leur luste est déjà longue, surtout de-
puis l'ambassade à Rome de Madame
Claire Boothe Luce, qui ne fut certes
pas la meilleure reussite de la diptoma
tie americaine, mais éveui ahi on
de plus d'une Latine.

Célébrités
Meme dans les pays où cette obstruc-

tion n'existe pas, les femmes sont raris-

simes dans la “carrière”. aussi Perme
Mesta et Claire Boothe Luce pour l'Amé-
rique, Mme Kollontai pour l'URSS. la
soeur de Nehru ‘qui represente l'Inde
à L'ONU) et Mme Georges Bidault pour
la France ‘haut-fonctionnaire aux Af-
faires Etrangères) dntelles, conquis la
célébrité. Le public les connait parfois
mieux que leurs confreres du sexe fort
Et 1l y a morns de femmes mutustres de
nos jours qu'il n’y eut de grandes “têtes
politiques” féminines daus passé. La
terrible Roumaine Anns Pauker et

1'cnergique Israclienne a Meir sont

 

des figures légendaires et agparticnnen:
déjà à l'Iistorre révolue.

+, 2! /

Limitation /
Selon certains sociologues, il n’y

aufait pas plus de vingt-huit carrières
ouvertes aux femmes, et celles dont les
portes sont le plus largement ouvertes
demeurent les carrières féminines per
excellence : les soins des malades Gnfir-
mibres) l'enseignement, la mode et la
beauté.

Cette limitation ne correspond pour-
tant, plus à la vérité, car non seulement
de nouvelles professions se créent chæ
que année mais les métiers les plus tra-
ditiennels évoluent rapidement et
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La jeune fille d'aujourd'hui

est à la recherche de tâches

socialement plus considérées
me

 

La jeune Fille d'aujourd hut 7 est
pas une ‘:moree ..

  

flats do Antselles spécialités
hotesses d'accuest s\installent dans 4
hôpitaux froncats, depuis qu'une maman
qui a'aurat pu approcher sa fillette
mourante écrivit un livre bouleversant :
‘Peggy L'enuignement a fau appel
2 des Joudimerss d'enfants, pins à des

rveducatricss d'enfants retartes. > des
psychologues spectailstes d'orientation,
scolaire et professicanclle, de psychy-
pedaz note

     

   

Les professions
Dans ‘a made, les écoles profession

qeltés se sont multipiiees dans tout
‘Europe depuis la [in de la guerre. de
puts que la confection rivatise en qualite
avec la haute couture. et que les bou-
tiques” des grands conturiers et leur -
petites collections” ont aceru les be-
soins en modeles OrtsIMAUX

Parts est videmment le grand centre
de formation aux melters de la mode
Mais d'excellentes modelistes, et aussL
des étalagistes de vlasse sont formers
dans les artres capitales curopeennes,

*U aussi dans les zrandes villes de pro.

vince Deja, des visiteurs de pays etran”
vers iveriissent les Parisiens. les collec.

tions et surtout les boutiques de luxe

de plusieurs villes étrangères peuvent
désormais rivaliser avee celle de Paris
Elles le doivent aux innombrables eca-

les de mode, privées où syndicales, aux
elèves de toutes nationalites et aux de
houchés de plus en plus Vastes. \ *

En Russie
‘

Meme PURSS intensifre la fotna-

tion de ses modehistes, et les envoie
effectuer des mages à Paris, où l’on

rencontre également, plasieurs jeunes
filles des Ftats de la Communauté,
parmi lesquelles Nicole Grunitzky, Ja
fille du président du Togo. Ces derniè-
res veulent toutes fonder des mtaisons
de couture dans leurs regions respect-
ves d'Afrique, ou une nouvelle chentèle
feminume decouvre avec ravissement les
metamorpheses de ja mode Les évoles
officielles, comme celle de la Chambre
Syndicale de la Couture de Paris, ou
celle de l'Ecole de Mode de la Ville de
Vienne (logee au chateau de Hetzen-
dorf, qui appartient à l'impératrice
Marie-Thérèse) ont sur les autres
l'avantage d'une collaboration perma-
nente avec les grandes maisons de rou-
ture: leurs professeurs appartiennent à
l'élate du personnel de ces maisons.

Les mannequins

 

+ fa meme branche des mane
salts dont la demande est ace
fans des proporttons identiques. fer ‘a

rotellen + cree l'organe Les premier
ceneralions de mannequins n'ont pos
‘onnu lensertnement specialise Celine
est cenu d'Amerique, où furent er
tes premie vesles pour cover girls,
Depuis, lea ecoles eumulent, tout come
ne bon nombre de mannequins. En
change, certains mannequins. OÙ COVPT-
wit's leur breve carriere terminée, peu-

vent à leur tour enseigner le métier,
comme Lucky, par ailleurs president»
fu syndicat des mannequins ou l'exploie
ter comme Dorian Parker, soeur aince
de swy Parker, cover zirl no 1 devenue
vdetle

   

  

  

Les iMémes écoles forment depuis
peu les hotesses, que d'<ormais, Por
spore dans les secteurs les plus un-
Mev us Ainsi, un grand mae
meubles de Paris promène sa clientele
tes sous vol au dernier clase sous la
‘onduite de charmantes jeunes fill.
font l'uniforme rappelle celui des fv-
fesses le Dar,

 

Hotesses de lair

Mois, paradoxaiement, cellesei, vu
ont inspire toutes fes autres Hotesses,

se rarient. IE v a ciny ans encor».
Aur-France operat un tri severe paring
ls foule de jeunes filles, souvent du
‘res honne famille, qui aspiraient à cett=
profession de ‘prestise”. Aujourd'hui,
renversement complet de la situation:
vs jeunes filles boudent l'aviation de
augue

— C'est au fond un travail de femme
fe chambre, disent-etles.

— On na que des ennuis ef 1s
Jangers des voyages, et pas les pis
a. ,

En somme. Île premier attrait. du
neuf, et sans doute. aussi du snabisme
vassé, le travail à repris ses réalités de
‘aujours où les difheultes priment sou-
«nt sut les pvantazes Du coup, it n° <t
lus nevessaire d'être bachelière pour
levenir holesse de l'air...

En realite le metier d'hôtesse Je
“air souffre aujourd'hui d'avoir êle tr. p
encense a ses débuts. Bien d'autres
professions, plus obscures, ne ers-ont
dar vontre d'augmenter le recrutement.

Ainsi des soits de beaute, pour trs
quels 11 existe actuellement une contzi
ne d'ecoles dans chacun des grands p:
européens. la plupart rattache
instiéuts de beaute, raffinant toujo
leur enseignement, désormais aux live

tes de la medeeme st de la p<ycho'»
sie, et plus difficile a mesure que le
publie femmin trouve à sa disposition
des cours qui permettent à chaque fem-
me de se maquiller avec art ct de prone
dre soin de son physique. Pour ins.
‘ant. il n'y a pas encore de crise dar
ce secteur neuf, d'autant que la press»
feminine pt la television incitent de
nouvelles /couches sociales à accordor
plus d'importance à l'elegance et à la
beauté.

Ainñisit des assistantes sociales, qui
elles aussi en viennent à se spécialis-r,
tandis que des professions à peine en
nues ayant-guerre prennent une sotidai-
ne extension, faibant place aux femmos
beaucoup. plus largement que les pros
fessions anciennes: «dietetique, psycho-
techjie, enquêtes d'opinion publiques ot
de giarchés, “pabljc-relations”, relations
du (travail ep, usfne (poste qu'occupe
aujourd'hui Michéle Aumont, licenciée
en philosophie dévenue ouvrière À é
vaifir. Et dang lès centres d'astronaut ie
qué americains on forme des femmes.

qui sont, parait-il plus douees que l'ham-
me; pour les vpyages dans l'espace.

‘es jeunes filles de 1961, que leurs

parbnts ont dejà bien du mal à com-

prendre, ont donc de fortes chances

d'adopter un métier totalement inconnu
de leurs mères...
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VIE NORMALE,

à
par Odette OLIGNY

Un jour, la toute jeune femme, mariée du

printemps, a la certitude de la belle, de la grande

promesse... Evidemment, sa première réaction

est d'en parler à sa mère qui, si elle est sensée,
ne peut lui donner de meilleur conseil que celui,

(afin d'en être bien sûre), de consulter le

médecin. Le secret peut encore rester un certain

temps (pas bien long) entre la mère et la fille

puis vient le moment où le mari entre dans la

confidence.

 

“Vous videz les verres
comme si j'avais un
blanc-seing.. -”  

)CHEVEUXGRIS
est facile avec Browna-
tone, Pen mi!llers de

; femines font l'éloge de sa
MN couleur d'aspect naturel.
F ~— En un .nmant, I tent ies
cheveux ternes, affardiz oy goisonnants et
leur redonre les teintes chatoyantes du
blont. du bran wa 41 polir, Bans danger

Une joie profonde
Lorsqu'il s'agit du premier enfant surtout, la joie du jeune

mari est profonde. Certes, la vie va changer. Pendant les mois
d'attente. les jeunes gens ne pourront plus, comme au tout début

de leur mariage. sortir el rentrer à leur gré, aller voir leurs amis,

le samedi soir, et ne centrer qu'aux petites heures. Car ia jeune

femme mére en puissance, a besoin de ménager sa santé afin

d'avoir un beau hébé, bien sain et tranquille au lieu d'un petit

nerveux qui ne saura jamaix dormur.

 

  

 

Le gros bon sens

Le médecin gynccologue. qui sera probablement aussi l'accoo-

cheur, dit à la jeune femme tout ce quelle doit savoir. M tw

prescrit un régime, qu'elle doit, sa elle à du bon sens, suivre à

Ja lettre.

Le temps n'est plus où on pensait qu'une future maman “doit
manger pour deux” On bourrait tellement les jeunes femmes de

toutes sortes de mets engraissants qu'elles prenaient des livres et
des livres superfiues qui, non seulement fes empechaient de se
bien porter, avec tout ce poids excessif mars Nurssient à l'accou-
chement. Aujourd'hus. on leur donne un ceime qui permet

à l'enfant de se fare an squelette solide, des dents fortes, saus

avoir à trop prelever sur l'orgatasme maternel,

 Une jeune femme ne doit pas engraisser pendant se grossesse
Elle augmente de volume, c'est entendu, mais le poids qu’elle
prend ne duit pas excéder celui de l'enfant et des produits de sa
vie aquatique. Et dès qu'il est au monde. elle dou reprendre son

pouds normal et sa ligne.

Fumer et boire

l'resque toutes les jeunes mamans fument, de nos jours. Chee
certaines, c'est peu de chose. D'autres, au contraire, sont st intoxi-
quées qu'elles ne peuvent se passer de tabac. En principe tle
docteur est formel mais ne zagne pas toujours son point? il faudrast
cesser de fumer dés qu’on se sent enceinte. Le tabac passe dans
le sang et evidemment, de celui de la mére à celui du bebé. Et ce
n'est pas recommande.

Méme chose pour les alcools. M vaut mieux éviter, sous quel-
que pretexte que ce soit d'en hoire, exactement pour la meme

rinson,

La vie normale
A moins qu'elle ne fasse une grossesse extrêmement penible

tet alors il faut y vor) une jeune femme enceinte n'est pas malade,
Rien t plus normal pour un organisme féminin que la mater
nite. C'est pourquoi elle doit mener une vie normale, sans excès
en rien, mais sans douceur amolhssante Elle peut et doit travadler.
dans sa maison, vaquer à ses occupations régulieres. On ha
demande seulement de ne pas faire de travaux de flore de ne

  

Vous attendez un bébé ? Quel bonheur ! Si vous voulez qu'il

soit beau, solide et sein, prenez soin de votre santé et menez

une vie normale. I! n’y a pas de meilleure méthode,

pas aller à la limite de sa fatigue et de ne pas hésiter à se reposer,
un quart d'heure, une demi-heure quand vraiment cile sent que la
lassitude l'envahit,

Caprices et envies
Autrefois. on croyait, dur comme fer, qu’une femme enceinte

qui ne contentait pas immédiatement son envie de quelque chose
d'insolite risquait de “marquer” son enfant. Et qui donc n'avait pas
une histoire de (raise, de framboise et autre à conter, authentique
et tout? 11 y a beau temps que les jeunes femmes ont jeté par
dessus bord ces sornettes,

Une jeune future maman normale, bien “suivie” par son
médecin n'a pas de caprices invraisemblables. pas de goûts pervers
Les goûts étrangers ne sont motivés que par le manque de quelque
indispensable minéral. ou vitamine qu'il lui faut absolument
trouver sous pcine de carence. De là les goûts abracadahrants :
manger du papier, de la crême glacée et des cornichons. etc.

Cette année encore, il naitra en notre pays des milliers de
Tébes neufs Jeunes mamans, si vous les voulez beaux, frais comme
des roses et poussant comme des champignons, préparez leur, en
prenant soin de la vôtre. une santé de fer... C'est tout leur
avenit,

Premier enfant et second bébé
“Lorsquel'enfant parait, le cercle de famille”.

(Victor Hugo dixit)... Il est bien vrai que la venue
d'un nouveau bébé est une joie pour Jes jeunes
parents. Et les grands-parents donc '…

N y a cependant quelqu'un qui ne voit pas
toujours les choses de la même façon: c’est l'enfant
ainé. C'est entendu, il va avoir un petit frère, ou
une petite soeur, on n'est pas encore bien fixé,
mais pourlui, ce n'est pas une joie, c’est une intru-
sion. À a été jusqu'ici le point de mire de la famille.
Tout était pour lui, les jouets, les bonbons, les
caresses. Et il sait très bien que sa maman aura
moins de temps à lui consacrer, puisqu'elle devra
s'occuper de ce nouveau venu, qu'il jugé si peu
intéressant.

Il ne faut pas attendre que l'enfant ze fasse,
tn son coeur, en son esprit, une idée lausse que Je

temps ne fera qu'ancrer plus profondément. Si
l'ainé est un garçon, on lui parlera de l'avenir.
Bien entendu, le bébé neuf est sans attraits pour
lui pendant les premiers temps, mais un jour
viendra où il sera le compagnon de jeu idéal. Et
la maman doit le rassurer. Il ne “perdra pas sa
place”. Elle sera seulement la maman d’un “grand”
et d'un “petit”. Et il est très beau d'être le grand.

Si l'aîné est une fille, instinctivement, elle
sentira en elle l'instinct maternel. À la seule con-
dition que la famiile ne commette pas l'erreur de
porter aux nues le nouveau-né s'il est un garcon,
lui laissant croire que sa venue, à elle, n'a rien été,
que par contre, ce garçon !…

Il faut beaucoup de psychologie lorsque s'an-
nonce un bébé nouveau. Une maman en prend les
notions dans son coeur,   

pour vous et
F1 LU et FL 10 dun
ou bien envoyez
échantillon. Ms À

     
+ pout une
pote dans an

  conteur naturelle de
WNATONE, Dept. 666

Covington, Kentucky,
  

 

“Pour lescoliques
de bébé

Pour cen douleurs de + tiques singles qui
dérangent bebé parce qu'il a mn d'un
Correctif. doanez-jui des Tablettes Hahy's
Own. Ges petites tableues does ardent
vite à adoucir l'evomac et à débarsamses
des sarestins des déchets es des gaz. Vous ver-
tez comment bébé se sennies vite Mieux
et ve trouvera ‘’apaisé” Cliniquement es-
sayées et éprouvées à l'usage, elles sont di-

es de confiance. Files sont spécialement uti
Li pendant fa dennirion pour leur prompe
soulagement de a fébritité, de l'agstarion, des
dérangements d'estomuc et autres troubles
bénins dus à va manque de correctif, Ren
seignez-vous auprès de votre médecmsur les
Tablettes Baby's Own Achetez-cn aupout-
d'hui rher votre pharmacien

«NOUVEAU SIROP BADY'S OWN POUR LA TOUR
fait spécialement pour les bébés. Calme, seu-
tage vite, agréable, ne dérange pas la digestion

 
Voici une jeune
meneuse de jeu

+ qui vait comment organiser
ses loisirs... vêtue d'un deli-
cieux 2-pièces — le chendail
de coton Poncho joint au
pantalon Capri pour apparesller,
~— doublé S.V.P, pour sppa-
rence et confort.

TAM O'SHANTER
Mentréal, Qué. 
 



     
Madame Jeanette Dorval

À NE PAS OU

conseille une

par Claude-Lyse GAGNON

Les grandes compagnies de cosmétiques

envoient des représentantes-conseillères dans

les grands magasins de la métropole mais. la

plupart du temps, ces dames fort savantes dans

l'art du maquillage ne parlent pas français et

vous présentent, hélas! un sourire commercial

et des conseils de même calibre.

M est inadmissible que pro-
disuant des conseils à une clien-
tele canadienne-francaise, elles
me puissent s'exprimer en fran-
¢ais, Pourquoi encourager des
compagnies qui ne font pas le
moindre petit pas pour plaire ?
Récemment je Tencontrais

Mme Jeannette Dorval, repré

sentante des produits Du Barry,

dans un grand magasin de
l'ouest. Je tiens à vous en par-

ler car en plus d'être parfaite

bilingue, Madame Dorval est

Charmante. Elle ne donne pas
seulement des conseils pour
vendre telle ou telle crème
mais surtout pour aider celles
qui en ont besoin.

Lors de son passage à Mont-
réal. Madame Dorval qui est
originaire de Québce, lançait
un disque “Cours de Beauté Du
Barry” qui. sous forme d'inter-
view, renseigne les dames ot
demoiselles sur la routine des
traitements et du maquillage

quotidien. C'est une innovation
dans ce domaine et l'on peut

dire que toutes se montrent in-
téressées car même si elles
savent se maquiller. il y à sou-
vent des details faciles à oublier.

Petits conseils
Choisir deux couleurs diffé

rentes de rouge à lèvres pour
harmoniser toutes ses toilettes.

Prendre aussi deux couleurs
de fard à paupières, un fard
bleu, un fard vert ‘en général»

pour la méme raison. Quand on

applique un fard vert, utiliser

un crayon à sourcil de même

couleur mais de teinte plus ac-

centuée. Et vice-versa

Ou recommande d'employer

la base blanche pour les lèvres
à celles qui font de l'acidité et
a celles qui préférent un rouge

à lèvres plus gras. Remarquez
que ce dernier tiendra Moins
longtemps toutefois.

Lae petite ligne de demar-

cation près des cuis agranda

l'oeil et le fend plus largement.

La ligne noire ou brune tneme
si le fard à paupières est bleu
ou vert donne un bel effet, sur-
tout le soir.

Les personnes qui ont la peau
grasse peuvent employer sans
crainte le savon doux pour se
laver le visage. Quant à celles

qui ont la peau sèche. Madame

Dorval leur donne l'avertisse-

ment d'utiliser des cremes nets

toyantes.
La lubrification de la peau

sera efficace si les cremes con-
viennent d'abord à la peau et

si les applications sont regulie-

Une nouveauté dans

peau grasse. Mme J.

ligne de demarcation au

la beauté!

Dorval

noir ou brun

agrandir et fendre l‘œil. Nous la voyons ic dessiner cette tigne a Mlle Ida Arcand.

DES PETITS RIENS

crayon pour

 

LIER
14 cieme Tubrhante doit

suppleer aux huiles naturelles
de l'epiderme et l'empécher de
devenir sve et ridé.
Employer un astringent. le

matin, pour favoriser la cireulu-
tion et ameliorer la couleur du
‘wint. L'astringent raffermit la
peau

Il faut se protéger la peau
pendant le jour pour ne pas per-
dre les bienfaits des crèmes
nourrissantes appliquées pour la
suit

Le maquillage doit être clair,
cette annee,
Se souvenir que tout bon ma-

quillage est celui qui se remar-

que à peine.

Je mentionne et
avec plaisir, quelques-uns des
conseils  prodigues par Mme
Jeannette Dorval, spécialiste
dans les traitements de beaute.
La compagtie quelle represen.

te tient ses clientes en haut
2slime, clientes bilingues, car
elle envoie une conseillère de
“ae Le fait eat assez rare pour
que lon Jen souvienne.

transmets,

 
renselgnant

les clientes sur la routine quotidienne des traitements et

du maquillage. Enregistré dans les deux langues, ce

disque s'adresse aux personnes qui ont la peau sèche eu le

Le disque

fait écouter le disque à
Claude-Lyse Gognen

   
 

Mourez

Au lieu d'aller à cheval,

je roule carrasse: plutot

que de dormir dans la

paille. j'ai des meubles an-
tiques ; au lieu de ‘‘corder”
les bouteilles de lait sur

le bord de ma fenêtre, j'ai

même le privilège de col-

lectionner les vides dans
mon frigidaire. Napoléon

qui fit de grandes choses
n’alla pourtant pas jusque-

la !

De nos jours n'avoir

plus d'argent ne veut rien

rien dire. ce n'est méme

plus une raison pour ne

pas acheter, au contraire.

Pensons aux voitures. à la

vôtre. à la mienne, Comme

tout est simple !

Il y a bien les “termes

faciles” qui inquietent a

leur échéance mais on ar-

rive toujours à gagner le
combat à la dérnière mi-

nute. Et comme. de toute

façon, on dépenserait

quand meme, autant s'eta-
blir des domaines. autant

se construire des châteaux.

Et puis on peut toujours

en parler, de nos dettes

avec les amis, en rire, en

chercher des solutions

Pendant ce temps-là, elles
réduisent.

Je dis le mot “dettes”

mais je m'exprime mal.
Au temps de mon arrière

grand-père, on pouvait les

appeler ainsi et mordre

dans le terme “créancier”

en ayant la frousse. En

1961 ct aux ervirons, mort

a ces mots brutaux. Nous
disons : c'est de la haute

finance, c'est de la comp-

tabilité en petits paquets
et les créanciers sont, res-

pectueusement nôtres, nos

obligés pendant trente
mois. Oui. nos obligés.

Vous ne me croyez pas °

Demandez-vous donc alors

qui courent apres l autre.

c-LG

maintenant.

demain et payez après !
Comme c'est commode.

  

faites-vous enterrer
La finance le permet.

de 40 pilules,

FL QV
~

3 boîtes pour $4.00

PILULES PERSANES
Dans toutes bonnes pharmacies ou expé-

diees trance par dite suc iéLeption du prix

Socidte ess Produits Parsans
8258 rue Drolet

> MONTREAL

AMÉLIOREZ
votre apparence,
fouissez vous auss4
d'une belle taille
aux lignes harmont-

euses par l'emploi
des

PILULES PERSANES
$1.50 la boîte

  

 

Finis les complexes...!
Soyez... enfin fière de

votre APPARENCE

 

Grice sux NOUVEAUX FLUIDES F.V."
aux extraits placenteires humains

par

Pierre de Paris
RESULTATS SENSATIONNELS

Mme JC
EN 70 JOURS SEU
m'avez translormeée
sont emervelllees de ma
silhouette, ot je leur at
votre traitement s5 efficace
teconquis le bonheur. Merci,
de Paris.
LE TRAITEMENT "F.V."

redonne la joie d'être
VRAIMENT FEMME

M «applique cher vous. en seiret
jure an mvassage manuel tres sunple
wt tray tn Ce DU ne tache qos et son
odeur ost tres dis rete et ties

agreable
Cette ligne FFRME RONDE ~ EPR
NOUIE dont vous avez ‘“mujours rêve
devient votre en quai et
wins mettais 3 vette plus srande e

de Montreal Boas font

EMENT, vous
Mes amies

nouvelle
maude
Lai
Pierre

  

vous 

 

time satntrhon

POURQUOI ATTENDRE ?     POSTEZ CE COUPON IMMÉDIATEMENT

 

PIERRE de PARIS. Conmétiques. '
Bowe postole 247, Station E, Montreal !

NOM !

ADRESSE \

‘ Par |

JOINDRE MANDAT-POSTE de 51500 1
au 3100 pour C.OD !

__ _

ÉLIMINANT, DIURÉTIQUE, LAXATIF

spécialement recommandé aux persennes per-
tées à l'embonpoint causé par une déficience
de l'assimilation des aliments.

le THÉ des CARMÉLITES
active, facilite l'assimilation des aliments et
aide à l'expulsion des déchets.

 

Le THÉ des CARMÉLITES e

 

lusivemeant à base de plantes
médicinales récoltées sous le surveillance de betanstes
experts.

FORMAT REG $1 50: DOUBLE FORMAT 8235

EN VENTE CHEZ VOTRE PHARMACIEN
eu commander por le peste aujourd'hui mème

COOPÉRATIVE FARLL LIMITER, 4161 est ror Notre-Dame, Montreal 4  



 

 

a”
12 LA PATRIE LU DIMANCHE, 12 MARS 1961

PATRONS IMPRIMÉS
 

No 4731 -- Les lignes allongées simples, amincissantes

sont toutes indiquées pour Je printemps le col roulant

donne une touche tort johe à cette robe Patrons “demoi-

selles . Taille de 10 a 18 La taille 16 demande 34 ver-

ges dun Ussu de 39. Prix. Ave,

Pour obtenir les patrons, envoyez la sem
me requite en argent eu en bon de peste
(pas de timbres) on mentionnant lisible
ment: Nom, adresse, taille et numéro du
patron désiré. Adressez le teut à "La
Patrie du Dimanche”, Service des patrens,   No 4777 — cC'onfectionnez vous-même cette robe 60 Front Street West, Toremte, Ontaris.
 sole] qui peut aussi bien constituer une tunique

“1 vous le préferes ass Patrons “demusselles”.

Taitles de 12 à 20 La taille 16 requiert 3'= v.

d'un tGussu de 45, lrix : SUe,

 

  

   
     

      

   

 

4794 Ensemble de short: blouse “pedal
pushers pour la belle saison qui s'en vient. 11

n'est Jamais trop {ot pour prevoir Patrons regu-
Hers. Tailles de 34 à 48, Blouse 36 veut 1» v.
d'un (issu de 35; “pedal pushers” exige 2'z vo
Pria : Sue.

No 4704 — Rolu d'après-midi. Ta col lui donne
un air de fantaisie ot de chic Patrons dans les
demi-tailles De 1202 à 227 La taille 16:
demande 3*4 +. d'un tissu de 35. Prix : 505.

No 4781 — Joli style “princesse” avec un drapé
gracieux qui est un foulard de meme tissu.
Patruns ‘ adolescentes” Tailles 9 11. 13. 15. 17.
La taille 13 demande 4% v, d'un Ussu de 35.
Foulard : 1 verve Pré 50e

4731 10-18

 

   

4781 9-17

 

+000 by More evomsones Bree

Je veux être la première à te feliiter chéri.»

Maa rmipopen rae ole

«Je soutiens encore que nimporte quelle femme
capable de porter un costume en taffetas cramoisi
lone avec des soulicrs jaune canari peut aussi

commettre un meurtre.»

© 1yanmontre

«C'est comme s'il était de la famille... mais du
côté d'Horace, bien entendu ! » 
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(21 jan. — 19 fév.)

Sentiments : Votre égoisme
he passe aucunement inaper-
cu, et vous en souffrirez amè-
rement avant longtemps, Une
personne fidèle est aux limi-
tes de la patience, el vous ne
semblez rien voir. Réconfort
auprès d'une personne moins
âgée.
Argent: Vous obtenez la

sympathie générale et trouvez
des amis là où vous allez. Ne
craignez pas de montrer de
Yaudace dans ce que vous cn.
treprendrez bientôt. La pre-
mière condition de votre suc-
cés, c'est la persévérance.

Santé : Vous aurez à fournir
un effort considérable. Tout
abus vous mettrait en état
d'infériorité et vous exposcruit
à une grande faiblesse.

POISSONS
«20 fév. — 20 mars)

Sentiments: Les amours
évoluent dans la bonne voie.
On vous suggérera une solu-
tion heureuse à un petit con-
flit. Des confidences vous
mettent sur la piste de cer-
taine trahison. L'entourage se
sert de vous à mauvaie os-
cient.

Argent: Vous y gagnerez
beaucoup à vous entourer de
Kens actifs, et non de rêveurs.
Une proposition vous semble
alléchante, mais attention au
piège qu'elle cache. L'exécu-
tion rapide d'un travail vous
vaudra des commentaires flat-
teurs.

Senté : Votre vue est un
peu menatéa par le surmena-
ge, les nuits trop courtes. Vo-
tre nerf optique n’a pas la
solidité que l'on pourrait
croire,

BELIER
(21 mars—20 avril)   

 

Sentiments: I faut modi-
fler cortaius projets, et tout
Tentrera dans l'ordre. En vu-
bilant vos petite tracas vous
songerez plus A faire des heu-
reux autour de vous. Une per-
sonne très affectueuse ne sait
quoi faire pour vous appro-
cher.
Argent: Vous aurez profit

à changer certaines de vos
façons d'agir. Une amitié se
révéiera profitable. Une af-
faire a toutes les chances de
réussir, grâce à la coopération
d'une persoune plus agée. Un
renseignement vous arrive à
temps.
Santé: Vos troubles diges-

tifs, certaines névralgies
s'expliqueraient par des dif.
ficultés de le digestion. Votre

alimentation ne reÇuit pa

toute l'attention souhaitable

TAURERAU
(23 avril — 20 mai:

  
   

Sentiments : Vous êtes trop
romanesque. Il y a des choses
pratiques à discuter même en
amour. Une entrevue avec
une personne génante donne
d'excellents résultats. M est
bun de ne pas tout dire ce
qu'on a sur le cocur devant
des étrangers.

Argent: Un renseignement
venu de loin peut avancer vos
projets. La ponctualité à un
rendez-vous peut changer
l'opinion d'une personne dif-
ficile. Des conseils vous per-
mettront de mieux progresser
dans vos ambitions de metier
ou de société.
Santé: Votre vitalité s'an-

nonce à son meilleur. La ré-
sistance physique sera votre
grand atout dans une entre-
prise prochaine où vous pour:
rez briller.

GÉMEAUX
(21 mai — 21 juin

    
   

Sentiments: Si vous savez
pardonner, vous obtiendrez de
grandes occasions. C'est la sé-
vérité de vos juzements qui
vous empêche souvent d'appré-
cier vos partenaires. Une ré
ponse empressée À une invt-
tation charmera un être digne
d'amour.

Argent: Une indiscrétion
peut nuire à un projet impur-
tant. Une conversation vous
permet de voir plus clair
dans les intentions de l'en-
tourage. Des sorties plus fré-
quentes permettront des re-
lations humaines qui viendront

yer.
santé : L'équilibre nerveux

est ‘délicat. Si vous continuez
à chicaner à propos de rien,
vous ferez bientôt une dépres-
sion dont u sera difficile 3
sortir.

CANCER
(22 juin — 22 ivil.»

Sentiments: Au lieu de
vous ficher pour des riens,

    

 

ATTENTION, COMMERES!
Aprés de grandes difficultés, la paix revient entre le

12 et le 19 mars. C’est le moment de songer à

améliorer son sort, mais pas au détriment de l'entourage.
Les projets en commun ont les plus grandes

chances de réalisation. L'amitié domine. Des surprises
attendent ceux qui colportent les.indiscrétions.

sardez Un silence éloquent.
Un rapprochement se dossi-
ne. Vous aurcz trouver les
mots qu'il faut pour aitirer
un cueur sympathique. Le té-
léphone est votre pire ennemi,

Argent : Vous profiterez des
circonstances pour ramener
l'abondance dans vos finan-
ces. Ne vous fiez pas aux de-
mandes répétées et n'engagez
pas l'avemr à ia légère. Votre
intuition vous aidera à triom-
Pher d'une sorte de complot.

Santé : Vous serez sensible
ces jours-c1 à toutes sortes de
contagions. Le rhume, par ex
emple, vous sera facile à at-
traper si vous n'évitez pas cer-
tams contacts.

(23 juit. — 23 août)    
Sentiments : L'amitié d'une

personne expérimentée vous
evite de graves erreurs. Il y
a un moyen de dire ce que
vous avez sur le coeur, mais
sans trop offenser. Vous
aurez raison d'hésiter devant
certaine décision engageant
votre avenir.

Argent: Peu importe la
somme de travail que cela
vous coûtera, il faut à tout
prix faire plaisir à la paren-
té. Suivez bien les instruc.
tions données, et vous ne
choquerez pas une personne
importante. Une association
donne de bons résultats,

Santé : Vous avez les reins
plus fragiles que vous croyez
Surveillez bien les boissons
qu'on vous offre. Des compli-
calions peuvent surgir de ce
côté.

(24 août — 22 sept.)
    
   

Sentiments: Vous subissez
une heureuse influence, Une
personne plus sérieuse peut
vous eu apprendre long sur
les agissements du sexe op
posé. Une décision peut at-
tendre que les circonstances
soient plus favorables à vos
plans

: Des relations nou-
velles seront à la fois plai-
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santes et payantes. si vous
ouvrez bien les yeux. Votre
dynamisme n’est pas assez
connu. Une personne qui vous
accompagnera dans Une sor-
tie vous suggérera un plan

très original,

Santé : L'équilibre de santé
est satisfaisant, mais on sent
que vous êtes à la veille d'une
alerte. II y a une limite au
surmenage. Le repos vous fait
defaut.

BALANCE
-23 sept. — 22 oct)

  
  

Sentiments: Une personne
charmante recherche votre
compagnie, et vous ne sem-
blez rien voir. Une personne
influente vous assurera sa
protection contre une intfi-
gue. Une visite peut décider
de l'évolution de tendres sen-
timents.

Argent : Les astres favori-
sent nettement une entre-
prise nouvelle. Même si cela
vous coûte, n'hésitez pas à
suivre les conseils donnés.
Votre emploi du temps libre
pourrait s'améliorer. Vos loi-
sirs ont des chances de deve-
nir plus payants.

Santé: Grande fatigue à
la suite d'excés. Votre résis
tance n'est plus ce qu'elle
était. I! faut mieux choisir ls
compagnie dans certaines sor
ties,

(23 oct. — 22 nov.)    
Sentiments: En vous ren-

seignant mieux, vous vous en
tirerez avantageusement. Les
invitations ont de quoi vous
plaire. mais une seule est
dans voire intérêt. Vous exer-
cez une heureuse inflaence
sur une personne plus Jeune
el plus légère.

Argent: On vous À nit
un moyen de mieux organ
votre travail, surtout le ren-
dre plus payant. Un change
ment est recommandable pour
améliorer votre sort. Vous
jouez avec le feu en entre-
tenant des relations avec des
gens discutables,

   

LOOARRONORELALLAARISQUE

  

    

  

  

Santé: Une période de
grande activité vous obligera

à prendre plus de repos. Si
vous sentez une fatigue vi-
suelle, n'hésitez pas à consul-
ter un specialiste,

SAGITTAIRE
123 nov, — 21 dec.)

     
Sentiments: La cumarade-

rie est bien près de l'amour.
Une démarche sera couron-
née de succés si vous calmez
votre  caracture 1mpetueux.
Les circonstances sont favo-
rables a vos projets. Un petit
vovage fera beaucoup pour

vous renseigner,

Argent: Vous bénélicierez
de l'expérience d'un ami. Ne
craignez pas un surcroiu de
travail et de responsabilités,
Une personne dynamique

songe à vous confier des
choses profitables. Vous ferez
preuve de diplomatie ave
l'entourage,

 

Santé: Un régime plus
sobre et une plus grande ac-
tivité physique vous permet-
tront de bien finie l'hiver,
Ne vous laissez pas aller à des
tentations de paresse,

(22 déc. — 20 jan.)

Sentiments : Vous avez pol
préférences pour une r-
sonne qui ne merile pas votre
confiance. Une surprise vous
attend dans une soirée. Une
conversation mystérieuse ne
era que trop claire pour
vous, apres certaine rencon-
tre.

Argent: Votre dynamisme
a une benne influence. Une
entreprise vous devra une
bonne part de son succès, Etu-
diez bien la mentalité de
l'entourage avant de vous
aventurer trop loin. Un gain
s'annonce de votre côlé, mais
vous saurez mal l'employer.

Santé: Un bon repas est
suivi d'un malaise, car on en
profite apparemment pour se
quereller, et cela est danse
reux pour la digestion.
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  Le décor intime et jeune
par Odette OLIGNY

La chambre conjugale est quelque chose comme le
cœur de la demeure 1! faut qu'elle soit confortable,
Jolie et tout de même que chacun des époux s'y sente
chez hu. L'intimité la plus complète n'empêche pas le
confort et voila pourquoi. de plus en plus. les jeunes
couples preferent les lits jumeaux au grand lu double.

H y a plusieurs façons de disposer les lits jumeaux.
On peut les séparer. par une petite table. un meuble
Kracieux destiné à servir de porte-lampe de chevet. On
peut aussi les rapprocher mais de façon que chacun
soil bien à son aise dans son propre lit.

On vend des têtes de ht faites tout exprès, et qui
réumssent sous leur égide les deux couchettes. On en
fait de capitonnées, de laquées, en bois. en métal, cuivre
vu fer forge. c'est absolument laissé au goût,

 

 

  
    

    

       

  

 

Les lits jumeaux
te qu mille en faveur des bis jumeaux, cest

d'abord leurs dimensions. Chacun d'eux est un peu plus
large qu'un ht simple. un peu plus étroit qu'un lit
frois-quarts. Mais ce sont des mesures admises dans le
commerce et qui ne donnent aucune difficulté pour
trouver des draps. des couvertures et pour faire faire
le dessus de ht qu: les habille pendant le Jour.

   
   

  

  

  

 

Les lits jumeaux donnent plus de confort, sans pour
autant nulle à la plus complete intimité. lci, les
lits jumeaux sont groupés sous la même tête de

  

marqueterie de bois. Les dessus sont assortis.    

æs hts jumeaux sont plus pratiques que le lit double
qu'ils permettent un sommeil parfait. Personne

ne “fire la couverture”. chacun des époux s'arrange
comme il fe desire. met sur son lit des couvertures plus
où moins chaudes et si cela permet le confort, cela ne
huit absolument pas à l'intimité, at contraire.

Le lit double
Bien sur. Cest ectui qui. en principe. est offert avec

le mobilier complet de la chambre. Plus il est large.
plus al donne de confort. Les appartements modernes
sont bien petits et parfois, dans une chambre, le lit
tient toute la place. mais quand la pièce est grande
il à quelque chose de majestueux qui n'est pas sans
charme, surtout quand on le décore d'un beau dessus
de lit. d'une couleur charmante et bien choisie, selon
la personnalité de la jeune femme,

 

      

   
    

   

   

  

Harmonie
Quand on arrange une chambre à coucher, que le

Hit soit double où qu'on ait préféré les lits jumeaux, il
faut commencer par le commencement, c'est-à-dire par
le choix de la couleur des murs. Vous ne vous tromperez
jamais si vous choisissez le blanc atténué (off-white) ou
le crème. Dans ce decor qui donne de la tumiére a toute
la piece. vous pouvez mettre tous les tons qui ressortent
à la perfection sur le fond pâle.

Le dessus de lit et les tentures peuvent être verts,
jaune d'or, rose. mauve. bleu. Ou encore faits d'un
beau tissu imprimé de fleurs.

      

  

  

L'entretien
A moins que vos Hits ne soient un peu hauts, ce qui

est rare actuellement, je ne Vous conseille pas de mettre
dans votre chambre un tapis mur à mur, À cause de la
difficulté que vous auriez à passer sous le tou les) lit
l'aspirateur. M1 vaut mieux laisser le plancher tel quel
bien ctré et mettre des descentes de lit, qui sont aussi
venfortables que le tapis et bien plus faciles à entretenir.

  

 

  
   

 

L'éclairage
la lampe de chevet est indispensable 11 faut la

choisir facile à allumer et à éteindre et faire bien
attention à ce que la lumière ne soit pas trop vive et
n'arrive pus dans les yeux. à qui elle infligerait ainsi
une fatigue supplémentaire et inutile,

Une ampoule bleue est idéale pour la lampe de
chevet, à moins que ce ne soit l'abat jour qui soit de
cette couleur. Si c'est impossible, question d'harmome
de couleurs. choisissez l'ampoule bleue.

la lampe de chevet disposée sur le mur, derrière le
dos des occupants du lit, est aussi bien pratique. surtout
pour les personnes qui aiment lire longtemps le soir.

  

      

  

  

   

  

 

  

 

  

“=*% Chic, jeune

la mode est

printaniere
Plus nous dans la

saison. plus nous nous rendons
compte de là sagesse de la mode
printamière. Ce n'est pas qu’elle
manque de fantaisie. au con-
traire. mais cette année elle ne
nous a pas presenté d'excentri-

ote, de ces extravagances qui
amusent pendant ang minules
puis font détourner la tete.
quand ce n'est pus hausser les
epaules,

Ft pourtant, elle est loin
d'etre statique. tout au con

traire. elle a fait mille variations
sur un même thème. en jouant

de la couleur, des imprimés, des
harmonies et des contrastes.

 

L'ensemble
Ainsi, pour l'ensemble le plus

demandé cette annee. celui de
la robe et de sa jaquette. D y a

sans doute de quui épiloguer
là-dessus à perte de vue, aussi
bien les créateurs ne s'en sont-
ls pas privés. On l'a vu dès le
début de la saison. on le verra
encore plus à mesure que nous
approcherons du moment où

nous nous dépouillerons de nos

lourds manteaux pour en pren-

dre de plus légers. puis ne plus
en prendre du tout. quand les
journées seront assez belles

pour nous pernuwtire de sortir

en costume ou en robe.

Les cotonnades
Files font merveille. Et je

vous assure que \ous pourrez
sans déchoir en porter, tout au
long de l'année. Les cotonnades

sont de plus en plus belles et
st bien et s1 extraordinairement
perfectionnées qu'elles ressem-
blent à s‘y méprendre aux tissus
plus coûteux.

Elles se présentent aussi bien
imprimées qu'unies, ce qui per-

met les arrangements les plus

subtils, Cet été, qu'il s'agisse de
jupe-culotte, de robe-soleil. de
costume de jeu ou de plage.

de robe à danser ou de désha-
billé, les cotonnades. si belles
et si fraiches seront nos pre
lerces.

Pour les enfants
Non seulement pour nous. qui

les porterons du matin au soir.
mass pour les enfants. On n'ima-
Eine pas un trousseau d'enfant

qui ne serait pas lavable. Aussi
bien pour les vetements propre-
ment dits que pour la lingerie.
C'est pourquoi les mamans choi-
sissent les tissus d'entretien
facile, qui sont aussi jolis que
pratiques.

 

Au printemps
Après l'hiver exceptionnetle-

ment ensoleillé, quoique froid
que nous avons cu. la survenue
du vrai printemps sera une
bénédiction. Délaissant les lourds
manteaux, nous ferons bon
accueil aux coquettes jaquettes
de fourrure. On peut dire en
vérité qu'une jaquette de four-
rure est à peu pres indispensa-
ble. Point besoin qu'elle soit
très coûteuse. Le rat musqué, le
caracul, le scal d'Hudson (et,
bien entendu, le vison de toutes
les couleurs de mutation). c'est
l'idéal.

On porte de pareilles jaquet-
tes toute l'année ou à peu près.
Et je vous donne le conseil. si
vous avez un manteau de four-
rurc usagé, de ne pas hesiter a
le montrer à un fourreur pour

lui demander s'il est possible
d'en tirer une jaquette. Le man-
teau vous durera ainsi indéfini-
ment. Et vous en aurez un usage
continuel,
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liberté
la gaine qui épouse ros

moindres mouvements «.
: sans remonter

Où'à son célèbre devant croisé, la gaine Sarong vous donne
une aisance incomparable... elle épouse tous vos mouve=
ments sans jamais tirer ni remonter, mênmie si vous êtes
particulièrement active. Essayez Sarong, la gaine qui vous
donne une aisance parfaite]

Soutien-gorge on taffetas de nylon blanc brodé et an tulle feno
élastique de Terylene, 32 à 42, bonnote A, 8, C ou D, $4.00;
gaine a taille haute en batiste blanc, garnie de tulle leno ot
satin élastique, 23-42 (sauf 37-39-41), $10.00 manque dérostE*

sure
LA COMPAGNIE LIMITÉE .

DOMINION CORSET Éapprouve
QUÉALC, MONTRÉAL, TORNNTO, VANCOUVLR

r
g
, a

as

 

=
“lag ow

—

 



  

       

  

    

  

 

  
  

  

 

 

 

 

LA PATRIE DU DIMANCHE, 12 MAKS (961 15

avec

Wilfrid Meloche

Les marchands-grainiers et les pépiniéristes ont déjà commencé la
distribution d'un catalogue 1961. Pourle jardinier amateur, c'est un événe-

ment toujours attendu avec impatience. Un catalogue c'est, en somme, peu

de choses, 1ne direz-vous ?... Cependant, pour l'amateur, c'est un outil

indispensable ! Il lui permet de préparer d'avance les projets de jardinage

envisagés pour la saison prochaine, en faisant son choix des variétés de
plantes et des accessoires nécessaires au jardin. Disons en passant quele

jardinier prévoyant commandera, dès maintenant, les semences de plantes
(annuelles, légumes, etc.) qu'il désire cultiver.

désappointements.

De plus, les catalogues outre
de mentionner des varivlés de
plantes contiennent des informa-
tions horticoles utiles à l'ama
teur : ils l'aident à reconnaitre
et à nommer les plantes par leur
nom scientifique. Cette connais-

sance des noms révèle son uti-
lité si, pour une raison ou une

autre, on veut oblenir de plus
amples renscignements. Que de
fois les préposés aux demandes
du publie, dans les institutions
agricoles ou horticoles, demeu-
rent perplexes devant les sujets
exposés par les amateurs. Le
jardinier-amateur lorsqu'il écrit
ne cite, le plus souvent, que des
noms populaires de plantes —
sans réaliser que plusieurs sont
régionaux. Ces mêmes noms
populaires résultent souvent
d'une déformation. Par exem
ple, tel nom, désignant une
plante d'une certaine région, est
utilisé ailleurs pour en nommer
une autre totalement différente
L'emploi seul des noms popu
aires engendre souvent la con-
fusion et ajoute à la tâche des
personnes appeléus à fourrur
des renscignements

Les catalogues ont beaucoup
de valeur, même si la distribu.
tion se fait gratuitement. II
importe de reserver au catalo-
Rue un cuin approprié dans la
bibliothèque, le rendant acces.
sible pour consultation.

Lumière artificielle
La lumière joue un rôle im-

portant chez les plantes. Elle
est apportée par le soleil ou
par l'electrieté qui alimente

les lampes. Nous savons que la
lumière solaire peut se décum-
poser en rayons de plusieurs
teintes où couleurs. Les couleurs
ainsi obtenues sont Je rouge,
l'orange, le jaune, le vert, le
bleu et le violet. Quelques-unes

de ces couleurs, le bleu et le
rouge surtout, ont une influen-
ce directe sur le comportement
des plantes. Les rayons bleus
axissent sur la cruissance des
plantes. le développement du
feuillage en particulier, Les
rayons rouges agissent sur, la
floraison. Nous savons qu’un
Rrand nombre de plantes placees
A l'ombre où elles ne reçoivent
que de ia lumière bleue ne fleu-
rissent pas ou presque pas.
La lumière artificielle émet

des rayons diversement colorés

suivant le type de lampe utilisé.
Quant aux lampes incandescen-
les, elles sont riches en rayons
rouges ct les fluorescentes le
sont en rayons bleus. Les plan-
tes à feuillage poussent bien
sous cez deux types de lampes.
Les plantes à fleurs ont surtout
besoin, pour bien fleurir, de
lumière à rayons rouges.
Ce court exposé nous amène

à dire un mot de l'emploi
d'éclairage artificiel pour la

culture’ des plantes d'apparte-
ment et des “rundes possibilités
qu'il offre. Certaines plantes
dans nos maisons bénéficie-
raient, en hiver, d'un surplus de
lumière. Ainsi, les plantes de
petite taille auraient avantage à
être placées sous une lampe de
table, qu'il faudrait laisser allu-
mée tous les jours, pendant
quelques heures, après la jour-
née «Fig. 1», ou encore toule la
journée s'il arrivait que ces
plantes suient placées dans une
pièce où l'éclairage naturel est
au! ou insuffisant (hall d'en-
trée). Les. plantes ont besoin de
12 à 16 heures de lumière art:
ficielle dans de tels cas.

Plantes africaines
Les Violettes africaines (Saint-

Paulia) qui sont fatiguées peu-
vent être renouvelées par divi-
sion de la touffe, ou par boutu-
Te des feuilles. Pour les boulu-
res, on donne la préférence aux
feuilles moyennes, c'est-à-dire à
celles qui ne sont ni trop vieil-
les, ni trop jeunes. Elles sont
coupées tout en Fardant le pé-
tiole (queue de la feuille) le
Plus long possible. On place les
feuilles dans une poctite boîte
ou cassette (de pas plus de deux
pouces en profondeur’ ou indi-
viduellement, dans des pots de
2 ou 2% pouces, en enfonçant
profondément le pétiole. La ver-
miculite est recommandée com-
me matériau  d'enracinement
Cest un produit que l'on trouve
facilement chez les marchands-
grainetiers. On choisira de préfé-
rence la grosse vermiculite, celle
dont les particules ont environ
Va pouce de diamètre. Placer la
vermiculite dans les contenants,
sans les tasser ; on l'arrose co-
pieusement avant d'y placer les
boutures. Par la suste, les arro-
sages sont accordés uvec rete-
nue, la vermiculite avant le pou.
voir de conserver l'humidité pen-
dant plusieurs jours, Il suffit de
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Il s'évitera ainsi bien des

Earder le milieu d'enracinement
humide, mais jamais saturé
d'eau. Au bout de quelques se-
maines lorsque les plantules
commencent à se développer à
la base des feuilles, on les dé
menage dans un autre contenant
de terre ct cette fois, voir fig. 2.
les magasins à rayons ct les
épiceries à chaîne ont habituel-
lement. en vente. des mélanges
de terre spécialement préparés
pour les violettes africaines.

 

11 est encore trop tôt pour se-
mer à l'intérieur fleurs et légu-
mes du jardin. Mais, c'est le
temps de préparer les matériaux
dont on aura besoin éventuclle-
ment : Fig. 3: contenants, terre
sable, gravier, sas, soucoupes,
etc. Les contenants: terrines,
pots, boites de conserves, cais-
settes à poissons. ou tout autre
type de contenant approprié
sont réunis et nettoyés. On pré-
parera la terre pour le semis en
y ajoutant, au besoin, du sable

grossier ou de la mousse de tour-
be, Ou les deux à la fois. A dé-
faut de terre. la vermiculite est
cmployée. Pour les semis, on
emploie la fine. Cette derniére

est un matériau excellent pour
la germination des semences.

Ne pas oublier d'avoir à la
main, un pressoir rond ou rectan-
Eulaire, des baguettes de bois,
des étiquettes, un arrosoir, des
soucoupes, des carreaux de ver-
re. Ces matériaux et outils, ainsi
réunis d'avance, rendront la tà-
che des semis plus facile. plus
agréable en évitant des retards
inutiles
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ADOLr Lit. HMANN
Accusé de l'assassinat systématique de millions de juifs, l'ex-colonel nazi SS, est devenu l‘une

des figures les plus connues dans le monde, à la suite de sa sensationnelle capture en Argen-

tine par des agents d'Israël. Il subira son procès à Jérusalem La date du 15 mars avait d'abord

été choisie, mais il faudra probablement la retarder d'au moins quelques semaines.

L coon est d'avoir ordonné dis assassinats massifs Le monde
entier a hâte de savair ce qui sortira de ce procés que se passera-t-il, lorsque cette
terrible accusation et ce mystérieux accusé scrant combinés de façon à donner un
des proces les plus sensationnels et les plus controversés de tous les temps. On avait
d'abord fixé la date au 15 mars, mais il est probable qu’il faudra la retarder. A cc
moment, Eichmann sera en prison depuis près d'un an, depuis sa sensationnelle
capture à Buenos Aires, en Argentine.

. Caché depuis quinze ans, cet homme de 54 ans avait été l'objet de recher-
ches intensives pendant tout ce temps do la part des survivants des purges juives
par les nazis. Fichmann étäit considéré comme le boucher no 1 des Juifs, chargé
de mettre à exécution la fameuse “ solution finale ” d'Hitler, laquelle consistait à
exterminer tous les Juits se trouvant sur les territoires contrôlés par les Allemands.
Pour plusieurs millions de Jutfs, cette solution signifiait les chambres à gaz, les
fours crématoires et les fosses communes des camps de concentration.

La capture et le transport secrets d'Eichmann en Israël provoquèrent de
violentes protestations de la part de l'Argentine et un débat aux Nations Unics. La
volonté d'Israël de faire subir un procès au bourreau des Juifs donna également
lieu à unc discussion internationale.

Mais les autorités israéliennes n'en sont pas moins allées de l'avant, et ont
convoqué des témoins et préparé la preuve.

A mesure que la date du procès approche, l'attention se concentre sur “ Beth
Haam” (la Maison du Peuple). à Jérusalem, qui servira pour la circonstance de
palais de justice spécial. avec un ‘bux”” à l'épreuve des baties pour l'accusé, afin
de Je proléger contre tout attentat possible.

 

 

Le Dr Robert Servativs avocat de Cologne,

en Allemagne,sera le detfenseur de l'accusé.

Lui-même de l'Allemagne de l'Ouest, il dit

qu'il a accepté de défendre Eichmann, parce

que ni les amis ni les ennemis de celui-ci

ne voudront s'en charger.

Le procureur général d'Israel en personne,

M. Gédéon Hausner, sera l'avocat du minis-

tère public. Les accusations contre Eichmann

sont au nombre de quinze, y compris des

crimes commis contre des gens qui n'étaient

pas juifs.

 
Les préparatifs du procès vont bon train à Jérusalem On voit ici un menuisier trova Mont à la

construction du “box” des accusés, à “Beth Haam” (Maison du Peuple). On posera des plaques

de verre à l'épreuve des balles pour empêcher que des juifs ne l'assassinent pendant le procès.

Des précautions extraordinaires seront prises pour empêcher que les parents de citoyens d'i
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sraël qui ont péri dans les chambres à gaz des camps

de concentration nazis ne cherchent à se faire justice eux-mêmes en essayant de supprimer Eichmann pendant ie procès. Tous les spectateurs

devront passer par ces entrées étroites et montrer patte blanche aux gardiens avant d'être admis dans la salle d'audience.

RÉPRESSIONS TARDIVE
par Jean-Paul MELLET

UELQUES MOIS après la capture d Adolf

Eichmann, voict que les camps de 'a mort,

que d'aucuns avaient un peu trop vite

oubliés. reviennent en pleme actualité.

Seize ans après, on vient de juger Gottlieb

Muzikant, le médecin de Mauthausen, un monstre

de sadisme. Par la plus étrange coincidence, on

apprenait, la veille du jugement, l'arrestation en

Allemagne de Richard Baer, le commandant 85

d'Auschwitz. ; ;

Gottlieh Muzikant n'étaif jugé que pour 20 homi-

cides et 9 tentatives d'homicides. En fait. ses crimes

ont été beaucoup plus nombreux, mais le tribunal

de Fulda, où s'est déroulé le proces, a tenu à se

limiter à un certain nombre de cas, pour simplifier

et abréger, mais sans doule aussi pour minimiser

le proces.
Cela n'a pas cmpéché le procés Muzikant de

révéler une fois de plus l'horreur de Mauthausen.

Chargé de firmeric” du camp, Muzikant veillait

en fait à l'extermination rapide des malades.

supprimait les malbeoreux tn leur injectant du

poison. Lorsque Venvie lui en prenait, if les étran-

plait de ses propres mates, ou les achevait à coups

de pied, de poing et de bâtun. Sa férocité ne com

naissait aucune limite,-

Les juges de Fulda ont’ pu notamment reconsti-

tuer le massacre de 15 Tchécoslovaques blessés,

confiés à ses “soins”. Muzikant les fit enfermer dans

une pièce dépourvue de fenêtres, complètement

nus, où il allait les frapper avec un radisme déchai-

né. Ses victimes ne reçurent ni nourriture, ni eau,

ni médicaments. Dans ces conditions, elles mouru-

rent l'une apres l'autre dans l'espace de deux, trois

ours.
' Un autre cas évoqué fut celui d'un jeune garçon

russe. Ayant tenté de s'évader, l'adolescent fut

rejoint par Muzikant, au volaht d'une automobile

militaire. Pour arréter le fugitif, le moustre le

renversa avec la voiture, lus écrasant un pied.

Huriant de douleur, le jeune Russe fut jeté dans

une cave du camp, où on le laissa mourir.

Une autre fois, il fit mourir un interdDé en lui

 

  

introduisant un tube dans le nez et en y pompant
de leau jusqu'à l'etouffement Il n'y avait chez ce
monstre. qui est accusé par ailleurs d'avoir torturé
à morts 35 détenus au camp de Melk, en Autriche,
aucune prétention à de soi<disants ‘expériences
scientifiques”, comme 1 en fut pour un certain
nombre de ses confrères dans les camps de concen-
tration nazis. Sculement du sadisme pur On lui
attribue en réalité plusieurs milhers de victimes,
sans qu'il ait jamais eté possible d'établir un total
exact

Le code criminel allemand excluant la prine
capitale, il lui a été infligé te maximum de la peine
prévue, soit 21 ans de prison pour les homicides,
plus 15 ans pour tes tentatives d'homicide, avec la
perte des droits civiques. Pas un instant, au cours
du procès. Muzikant n’a montre unc ombre de
remords Loin delà, 11 a encore insulté à la mémoire
de ses victimes, en disant
— Je ne les considerais pas sur le même plan

que des êtres humains
_ Quant à Richard Baer, le dernier commandant
SS d'Ausehwitz, il était, au moment de son arresta-
tion, bûcheren, sous une fausse idenilté, dans la
propriété du prince Otto de Bismarch ‘le petit-fils
du "Ghageslicr de fer™, au village de Dassendorf,
dans le Schieswig-Hulstein. Notons que celte pro-
vince à déjà servi de refuge à Bichmamn, à Bormann,
au professeur Héide, le médeein cnminel d'Ausch-
witz, et à bien d'autres criminels de guerre nazis.

2 millions et dem de personnes sont mortes
dans les chambres à gaz pendant l'epoque où il

dirigea Auschwitz, dont il fut le dernier comman-
dant, aprés Rudolf less Mas il n'en affirma pas
moifis son innocence. Pendant son transport à la
prison de Francfort, 11 a dit aux Journalistes :

— fl est vrai que j'étais à Auschwitz, mais je

n'ai assumé ce poste que lorsque le “Bureau Central

pour la Sécurité du Retch” m'eût assuré que ie

n'aurais rien à voir avee les exterminalions. Aussi,

j'envisage avec confiance le procès qui mattend . ..

On sait que cette tactique ext commune à tous

les crimincls de guerre nazis arrétés. Eichmann
lui-même affirmera à son procès n’avoir fait que son
devoir de Fonctionnaire du Rescin

Au village de Dassendorf, la surprise fut pends
tale Le prince Oltu von Bismarck, qui avait engacé
Baer comme bûcheron. sous le nom de Neumann,
a déclaré avoir éte profondément “bouleversé et
horrifié” en apprenant l'identité réelle de celui
qu'il hébergeait.

En effet, dans la région. Baer ctait surtout connu
comme un grand ami des oiseaux ct des an.maux
en général... Une voisine a raconté ;

— Un jour, il est venu nous apporter un petit
oiseau. ‘Gardez-le, nous dil-il, car j'ai un chat. J'ai
peur qu'il ne lui fasse du mal”.

Il y a quelques semaines encore, Baer passait
pour mert. Il a été arrêté sur ordre du procureur
général Heiz Wolf, de Francfort. dans le cadre
d'une nouvelle enquête sur les crimes d'Auschwitz,
qui promet un certain nombre d'arrestations à venir,
Barr, qui t'a que 49 ans, a trés peu changé depuis
1945. Il a été arrêté sur dénonciation d'habitants de
la région de Dassendorf, Une semaine après que Jes
autorités cussent offert une récompense de 10,000
marks pour sa capture.

Une dénonciation n'eût pas même été nécessaire,
ear Bacr logeait dans une petite maison de campa~
gne apparichant a ses beaux-parcots, et sa femme
Josepha, qui vil a Hambourg sous son vrai hom,
venait régulièrement le trouver, restant chaque fois
avec lui pendant plusieurs fours. Pendant 15 ans,
l'ex-commandant d'Auschwitz véeut traquille . per-
sonne ne le recherchait...

Or, il avait la responsabilité d'Auschwitz à la
période des plus importants massacres, de mai 1944
à janvier 1845, dute à laquelle le camp fut lihéré
par l'avance soviéuque. Mais jusqu'au dernier ma-
ment, lo.n de soner à ouvrir les portes du camp,

il chercha à transférer dans le petit camp de (ross.

Rosen, de 10.000 & 12,000 prisonnicrs, les 140,000
survivants d'Auschwitz !

La nouvelle enquête qui a permis son arresta-

tion semble directement rattachée aux révélations

que les Allemands redoutent de voir surgir au cours

du procès Eichmann, qui débute le 6 mars, eoncer-

nant les nombreux criminels de guerre allemands
encore en liberté dans leur propre pays
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Vous êtes myopeMÉDICALES
Le bangungut.

Un cauchemar

mortel

Bangungut est un mot
du Tagalog (la langue
philippine) qui signifie
cauchemar. Il désigne la
murt imprévisible et ra-
pide d'un homme durant
son sommeil. Sa cause
reste mystericuse,

Cette affection a été
reconnue en 1915 à Ma-
mille. Dans celte ile on
-n compte depuis 20 à
30 cas annuels. Mais d'au-
tres sont apparus aux

îles Hawaï: 81 de 1937 à
1948 (majoska?. Il s'agis-
sait toujours d'hommes
de race philippine, jeu-
nes, de 30 à 45 ans. Quel-
ques Chinois et Japonais,
an natif de Guam ont pre
senté le même épisode.
Tous ces patients appar-
“tenneat à des groupes
«conomiques ut sociaux
trés bas,

les manifestations cli-
niques sont stéréotypées:
un homme, Philippin en
excellente santé, jeune,
s’alite une ou deux heu-
Tres après un repas natio-
nal très lourd. 1! n'avait
ressenti aucun désagré-
ment en l'ingérant, mais
quelque femps après il
s'endort. On le retrouve
bientôt très agité, hur-
lant, toussant, l'écume
aux lèvres, comme s’il
était l'objet d'un effroya-
die cauchemar. Tout es
sai pour le réveiller est
vain et la mort clôt rapi-
dement cet épisode inat-
tendu. De tels “rêves
mortels” sont bien con-
nus des indigènes qui les
considèrent avec crainte
ou terreur.

La présence de subs-
tances toxiques alimen-
taires, hypothèse la plus
vraisemblable, n'a jamais
ole vérifice. Le repas est
fait d'ocufs, de lait, de
pain, de poissons salés,
de sauce, de condiments.

Mais d'autres personnes
ont partagé la mème
nourriture sans ennui et
comment expliquer que

ces cauchemars mortels
n'affectent que les hom
mes jeunes d’une certaine

race, d'un certain grou-
pe?

Le Banzuneut reste
cnigmatique.

    
    

        

      
        

    
  
  
        

      

      

   

     

      

      

  
        

    
     

       
      

      
  

        
    
  

  
  
  
  

          

      
    

      

        
    

 

     
   

   

   

 

La rupture du coeur

est plus fréquente
chez la femme
lu rupture du coeur

est une des complications

les plus redoutables car
toujours mortelles de l'in
farctus du myocarde
Mais si l'infaretus du
myocarde est plus fre
quente chez l'homme, la
rupture du coeur se re
trouve pourtant plus sou-
vent chez la fenune. Ce
n'est qu’un paradoxe ap
parent : en cffet les fem-

mes ne presentent des in
farctus qu'à un âge plus
avancé que les hommes
le coeur «st alors davan-
tage à la merci d'un ac
cided tragique. Le risque
maximum de rupture du
coeur est situé dans les
premieres 24 heures qui
suivent l'infarctus du
myocarde.

 

  
    

  

        

    

      

      

  
  
  
  
  
  
  
  
  

  

 

      
 

Romeo Boucher, M.D.

Vous pouvez être bon
élève à l'école ou

charmeur dans la vie
par Georges DELAGERE

Mais oui, on peut lire bien des choses dans

vos yeux. Comme dans ceux de tout le monde.

Pas seulement déduire que vous vous êtes proba-

blement ‘’bagarré” parce que vous avez un

“oeil au beurre noir” ; ou si vos yeux sont rouges

que vous avez passé la nuit dans des lieux de

plaisir — à moins que ce ne soit au travail — ; ou

s'ils sont plus ou moins jaunes, que vous avez le

foie fatigué sinon malade. Ou même, avec un
peu de psychologie, deviner que leurs petites

rides ne sont pas dues à l’âge mais à votre métier
et que vous êtes marin, aviateur ou cultivateur.

En fait, vos yeux révèlent beaucoup d'autres

choses plus subtiles sur votre personnalité et

votre santé.

Meme s'ils sont indiserets, vos
yeux sont merveilieux. Par une
nuit bien noire, ils peuvent voir
la flamme d'une bougie à 10
milles. Ou, à la lueur d'une al-
lumette, ils peuvent lire les
tous petits caractères sur une
carte ou un guide. Aucun autre
oeil que l'oeil humain ne pout
le faire.

L'aigle possède une vue per-
Çanie qui lui permet de vou à
très grande distance. La mou-
che peut voir tout autour d'elle
sans bouger les yeux. Mais, l'oeil
humain est infiniment supérieur
dans sa souplesse d'adaptation.
La plupart des animaux, sauf

les primates, voient les choscs
sans aucun relief ni sens de la
profondeur, contrairement a la
vision steréoscopique des yeux

humains. Cela provient du fait
qu'ils ont un oeil de chaque

côté de la tête.

Le taureau. dans l'arène, voit
le torero, il renâcle, baisse le
tête ut charge. Le torcro s'écarte:
le taureau ne s'en rend pus
compte. ll n'a Jamais très bien
su ou et à quelle distance etait
son adversaire et il continue de
charzer tout droit. le torcro le
sait très bien et, pour lur, ce
n'est qu'une question de sang
froid.

A la naissance. pratiquement
tous les veux sont hypermétro-
pes: autrement dit, nous sommes
tous presbytes en naissant. L'oeil
humain, comme celui des ani-
maux est construil pour voir :es
objets distants et particulière-
ment les objets qui bougent
dans son champ de vision. I
n'est pas originellement destiné
au travail de près, ni à la 1vc-
lure, c'est pourquoi il faut sur-
veiller les yeux d'un enfant qui
commence à aller à l'école. Tls
sont particulierement sensibles
et les parents doivent se méfier
des signes de fatigue. Un fron-
cement de sourcils persistant,
une (endance à tenir les objets
trop près ou trop lou, indiquent
qu'il y a leu d'examiner les
yeux de l'enfant.

les verres peuvent être au-
jourd'hui prescrits avec préct-
sion méme pour les bébés. Un
ophtalmologiste de mes amis

ma cite le cas d'un bébé de dix
mois atiquel il avait été appelé
à donner des lunettes ot qui
protestait énergiquement quand

sa maman oubliait de les lui
mettre,

Les myopes sont bons
élèves

Si vous eles myope, id y à
bien des chances que vous ayes

Été, ou soyez, un bon élève et
un lecteur vorace et omnivore,

Les statistiques relevées dans
l'enseignement montrent, en ef-
fot, que les myopes sont meil-
leurs élèves que leurs condis-
ciples qui ont une vue normale.

Les forts en maths ou en thème
ont la vue faible. Peut-être à
cause d'elle, se tournent-ils da-
vantage vers les livres que vers
les sports, où elle est pour eux
un handicap. Cela ne leur enlè-
ve nullement de leur énergie et
souvent les pousse même à des
extrêmes.

  

Arturo TOS
M dirigeait sans voir.

Le fameux chef d'orchestre
Arturo Toscanani était terrible-
ment myope. Il refusait, cepen-
dant, de porter des lunettes en
publie et devait donc conduire
son orchestre sans partition.
Par myopie, il s'était obligé à
des prodiges de mémoire,

De nombreuses vedettes mas-
culines et féminines, du cinéma,
du théâtre et du Music-Hall sont
myopes et portent généralement
des verres de contact dans leur
travail au studio ou sur la scène.
Ce qui leur vaut souvent la ré
putation d’être “distantes”. En
Téalité, le myope qui vous croise
dans la rue en “ayant l'air de ne
pas vous voir”, ne reconnaîtrait
peut-être mème pas sa mère à
six pieds

Cela n'empêche que, souvent,
lcs myopes ont une grande ré
putation de charme. On connaît
ainsi des hommes et des femmes
qui ont beaucoup de succès et
qui sont très recherches aussi
bien par les personnes du sexe
opposé que par les personnages
importants  

Errol FLYNN
Sa myopie faisait son charme.

Leur beauté ni leur esprit
n'ont rien de remarquable, Ils
ne sont pas plus brillants que la
moyenne, mais ils plaisent beau
coup. Parce que leur vue basse
les oblige à ne pas perdre des
yeux leur interlocuteur et cclui-
ci a l'impression qu’on l'écoute
avec la plus flatteuse attention.
C'était, dit-on, le cas d'Errol
Flynn, le grand séducteur de
l'écran.

On croit souvent que le fait
de regarder droit dans les yeux,
dénote l'honnêteté. Ce n’est pas
forcé. Les policiers vous diront
que ce sont les pires es-rocs qui
regardent le plus droit dans les
yeux

Et, en réalité, il est impos-
sible de regarder une personne
dans les yeux lorsqu'elle est
près de vous. Vous pouvez lui
regarder un oeil, ou l’autre, ou
faire un compromis en regar-
dant l'arèle de son nez, mais
pas les deux yeux à la fois si
elle n'est pas à une certaine

distance. Essayez, vous verrez.

Faites bon usage de
vos yeux

Si vous lisez cet article en le
tenant bien loin de vos yeux,
c'est moi, cette fois, qui suis
flatté. Car il est alors probable
que vous êtes d'âge sérieux,
Vers les 45 ans, en effet, le sys-
tème accommodateur de l'ocil
perd de sa souplesse, la pres-
bytie qui s'en suit n'est pas, à
proprement parler, un anomalie,
puisque c'est sun phénomène
physiologique à peu près géné-
ral, Mais, c’est, néanmoins, une
defectuosité de vision qui doit
être corrigée.

La fréquence des visions dé-
fectueuses (myopie, hypéropie,
forts astigmatismes) est à 15
ans de 23%. A 30 ans, elle s’élè-
ve déjà à 39% (accentuation des
presbyties légères). A 40 ans,
48% des yeux ont besoin de cor-
rection: à 50 ans, 71: à 60
ans, 82% et au-dessus, 85“.

Que vous ayez une bonne vue
ne signifie pas forcément que
vous avez de bons yeux. Vous
d'y voyez peut-être si bien
qu'aux dépens d'un surmenage
des muscles accommodateurs de
vos yeux, cause pour vous de
fatigue ct de maux de tite,

N'utilisez pas de préparations
qui prétendent rendre les yeux
brillants. Vos glandes lacrymales
sont là pour cela. Un bain d'une
solution à base d'acide borique
peut parfois être utile comme
fénitif. Le brillant des yeux ne
sc trouve pas en bouteille, il
vient d'une bonne santé et d’un
bon usage de vos ycux.

Ce n'est, d'ailleurs, pas leur
usage qui met vos ycux cn dan.
ger, Vous pouvez lire autant
qu'il vous plait, pourvu que ce
soit en bon éclairage et avec

des lunettes, si c'est nécessaire,
Ne vous inquiétez pas si vous

voyez parfois flotter des chaînes
de petits globules semi-trans-
parents, en regardant le ciel ou
une surface brillante. Elles sont
tout à fait normales et se trou-
vent dans tous les yeux.

Mais au moindre signe de
vision brouillée, même si eile
se produit le matin et s'éclaireit
ensuite au cours du la journée,
d'inflammation ou de douleur
oculaire, de maux de tête dus
à la fatigue visuelle, de halo
coloré en arcen<iel autour de
la lumière artificielle, faites
«examiner vos yeux. Surtout. si
une tache noire apparaît sou-
dain voletant comme une mou-
che dans votre champ de vision:
ce peut être une hémorragie
oculaire et il faut consulter d'ur-
gence un spécialiste.

...et soignez-les
Bien sûr, si vous avez besoin

de verres pour corriger des dé-
fauts de réfraction (myopie,
hy peropie, astigmatisme) un bon
oplicien peut vous indiquer des
verres convenables, Mais un

médecin oculiste, ou un ophtal-
mologiste est qualifié pour exa-
miner vos yeux, ics soigner, et
parfois diagrastiquer des trou-
bles sérieux dont il peut y trou-
ver les premiers symptômes.

Car vos yeux sont trés révélas
teurs sur votre santé. Des yeux
saillants (exophtalmie) sont sou-
vent associès à ds troubles de
la glande thyroid: (goitre). La
rétine de l'oeil est le seul endroit
où les artères et les veines vi-
vantes peuvent être observées in
situ, d’où le spécialiste peut
diagnostiquer “lension” ou arté
riosclérose.

De même, la tuberculose, une
tumeur au cerveau, lvs affections
des reins, la‘ssent leur trace
dans vos yeux. Et encore bien
d’autres si l'on en croit les te-
nants de l’iridologie ‘diagnostie
par l'examen de l'iris, introduit
en France par le Docteur Léon
VANNIER en 1923).

Sachez enfin que vos yeux ont
besoin de repos comme le reste
de votre corps. Evitez les sur.
faces brillantes dans votre bu
reau ou votr- atelier, Les par-
quets trop luisants, les bureaux
recouverts de glace, les acces-
soires chromés sont très discutés
du point de vue optique.

S'il vous faut travailler sur um
bureau luisant, couvrez le autant
que possible par un buvard vert.
Si vous tapez à la machine, dis-
posez là de manière à éviter les

réflections sur les touches,

N'oubliez pas qu'on ne peut
pas avoir une autre paire d'yeux;
mieux vaut donc prendre soin

de ceux que vous avez

 

JOSEPHINE   
«Tu vas pouvoir t'occuper

de la poupée, toi aussi.

Elle dit: grand. maman. »    
 



 

l'odeur des cheveux
—

Mes cheveux jettent une odeur bien détagréable.
® J'ai beau me les laver toutes les semaines, ça com

mence quelques jours après ; je les brosse beaucoup, je
ne mets aucune teinture ef je change souvent de
shampooing. Ca me géne beaucoup surtout quand je suis
avec mon fiancé qui doit m'épouser bientôt. Tous mes
vêtements prennent cet odeur et pourtant ie ne trans-
pire pas. Cela dure depuis un an et j'ai 19 ans. Que
dois-je foire ?

R Allez donc consulter un dermatologiste. médecin qui
® s'occupe de la peau et du cuir chevelu.

  

QUESTION: A quoi sert ce qu'on appelle une biops

(Hermine L., St-Timothée)

REPONSE : C'est une petite intervention chirurgicale
d'ordre mineur qui consiste à enlever un petit morceau
de tissu. de l'examiner au microscope à la suite de
techniques de préparation assez complexe, pour préciser
davantage le diagnostic de cancer ou d’une autre maladie
avant de mettre cn oeuvre un traitement. C’est aujourd'hui
une nécessité pratique qui permet d'eviter des erreurs de
diagnostic, de preciser des indications thérapeutiques De
plus. c'est une obligation scientifique et la juri-prudence
en fait de plus en plus un imperatif legal.

* * *

QUESTION : Y a-t-il des cancers qui guérissent sponta.
nément ?

(Madame Lagarde, rue d'Auteuil, Québec)

REPONSE: Oui. indiscutablement. mais le fait est si rare
qu'on ne peut escompler eutte forme de querison devant

un cancer certain.
x * +

QUESTION : Le glaucome peut-il rendre aveugle et quelle
en est ls cause ?

(Une Beauceronne, Saint-Cyrille de Wendover}

RÉPONSE: Qui. La cause ? L'augmentation dans le globe
wculaire de la tension de l'oeil.

x * #*
  

 

QUESTION : Y a-t-il une migraine d'origine ovarienne et
peut-elle se guérir ?

(Une blonde ontarienne, Saint-Cyrille)

REPONSE : Oui. :l y en a une. Dès qu'elle est diagnos
tiquee il s'agit de pallier les troubles ovariens. et seul
votre médecin peut le faire comme de faire le diagnostic.

x * *
QUESTION : Les pitules pour maigrir sont-elles dange-
reuses quand elles sont prescrites par le médecin et est-il
dangereux qu'elles me donnent à la longue un trouble
mental ?

(Patricia de Smooth Rock Falls. Ont.)

REPONSE: Suivez attentivement les ordonnances de votre
médecin et dormez en paix si votre médecin vous suit.
Seulement ne restez pas des années en prenant des pilules
et sans a'ler le voir. Quant à ce qu> disent Vos amies,
demandez-leur donc gentiment — vous en etes capable
sûrement — quand et où elles ont fait leurs etudes de
médecine,

 

* * *

QUESTION : Je ressens des douleurs au-dessus du sein
gauche quand je le tite. Sont<ce des yaz d'estomac ou
du cancer ?

(Suzanne Marcotte, Montréal)

REPONSE: Ce peut être les deux et bien d'autres choses
aussi dont je n'ai pas plus que vous la moindre idée,
surtout par correspondance. Si vous étes inquiète au sujet
du cancer, demandez donc à la Société canadienne du
Cancer de Vous envoyer son petit fascicule sur le cancer
du sein. On se fera un plaisir de vous l'adresser. Vous
trouverez l'adresse de cette association dans le bottin
téléphonique.

x + +*
QUESTION : J'ai une descente de l'utérus, de la vessie et
du rectum et j'ai déjà eu une fixation utérine. D'autre
pert je suis hypertendue et diabétique. Une grossesse
est-elle à conseiller ?

(Une ptosée de Montréal)

REPONSE : Vosvz un bon chirurgien qui jugera et votre
etat gynécologique ct de votre clat général et qui vous
dira si la grossesse est à consciller ou non. Comment
voulez-vous que par correspondance je puisse vous donner
un conseil qui vous serait préjudiciable, ne vous connais-
sant pas. Cela, je l'ai dejà dit cent fois et je le repète
encore.

Le bruit de la T.V.

Q Est-ce qu'un enfant peut s'habituer au bruit de la
* télévision pour dormir? (UNE LEVISIENNE

La télévision est une plaie pour les enfants, autant

® pour ceux qui dorment que pour ceux qui ne
dorment pas. Un enfant doit dormir dans la paix et la
tranquillité. Quant au sommeil agité et intermittent de
votre fillette de 2 ans, allez consulter votre medecin.
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QUESTION : Qu'est-ce qu'une périartérite noueuse, est-<e
grave ?

(Curieuse, Montréal)
REPONSE: C'est une maladie qui frappe les sujets jeunes
surtout, de 20 à 40 ans. mais dont le debut peut être plus
précoce, et qui se caracterise par des paralysies progres-
sives el des symptomes renaux. Cet une maladie assez
rare et grave.

* * *

QUESTION : Est-ce une bonne chose de donner du soufre
et de la mélasse aux enfants une fois de temps à autre ?
Ce remède est-il sans danger et si oui comment l‘admi-
nistrer, c'est-à-dire quelle quantité donner?

(Une maman de Joliette)
REPONSE: C'est un remède de bonne femme dont vous
parlez là, Madame, et qui se donnait au temps de nos
aleux, quand il n'y avait pas de médecins dans les cam-
pagnes. En soi il est anodin. c'est-à-dire sans danger, mais
qui peut assurer que l'un de vos enfants, a la suite de
l'ingestion de soufre et de melasse, composé qui agit sur
l'intestin, ne fera pas une crise d'appendicite, ou quelque
autre maladie grave ? A votre place je ne donnerais rien
à mes enfants sans consulter un medecin qui les aurait
examinés.

  

* * *

QUESTION : Existe-t-il une diète spéciale pour les gens
qui souffrent d'arthrite et, si oui, quels aliments faut-il
surtout éviter ?

(Mme C. R., Cadillac)

REPONSE: Certainement. Madame. mais le régime varie
avec la forme d'arthrite et letal general de la personne
qui en souffre. Et tout medecin est certainement en
mesure d'en donner un qui soit appropric.

Elle à mauvaise haleine

Q J'ai 23 ans et, depuis mon enfance, je souftre de
S mauvaise haleine. Mon père, dans le temps de l'école,

a décidé de me faire enlever les dents, de sorte qu‘au-
jourd'hui j'ai deux dentiers et une mauvaise haleine.
Que faire ? Je dois me marier et j'ai peus que ma maladie
ne soit un drame pour Mon ménage.

«KATY B., La Tuque)

Nous ne faisois pass rex de reponse personnelle
Inutile d'en demander. La mauvaise haleine est une
die dont souffrent beaucoup de gens et s'appelle
sis. 11 y a une cause à cette mauvaise haleine et il

faut la trouver. Il vous faut un bon examen médical et
complet, LI n'y a pas de honte à avouer à un médecin son
mfirmité, Il en a connu bien d'autres, allez, de plus
#räve et de plus embarrassante Pourquoi n'allez-vous pas
vols confier à un medecin de votre choix pour vous
faire faire ce que les gens appelle un “check up”. Je
SUS CONVaineu qu'on vous guérirait apres vous avoir dit
Ja cause de votre mauvaise haleine,

 

QUESTION : Qu'est-ce que la maladie de Paget?
(Très obligée, Montréal)

REPONSE: La maladie de Paget est une maladie des os
qui procède par poussces successives et les symptômes
varient selon la localisation de la maladie. Vous compren-
drez facilement que si la maladie apparaît sur les os de
la cuisse vous n'aurez pas les mêmes symptômes que si
c'est sur le crâne. C'est une maladie à évolution lente et
Qui ne s'apparente que de très loin au cancer,

* * *

QUESTION : Les cardiaques peuvant-ils faire de l'exercice ?
‘Rose B., MH.)

REPONSE : Oui, à condition qu'ils soient suivis de très
près par leur médecin De toute façon. cela dépend de
l'état physique, du poids et des capacités du cardiaque.
Voyez le médecin.

* * *

QUESTION : Tous les jours on voit annoncé ici et là des
médicaments contre des maladies, des infirmités, des
défauts qui semblent irrémédiables. Que faut-il croire ?

tMme Latouche, Québec)

REPONSE Dites vous bien, Madame. que si leurs effets
étaient tels qu'on le dit, il y aurait longtemps qu’ils
n'annonceraient plus. En médecine il n'y a pas de traite
ment secret, ni de formules magiques. Un savant décou-
vre-t-il quelque chose qu'il croit actif ou efficace contre
telle ou telle maladie. il en parle immédiatement dans les
journaux médicaux, dans les associations scientifiques,
afin qu'on puisse apprécier les résultats qu'il veut
prouver, répéter les expériences et refaire ce qui est
avancé. Tout le reste, annoncé ici et là. comme vous dites,
c'est de la bouillie pour les chats et une perte d'argent
pour celui qui se laisse prendre Les médicements sérieux
ne sont jamais annoncés dans la presse courante.

* * *

 

QUESTION : Le porc est-il un aliment dangereux ?
(Habitant, Ste-Rose)

REPONSE: La principale maladie que le pore peut donner
est ce qu'on appelle la trichinose, petit ver qui se déve-

lope dans les muscles quand on a mangé du porc infesté
et qui n'est pas facile à déloger par un traitement quand
H s'est installé. Le mieux est de toujours manger le pore
bien cuit au four, à 185’ s1 c'est possible. À ce moment
tout risque a disparu.

   
  

Attitude
négative
CHICAGO — En somme. tout

est négatif en cette vie! Voici

l'enseigne qu'un chauffeur plein

d'humour affiche à l'arrière de

son camion :

“Le crime n‘enrichit pas ;

le camionnage non plus.”

 

CHARLES CHOQUETTE
Psychologue Consultant

«pécia.s + ea maladie ne:veune

Pour rendez-vous: RA. 2-4956

7044, rue CHABOT, App. |
HEURES DE BUREAU:

Tous les jours de 9 h. am. 4 5 h. p.m.
Dimanche de 2 h. à 4 h. p.m.

Le sou : Lund: Mercredi et Vendredi
de 7hèà9h pm.
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de vieillir que in perte du sommeil et les
souris dus AUX ÎcVers pucluines +
tion trop fréquente, avec brûleme
démansralsonst, maux de dos, Cr
de la versie, urines troubles, ou do
chumatisinates résultant d'une trritation
des reins et de la vessie. CYSTEX donna
un soulagement rapide et bienfeïsant
grâce À ron action bactériontetique dans
l'urine acide et à son lécer effet anal-
féaiaue Plun de 900 millions de com-
primén CYSTEX employés depuis 25 ane
en prouvent In sécurité et le auccés.
Procutrz-vous done CYSTEX ches votre
pharmacien aujourd'hui.
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Maintenant . . merveilleux
soulagement à

L'ARIHRITE
sans drogue ni chirurgie

Si vous faites diligence, une merveilleuse

nouvelle brochure illustrée gratuite, qui

pourrait changer le cours de votre vie,

vaus ters expédiée par le retour du
courrier,

Fa.tes votre demande aujourd'hui et
expérimentez pourquoi les drogues vous

procurent un tOulacement temporaire seu

lement. Apprenez à élminer la cause de
vos douteurs et malsises sans drogue et
sans chiruegib, une méthode non médicale
éprouvée. Apprenez ausu à Éviter des
années d'agone et de dilformités qui
pourraient vous rendre infirmes pour le
reste de votre vie.

Vous vous devez de demander cette
brochure précieuse gratuite sans tarder.
Aucune obligation, Aucun agent n'appek
ters. Ecrivez : The Ball Clinic, Dept. 5240,
Ercebior Springs, Missouri, Une carte
postale fere l'affaire,
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MISAE

HIPPOCRATE «
Qu'est-ce que le secret professionnel du

inédecin ?

Les faits particuliers aux malades qu’il
traite et la promesse de ne jamais les divulguer
constituent le secret professionnel du méde-
cin,

   
   

 

   

   

      

   
  

  

                  

   

  

 

   

  

    
  

 

  
   

  

Hippocrate, surnommé le père de la méde-
cine, naquit en l'an 460 A.D. sur l'île de Cos,
située à proximité des côtés de l'Asie Mineure.
11 faisait partie de la société des Disciples d’Es-
culape, une organisation dont les membres
vouaient leur vie au traitement des malades.

Le Serment d'Hippocrate auquel sont appe-
lès les diplômés en médecine lors de la collation
des grades est le même que celui des Disciples
d’Esculape.

Hippocrate étudia, à l'epoque d'Esculape
sur l'île de Cos . ensuite il pratiqua et enseigna

ur

HIPPOCRATE
Un serment qui dure longtemps

la médecine dans toutes les parties de la Grèce:
en Thessalie, en Thrace, à Délos et à Athènes.
Il mourut à Larissa en l'an 375 A.D.

La Collection d'Hippocrate réunie dans la
célèbre bibliothèque d'Alexandrie, celle-ci dé-
truite par un incendie plus tard, fut la pre-
mière bibliothèque de médecine du monde.

Dans ses écrits, Hippocrate prône la sépa-
ration entre la médecine d'un côté, la philoso-
phie et la religion de l’autre. Il opine de la
meme façon vis-à-vis de la superstition, en
autant, du moins, qu'il pouvait s'en départir.

On trouve également dans les écrits d'Hip-
pocrate des conseils perlinents sur la propreté
et l'antisepsie. Hippocrate recommande aux
médecins de maintenir leurs ongles courts
pour deux raisons : les ongles courts sont d’en-
tretien plus facile et la sensibilité de l'extrémi-
té des doigts peut mieux servir à l'examen des
malades.

Non seulement la divulgation du secret
professionnel ne doit-clle pas être faite sans le
consentement du malade, mais le Serment
d'Hippocrate sous sa forme présente comme
sous sa forme ancienne défend au médecin de
provoquer l'avortement, lui interdit la pres-
cription de drogues mortelles même si le ma-
lade les requiert ; le docteur n'a pas le droit
non plus de soigner son malade avec l'unique
pensée des honoraires qu’il en retirera.

La promesse solennelle se termine ainsi :

Quelles que soient les révélations que je
recueille pendant le traitement d’un malade
et qui doivent être tucs, je m'engage à ne pas
les divulguer, comme constamment inhérentes
à mon secret professionnel !"

me ei
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Lapins et kangourous sont les

grandes plaies de l'AUSTRALIE
par Jean des CHAUMES

Unefois de plus les éleveurs australiens viennent de lancer un 8.0.5.:

les kangourous, par milliers, se répandent dans les paturages qu'ils trans-

forment en désert. D'ailleurs, assurent-ils, là où le kangourou a passé,

vaches et moutons refusent de paître. Aussi les éleveurs demandent-ils au

gouvernement qu'onleur donne des armes, des munitions, pour combattre

l'invasion. Il y a quelques années c’est “aux chasseurs du monde entier ”

qu'ils lançaient un appel pour venir combattre, déjà, la plus grande inva-

sion de kangourous qu'on ait jamais vue”,

Les kangourous prennent
donc la 1vlève des lapins. Les
lapins, par nullions. enlevaient
littéralement l'herbe de la bou-
che au bétail. On leur inocula
aystématiquement la myxoma-
tose. L'hécatombe fut effroyable
et les éleveurs purent se croire
délivrés de cette plaie, que Moi
se N'avait pas prévue dans la
liste de celles qu'il fit s'abaltre
sur l'Egypte. Mais quelques

rongeurs guérirent de la mala-
die, et leurs descendants sem-
blent resistants à la myxomato-
se. Le danger ne semble ccarlé
que pour un temps.
Dans cette succession de

fléaux qui s'abattent sur les pa-
turages australiens, il semble
qu'il y ait comme une revanche
de la nature, dont Pequilibre a
«te troublé par les hommes.
Le lapin est un animal importé

en Australie: pour satisfaire
leur gout de la chasse, les co-
lons avaient amené d'Angleterre
quelques couples de rongeurs
qu'ils lâchèrent sur leurs terres
Ces couples ont prospéré de la
façon qu’on sait.

Le kangourou, lui, est typique-

 

ment andigène. Autrefois, le
nombre de ses représentants
était limité. contrôlé, par les
besvins des bêtes carnassières:
dingos ‘ces chiens-qui-n'aboient-
pas? qui erraient sur la steppe
en bandes nombreuses et redou-
tables, loups de Tasmame, dia-

bles de Tasmanie...
Pour protéger leurs troupeaux,

les éleveurs firent une chasse
acharnée à ces carnivores. Les
vaches et les foutons prosperè-
rent : les kangourous aussi. Les
kangourous qui. eux, pourraient
revendiquer le droit du premier
occupant. Car, lorsque les Euro-
péens débarquèrent en Austra-

  
  

lie, la faune lerrestre ctait en- |
tièrement composée de marsu-
piaux, dont le chef de file est
le kangourou ‘à l'exception du
dingo, importé quelques siècles
plus tôt par des envahisseurs

Noirs),

Des animaux d'un
autre âge

Les marsupiaux sont apparus
sur la Terre vers la fin de l'ere
secondaire. À quelques rares
exceptions près, ils ont disparu
de partout, sauf d'Australie
avec ses annexes géographiques.
la NouvelleGuinée notamment.
Partout ailleurs ils ont fait place
a des animaux plus évolués : les
mammifères placentaires. Les
marsupiaux sont une forme de
transition — transition entre
les animaux qui pondent des

oeufs, dont les petits se déve-

luppent entièrement en dehors
Ce l'organisme de la mère (in-
sectes, poissons, reptiles) et les
animaux dont les petits se dé-
veloppent entièrement dans
l'utérus maternel. avec Torga-
nisme de laquelle le foetus est
en liaison par le placenta.
Chez les marsupiaux, l'oeuf

fecondé se développe d'abord
dans l'ucétus, mais sans qu'il

—- —_—

s'établisse de communication
vaseulaire avec l'organisme ma-
ternel à travers un placenta,
Lorsqu'il nait, le petit marsu-
piau est toujours un ‘“préma-
turé”, Il gagne la poche ventrale
de sa mere, dans laquelle sont
situées les mamelles ct poursuit
là son développement. En som-
me, avec le marsupiau, la Nature
a depuis bien longtemps invente

l'incubateur!

Pourquoi, en Australie. l'évo-
lution ne s’est-elle pas poursui-
vie jusqu'au stade supérieur des
animaux placentaires qui appa-
rent ailleurs à l'ère tertiaire ?

Parce qu'entre temps, l'Austra-
lie avait été séparée, par d'énor-
mes mouvements orogéniques.

des autres continents.  L'évolu-
tion des espèces s'est donc faite,
sur son sol, en Vase clos, sans

échanges avec l'extérieur.

Mais ce qu’il y a de plus
curieux dans l'affaire, c'est que
cetle évolution s'est effectuée
dans le même sens que dans le
reste du monde : elle a conduit
les marsupiaux, tout comme ail-
leurs les mammifères placen-
taires, à une très grande diver-
sification :

Le kangourou ‘ou plutôt les
kangourous, car on en compte
23 espèces de toutes tailles et
de tous pelages) est herbivore.
Mais il existe d'autres marsu-
piaux qui sont rongeurs, grim-
peurs et arboricoles, insectivo-
res, fouisseurs. L'ordre des mar-

supiaux comprend même des
carnivores, des fauves : le phas-
cogale, qui a la taille d'un rat,
le thylacine ou ‘loup de Tas-
mame” qui a la taille ot un peu
l'apparence d'une hyène, le sar-
cophile. ou dest!” ou “diable
de Tasmanie” de la taiile dua
léopard dont il a ta férocite.

Mais parmi ivs marsupiaux

on trouve des hetes de meil-
leure Téputation. l’oppossum à
la précieuse fourrure, le koala,
l'adorable Koala. prototype de

Yours en peluche. Pourchassé
pour sa fourrure il a failli dis-
paraitre avant de devenir le féti-
che des Australiens, maintenant
que la foi le protège.
Comme on fe voit, les kangou-

rous, betes noires des éleveurs,
ont bien leurs lettres de nobles-
se sur cette terre australienne
d'ou l'on voudrait les faire dis
paraître.

(Copyrluh? 196: APP. ‘La Patrie“)
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SECRET DE REGULARITE
DECOUVERT DANS DES HERBES NATURELLES

Le soulagement de la constipation rend la vie
plus agréable à nouveau

Une formule herbacée spéciale renfer-

mant 18 herbes et racines différentes

apporte un soulagement aumentique à

des milliers de victimes de la consti-

pation, De nos jours. su lieu d’être

langoureux, nerveux et de mauvaise

pouvez

prompt soulagement, être plus à

Fase et jouir de la vie. Une seule

cuillerée de cette formule agréable, à

base d'herbes, produit dans l‘estomac

une sensation de chaleur bienfai-ante,

Bientôt vous obtenez le soulagement

complet désiré.

FORMULE DECOUVERTE PAR LA
COMPAGNIE DU Dr PETER FAHRNEY

H vy a plusieurs années le fondateur

humeur, vous obtenir un

de ls compagnie du Dr Peter Fahrney

fit l'étude de milliers et de milliers

d'herbes afin de trouver un moyen de

souleger ls constipation. À la suite

d'innombrables expériences il choisit

les 16 ingrédients tes plus efficaces

et les mélanges pour en arriver à la

formule sive NOVORO que nous
connaissons. Depuis plus de 90 années

“son remède a rendu la vie plus

agréable à des milliers d'hommes,

femmes et enfants qui souffraient de

! constipation 50 millions de bouteilles
de ce remède éprouvé ont été vendues

& des clients reconnansants qui appré-

client se value pour apporter proe

soulagement et reqularité normale,

Essai à nos propres risques
' $i vous n'êtes pas satisfaits entièrement

le première fois que vous vous servirez

de NOVORO retourner »mpiement

pour remboursement Qu'il vous aide
à profiter pleinement

‘de la vie à nouveau.

Procurez-vous Farm s

NOVORO au comp-

tole pharmaceutique

le plus repproché.

Dr. Peter Fahrney & Sons

NOVORO
Procucas-vous-ie au compiok

pharmaceutique fe plus reppreché
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Premier numéro

| Le 30 mai 1631 paraissait à Paris le premier numéro du
premier journal d'information politique française. Son fordateur,
un médecin protestant que le cardinal Richelieu protégeait et
qu'il avait fait nommer médecin du roi, s'appelait Théophraste
Renaudot. Le journal, auquel Louis XIII collabora, s'appelait
la “Gazette ”,

Autant qu'on le sache, le mot gazette a été écrit pour la
première fois en l'an 1600. On le trouve dans un ouvrage du
poète français protestant Théodore- Agrippa d'Aubigaé, qui,
moins souple que Renaudot, fut deux fois disgracié pas le père

de Louis XIII, Henri IV le Grand.

Le motétait emprunté à l'italien. Gazzet{a, venu du vénitien

gazeta, était le nom d'une menue pièce de monnaie. prix de

feuilles périodiques publiées au XVIe siècle. De là vient que

gazzetta finit par désigner le journal lui-même en Italic. Et de

là s'ensuivit qu'un journal fut d'abord une gazette en France.

Plus tard, les Anglais, à leur tour, adoptèrent le mot français.

Voilà indiqués les deux principaux éléments de l'expli-

cation à donner si l'on vous demande pourquoi la suite de chro-

niques qui s'ouvre aujourd'hui s’intitule “La gazette de la

langue”.
En premier lieu, ce sera une sorte de journal où les

nouvelles sur tout ce qui intéresse la vie du français an Canada

feront l'objet de commentaires appropriés.

Nous nous occuperons des faits divers aussi bien que des

grands événements de l'actualité dans le domaine de la langue.

La rubrique des crimes et délits sera naturellement chargée.

Notre journal aura ses colonnes de critique sur les nnuveaux

ouvrages écrits par des grammairiens et des lexicologues. Les

problèmes relatifs à la traduction y seront étudiés. La façon

dont on nous enseigne le français sera suivie de près Nous

scruterons les journaux et nous surveillerons la radio ct la télé-

vision. Bref, nous toucherons à tout, depuis la politique jusqu'à

la publicité, en passant par les activités commerciales, indus-

trielles, artistiques et sportives.

Nous aurons donc dans “La Patric” unc Gazette de lu

langue aussi complète que possible.

Deuxièmement, le vieux vocable gazette nous rappelle que

les mots ont une longue histoire sur laquelle il sera utile et

parfois même passionnant de nous pencher. Nous apprendrons

ainsi des choses étonnantes: nous découvrirons que beaucoup

de mots français sur l'origine desquels nous ne nous posons

jamais de questions viennent de langues quelqueiois trés

éloignées dc la nôtre.

Voici, comme exemple de la diversité des origines du

français, un groupe de mots qui se rapportent au temps. Tempête

vient directement du latin, la langue-mère du français. Ouragan,

 

LA GAZETTE DE LA LANGUE
cependant, vient de l'espagnol, de même que tornade, tandis que
cyclone nous a été donné parl'anglais, qui, lui, l’avait tiré du grec-

Nousverrons qu'il est de bonnes et de mauvaises manières
d'emprunter aux langues étrangères et que, pour ce qui nous
intéresse de façon particulière, les anglicismes ne sont pas

toujours là où nous croyons les trouver.

Une gazette dont l'ambition est de ne rien négliger d'une

matière aussi vaste et aussi variée a besoin de nombreux colla-

borateurs. La “ Gazette de la languc” compte sur vous Vous

contribuerez à son succès et à son efficacité en lui proposant

comme sujets d'étude vos difficultés de vocabulaire et de syntaxe

et en lui signalant les fautes les plus graves qui se commettent

autour de vous

Cours de diction

1! arrive qu'on trouve de grandes nouvelles dans de petits

joumaux. L'Echo de Vaudreuil-Soulanges annoncait au début

du mois dernier l'ouverture d'un cours de diction et de phoné-

tique pour les instituteurs de la région. Le réclacteur en chef de

l'hebdomadaire soulignait l'événement avec joie, faisant ressortir

deux faits.

 

 

par Gérard DAGENAIS
 

Jusqu'à maintenant les autorités scolaires de Montréal

avaient été les seules dans la province à mettre à la disposition

des instituteurs les services de professeurs de diction et, tandis

qu'une quarantaine seulement d'’instituteurs de la métropole

estiment utile d'améliorer leur prononciation, la “ classe” des

comtés de Vaudreuil et de Soulanges en compte à peu pres deux

tois autant.

Prononcer correctement n'est pas un luxe, mais une

exigence de la langue. Il y a plusieurs accents en France. Si,

cependant, les Français se comprennent entre eux, c’est qu’ils

émettent les mêmes sons pour désigner les mêmes objets. Les

mêmes sons, c’est-à-dire les mêmes mots dits de la même façon,

méme si les tons, les voix et les rythmes différent.

Il est donc excellent qu'on enscigne aux instituteurs a

bien dire les mots et déplorable qu'à Montréal un si petit nombre

d'entre eux éprouvent le besoin de I'apprendre. On souhaite que

les cours de diction se multiplient pour les instituteurs du

Québec. Mais quand ceux-ci auronl tous appris à bien prononce:

les mots, fera-t-on en sorte de leur enscigner les mots justes a

prononcer ? (Tous droits réservés)
 

  

depuis un an seulement qu

Nous entrerons dans la CAR

quand les hommes n'y seront plus
ROME - Pour l‘heure, les victoires féminines sont peu nombreuses

dans le domaine diplomatique qu'elles ont théoriqu

certains pays, commel'Italie, cette conquête est toute récente. C'est

e la Cour Constitutionnelle a odmis l'égalité des

sexes devant les emplois de la fonction publique.

Et c'est en 1958 que M.

Fanfani proposa d'ouvrir

aux femmes les portes du

ministère des Affaires

étrangères. Quant aux

Suisses, pour ne parler que

de l'Europe, ils n'ont pas

désarmé, n'ayant pas

même accordé au sexe dit
faible le droit de vote.

Ces jours derniers, les

associations féminines ita-

liennes sont en efferves-

cence, par suite de “l’affai-

re Piatti”. Maria Antoniet-

ta Piatti avait demandé en

1956, donc avant linter-

vention de M. Fanfani, à

entrer par voie de con-

cours dans la carrière

diplomatique. Elle avait été

exclue, et fit par Ja suite

appel de cette exclusion,

laquelle vient d'être con-

firmée par le Conseil

d'Etat. Les féministes ita-

liennes accusent aujour-

d'hui les membres du Con-

sei) d’être autant de Pila-

tes.

“Ce sont des jours noirs

pour la femmeitalienne, à

déclaré une dirigeante de

la Fédération des profes-

sions libérales féminines.

Cette décision qui annule

la proposition de M. Fan-

fani, correspond au dis-

cours que vient de pro-

noncer le procureur géné-

ral Cigolini contre lc déve-

Joppement du travail fémi-

nin, qui nous éloigne du

foyer.”

ement conquis.

 

   
DISPARUS

sur visage, lèvres,
bras, jambes

Maintenant

|

Apiée uvois essaye
heureug ! beaucoup de choses,

Fai mis au point um procede simple ot
peu coûteux pour luire dinparoître les
Fois œuperflus. Son emploi tequiier 9

Dans nde des milliers de femmes à se faire
admirer, cimer of être heureuses. Mon

livre GRATUIT explique ce mervrilleuse

methode et prouve ses excellents resul-
qits, Il vous sera adresse mous pl ordi

naite, accompagne d'une OFFRE D'ESSAL
Ecrivez à:

ANNETTE LANZETTE, cose postale 608,
Dépt C-319, Toronte, Ont.

Inclure lunbre de Se pour reponse.
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Comment résorber vos hémorroïdes

enflées et douloureuses
Soulagez la démangeaison, la sensibilité et la douleur

sans onguents, canules ou suppositoires

Voici un bon moyen, propre et farile,, satisfaisant dans ses effets immediate,

de sévorber où de réduire jes hémot-

|

que des centaines de peisonnes nous ont

roides f1ées et douloureuses sans |; tit pour mous remecier de leur «voir

l'inconvénient des onguents, canules ou fast connaître ce morveilleux medicament,

wuppositoites. Pourquoi nouffrii sans raison quand

Mem Reid vous nifre tant d'avantuges ?

Le secret consiste simplement à prendre

|

Frocurez-vous-en un paquet anjourd'BuL

un petit comprimé Hom Rod, avec de

|

Cunstatez tr vous-méme comme il est

l'eau, deux ou trois fais par jour Gi‘ire| propre et jacile à appliquer, Comme son

à son oction INTERNE efficace, ce mudi-

|

action est plaisante et ellicare, comme

coment & la fois doux et legétement

§

il contient des réserves de soulagement

ssistant soulage la constipation. aide

|

pour vous. Ne vous coûtera que quelques

gr décongestionner et & acuer les

|

cents par jour si vous l'aimez, Sinon.

déchets intestinaux, soulage la démou-

|

RIEN A PAYER puisque votre argent

gecison, ja sensibilité el la doulour,

|

vous sera remboursé si vous n'êtes pas

contribue & sésorber les hémorroides et| 100%, satisfait. Demandes le traitement

tacilite Jeur c:catrisation. Hem Roid est

|

interne Mom-Roid contre Hémotroides

@ dacile d'emploi, ai egréabls et si (dans n'isiporte quelle pharmacie.
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RETT
PHROKOHIEY © Pierre et le

loup, Par l'Orchestre phi-
lratmionique de New-York,
sous la direction de Leonard
Bernstewn. Narrateur: Leonard
Bernstein, TCHAFKOVSKY
Suite Casse-Noisette, Un 17
Columbia, ML-5593.

Une version nouvelle
de deux ocuvres popu-
laires. Ce qu'il y a de
plus nouveau dans celle

ci, c'est sûrement le fait
que monsieur Berstein,
en plus de diriger l'or-
chestre, se fait narrateur
dans Pierre et le Loup.
Et il fait bien ça. Lors
qu'on n'a pas entendu de-
puis longtemps la suite
Casse - Noisette de Tchar
kovsky. on la retrouve
avec joie. C'est une oeu-
vre rafraichissante qui
vaut sûrement toute autre
composition de l'auteur.
Un excellent enregistre
ment,

M. CHEVALIER
*

COPLAND : Suites tirées des
ballets Rodeo et Billy the
Kid. L'orchestre philharmo-
nique de New-York dirigé
par Leonard Bernstein, Un
12" Columbia MU-5575.

Si. au début, on est
quelque peu surpris, in
terloqué par la musique
qui nous est révélée par
ce disque, on se sent pris
peu à peu, d'autant plus
qu'elle évotue vers une
forme plus mélodique
dans la deuxième partie
Les thèmes folkloriques
servent de trame À cette
intéressante composition
fort bien rendue grâce à
l'excellence de l'orchestre
comme à la richesse
de l'instrumentation. Au
point de vue qualité de
l'enregistrement, ce dis
que est parfait

e e%e

LES DJINNS : "Noel", sous
ta direction de Paul Bonneau
avec le Grand Orchestre de
Paris. Un 17° Select momoral
M-298.001.

Ce chœur féminin très
réputé détaille à ravir de
trés beaux chants de Noël
à commencer par un im-
pressionnant “Minuit
Chrétiens”, chanté de la
belle façon. Voix impec-
cables, sens aigu des
nuances, délicate sensibi-
lité. musicalité rare, homo-
généité parfaite à telle
enseigne qu'on croirait
entendre une seule et
même voix parfois au licu
d'un chœur entier. telle-
ment la diction est
excellente, solistes irré-
prochables, telles sont les
qualités maîtresses de ce
groupe de jeunes filles
de France dans ces Noëls
toujours agréables à en-
tendre. Technique d’enre-
Bistrement trés au point.

e © À
CHRISTMAS WITH THY
CIIEDREN Avec la parti-
cipation de 73 écoliers des
écoles publiques et parois-
siales d'Erié, en Pennsylvanie,
soux la direction de Skip
Letcher avec Dick Fey à
l'orgue, au piano et au carl.
ton. Un 12” Rodeo RLP, 103.
Ces petits écoliers Amé-

ricains nous font une
bonne impression avec
leurs voix fraiches et pu
res, convenant bien à
l'évocation de Noël en
chansons populaires. Agés
de 9 à 12 ans, ils forment
une chorale qui se tient
sans atteindre à la per-
fection, mais la sponta-
néité charmante de ces
enfants nous porte mal-
gré tout à l'indulgence.
On aimera entendre "Jin-
gle Bells”, “White Christ.

*, “The Night before
Christmas”, “Santa Claus
is coming to Town”,
“Winter Wonderland”,
“The Bells of St. Mary's”
et plusieurs autres chants
de Noël familiers à
l'Amérique du Nord.

Manuel MAITRE
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amson Francois
ne veut pas que son fils
devienne un pianiste...

Un homme de trente-six ans qui a joué

Chopin dans presque tous les pays du monde

devrait, en débarquant du bateau d'Amérique,

se soucier d'abord de repos. Eh bien! non’

Samson François n'a qu'une préoccupation.

Et Goliath ? Vous avez de ses nouvelles ?

Goliath, c'est son teckel qui +
été conduit aujourd'hus mer:
à son premier rendez-vous
d'amour. . Hélas, Samson Frau-
Çois est déçu : Ja fiancee de Go-

fiath est restée insensible a oes
charmes,

Goliath est une des cirq pa--
sions de l’un des meilleurs pra-
nistes du monde. Les quatr-
autres sont sa femme et on
fils, les cravates... ¢t les jouets
ultra modernes.

ll ouvre sa premiere malle »
un déluge de cravates en sort,

multicolores. Cent vingt-quatre
exactement { Or — ne cherchez
pas à comprendre — Samson
François ne porte que des

noeuds papillons !

Plon-Plon...
De sa seconde malle. tl extra

des soucoupes volantes, «es
tortues électroniques, des aviot >
À réaction teléguides et une Inco:
motive type “Far West 1830 °.
On l’a baptisé Plon Plon ©
(diminutif de Napoleon’ a caus
de sa mèche qu'il tient d'ailleurs
de son père. En réalite, 11 >e pre-
nomme Maximilien

Maximilien-Plon-Plon n'a que
cing ans et il s'est deja Mis ve
Tieusement au piano. tout sul,
à l'insu de ses parents, parce
que son père proteste :
— Un autre pianiste dans la

famille ? Quelle horreur! Ft
d'abord, je n'aime pas le
enfants prodiges.
Samson François a oublie qu'a

cinq ans, lui aussi, U jouait en
public le “d'encertino en 3
majeur ” de Mozart.

 

L'ÉGLISE OÙ LES MOINES SE BATTAIENT

Le knock-out du
pianiste

It n°4 a pas une heure que ie
maniste est chez lui et pourtant
le telephone ne cesse de sonner,
Veutif aller jouer en Russie, en
Allemagne, en Suisse. en Angle
‘erre ? 11 oublie de répondre. I
raconte :

— J'ai vu une chose prodi-
e aux Etats-Unis. Un jeune

‘iste à son premier con-

cert ., Emu, vous pensez! Il
jouait du Schumann, un mor.
crau qui commence par un ac-
cord puissant, puissant! Le gar-
çon se concentre. plaque son
sccord si fort qu'il se cogne le

front sur le bord du piano.
Knock-out pour le compte. ll a
fallu l'emmener et remettre le
oacert

— Un jour. je ferai du ciné-
ma. Comme realisateur. C'est Ja
s»üithese de tous les arts, c'es

art de notre epoque.

 

  

...et Josette
Quand il veut se détendre

samson François fait de la mu-

sique ‘encore’ avec des anus,

mais du jazz, oui du jazz avec
Duke Ellington ou Nat King

Cole ou Louis Armstrong. ou
Django Reinhardt quand il vi-
vail encore. Mais on n'a pas
toujours des complices de cette
envergure. Alors Samson Fran-
çois a réalisé l'un de ses rêves,
il s'est acheté une batterie de
jazz.
Cependant, Mme Samson ‘on

l'appelle Josette est allee de-
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Samson FRANCOIS
Il ne porte que des papillons...

faire les malles en silence, Joset-
te est l'image meme de la dou-

ceur, du calme, de la serenite,
Elle ressemble à ces peintures
admirables qu'on voit sur les
bas reliefs, des temples d'Orient,
peut-être parce que son perce
était Hindou.

ROME - Sur les pentes du Mont Conero, dans la

région d’Ancéne, en Italie, on rouvre ces jours-ci au culte

une église qui connut de violentes et surprenantes

batailles... entre religieux.
11 est vrai que cela se

passait il y a quatre siècles:
les frères de l'ordre de
saint Louis de Gonzague
faisaient rouler des blocs
de pierre sur les camal-
dules, frères de l'ordre de
saint Romuald, qui répon-
daient à coups de fronde.
Les batailles firent rage
pour la possessiondel'égli-
ce, jusqu'à ce que l'évèque
d’Ancone arbitrat le con-
flit en donnant raison aux
camaldules.
Ces batailles avaient

toutefois donné une mau-
vaise réputation à l'église
Saint - Pizrre du Conero,
qui, depuis un siecle, avait
été tout a fait abandon-
née. La construction, vieil-
le de cinq siècles, commen-
ça à tomber en ruines. Le
coup de grâce fut l'instal-
lation des soldats alliés
sur le munt Conero pen-
dant la seconde guerre
mondiale. Un soldat an-
glais, devenu fou (ce que
les gens du lieu attribuè-
rent à la ‘mauvaise répu-

 

Découverte de statuettes phéniciennes
PARIS — M. Charles Virol-

leaud, membre de l'Institut de
France. a annoncè à l'Acadèsue
des Inscriptions et Belles-Lettre
qu'au cours de la dernière cam-
pagne de fouilles conduite par
M. Claude Schaeffer 3 Bas-Sham-
ta, en Syrie, un groupe de qua-
tre statuettes de bronze plaque
d'or, d'une exceptionnelle beuu-
té, a été découvert.
Le personnage principal est

un vieillard assis sur un troae

et faisant un geste de bénédic-

tion. Sur sa téte, une coiffure à

plumes stylisées rappelle le
pschent des Exyptiens. On pen-

3e que cette idole représente le
dieu suprème des Phéniciens,
celui qu'ils appelaient "le père

des dieux et des honunes”,

A côté du dieu, deux assis-
tants, debout, prêts à lancer la
foudre. et un taureau, d'un très
beau modèle-hypostase du dieu.

tation” de l'église) se con-
duisit en vandale dans le
vieux sanctuaire de style
roman et fracassa le
choeur. À la suite de quoi.
le bâtiment fut vendu aux
enchères et transformé en
hotel.

C'est a Surintendance
des Beaux-Arts qui assume
ta restauration de l'église,
dont elle a fait don à
l'évèque d'Osimo.

BUREAU

CARRIÈRE
& SENÉCAL

 

 

Au rythme de l'a batterie,
Plon-Plon s'approche de plus en
plus du piano. Mais nous n’en-
tendrons pas Samson François
tet son fils" dans une impro-
visation “hot”. Nous devrons
nous contenter d'acheter un dis-
que .

 

 

S'il pousse comme
une salade...

Chet nn adolescent, la croissance
et le développement ont besoux
d'être favorisée par un bon
remède tonique, Les capsules
Tonifer vont à base de foie, de
fer et de vitamines. FE con-
tribnient à maintenir l'appétit
et aidentä la formation des gloln-
Jen rouges du sang. Les capsules
Tonifer sont aussi Treotumau-
déve aux mamans fatigudes .
Bux convalescents | à toute
personne ayant besoin de récu-
pérer vite pour un fonctionne
ment normal de l'organisme
M ules: $3.00 — FIN) 50.
CHEZ VOTRE PUA \-
CIEN ou Conpérative Farex
Lanntée, 4101 est, tue Nutre
Dame, Montréal 4.
Dept. 88
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r ROCER DUHAMEL
de [Academie canadienne/rancaise

“L'ESCLAVAGE
au CANADA FRANCAIS”

De prime abord. ce titre a tout ce qu'il faut pour
nous inquiéter. I doit contenir un acte d'accusation
terrible contre l'état de nos moeurs morales et intellec-
tuelle. Ou veut faire le récit de notre tutelle trailition-
nelle, des accrocs perpétrés contre la liberté, de la
sujétion dégradante dens laquelle nous croupissons
irrémédiablement. Toutefois, je me suis ressaisi en

lisant le nom de l'euteur. Marcel Trudel est un histo
Tien compétent, um Psprit d'une pondération ereimn-
piaire. Je le vois mal s'engageant dans des polémiques
verbales où les préjugés de toute nature s'agitent avec
autant de logique que les poissons au sein d'un
aquariem.

S'il @ entrepris de retracer l'histoire et les condi-
tions de L'Esclavage au Canada français (Presses
Universitaires Laval, Québec 1960), il a sans nul doute
obet à d'autres mobiles. Il a voulu jeter de la luneér:
sur un aspect de wotre passé. Les amateurs d'ouvrages
historiques conçus selon les exigences scientifiques sont
servis à soukait. L'auteur a procédé conformément eux
lois les plus eustéres du genre, me mous faisant grôce
d'aucune source bibliographique, daucurn dénombdre-
ment, d'aucun tableau, non plus que d'un index copieur.
Je ne mets pas en doute Uintérét d'une recherche aussi
patiemment poursuivie et je reconnais volontiers que
nous ne comptons pas en nombre suffisant de travaux
menés avec une semblable autorité.

Estil loisible au profane de se demander si le
sujet justifie les efforts déployés ? H est fort possible
que plusieurs parmi nous aient toujours ignoré que
l'esclavage a existé dans notre pays, mais pratiqué dans
les limites réduites comme il l'a été, peut-on soutenir
qu'il ait eu un important retentissement sociologique,
qu'il ait été un facteur autre qu'infime sur la consti-
tution et le comportement de la société canadienne? En
toute bonne foi, il m'apparaît que cetie forme trés
bénigne de servitude correspond aux habitudes d'une
époque révolue et que le système n'a entrainé aucun
de ces abus odieux comme on eut à en déplorer en
d'autres pays récemment ouverts à la colonisation, sinon
à la civilisation.

Au terme d'une enquête. la plus approfondie et la
mieux documentée qui ait jamais été entreprise dans
ce domaine. Marcel Trudel en arrive à certaines conclu-
sions dont ul est intéressant de faire état. Comme tous
les territoires de colonisation, le Canada français a eu
des esclaves, qui comprennent également des noirs et
des indigènes. Dans un pays peu peuplé, on s'explique
la recherche d'une main-d'oeuvre peu coûteuse pour
assurer la marche de l'industrie. Le procureter Ruette
d'Autreuil présente em ce sens un mémoire au roi. Ce
légiste est doublé d'un komme d'affaires ingénieux qui
en remonirerait eur capitalistes les plus ‘
lucides : “L'hiver, les nêgres porteront du castor sec
qui a l'usage deviendra du castor gras et doublera en
valeur, de sorte que l'habillement des esclaves, au
heu d'étre une dépense, deviendra un profit".

Louis XIV accorde son autorisation, mais différen-
tes circonstances contraires empéchent son exécution
er (è Canada ne recevra jamais de vaisseaux négriers.
Quelques noirs évadés des colonies anglaises. et qui
Téststent mal eu climat, mais non pas une importation
massive de bois d'ébêne.

On se rabattra donc sur des indigènes, sur ce qu'on
pourrait appeler la matière première locale, plus aisé-
ment acressible et forcément adaptce aux conditions
de l'habitation. Une ordonnance de Raudot, faisant
suite à& certaines hésitations administratives. établit
définitivement le droit du propriétaire canadien sur son
esclave et un article de capitulation de 1760 prolonge
sous le régime anglais cette mstitution. Meme si on à
quelque peine à imaginer pareil régune à notre époque,
l'historien est en mesure de noter que les Canadiens
ant donné à leur esclavage ‘un petit arr patriarcal, un
certain caractère familial: bien souvent. l'esclave ne
se distingue pas du domestique et, en bicn des ras, on
le considère comme un enfant adoptif".

Per la vigilance de leurs maîtres, la majorité de
ces esclaves reçoivent le buptéme, Hs sont presque
toujours illetirés, mars le niveau d'instruction de la
population blanche n'était pas d'autre part très élevé,
En général, pour des ratsons mal éclaircies. ils meurent
jeunes. De toute évidence, il y a eu du metissage et
des enfants de souvagesses sont nés de père inconnu:
i y a eu aussi des mariages. Que les enfants aient été
légitimes ou nom. la question se pose de savoir si cette
descendance mirte a compté vraiment dans la compo-
sition de notre famille ethnique. Benjamin Sulte pré-
tendait que ce mélange introduit dans le sang français
équivalant à une simple goutte d'eau du Mississipi
dans le Saint-Laurent. Avec sa prudence habituelle,
Marcel Trudel se défend d'accepter cette comparaison
qui west fondée sur eucune statistique. I! me semble
pas toutefois que ces unions mixtes ment profondément
modifié Le type original.

On ne seurait trop admirer la probité de l'historien
qui a dépouillé tant d'archives et qui s'est appliqué à
les interpréter avec autant de justesse, avec ce souci
eremplaire de we pas dépasser les apparences et de
ne pas leur faire dire plus qu'elles ne contiennent. Nous

hésitons à penser qu'il soit possible, dans l'état actuel
de nos connaissances, de mener plus avant une recher

che aussi érudite.

 

LONG
par Jules ROMAINS

de l'Académie française

la probième de la longévité

spécifique. autrement dit de la

longevité moyenne dont est doté

l'individu normal d'une espèce,

vnant dans des conditions nor

males, «st un des plus decon-

certants de la Mologie. et de

ceux ou le pur hasard, c'est-à-

dire une rencontre fortuite de

conditions. setubte temr te plus

de place.

Jusqu'ici aucun lien ne se lars-

se Saisir entre cette longevite

et tel ou tel des caractères fon-

damentaux qui definissent l'es-

pèce. Des longévités du même

ordre se présentent chez des

animaux trés éloignés dans la
classification zoologique ‘l'élè-

phant, la carpe, le corbeau, etc.),

alors que des animaux proche-

ment apparentés en ont de très
inégales ‘chez les mammifères,

les oiseaux, les poissons, même

les insectes). Nous laissons pour

le moment de cote les vegetaux,

chez lesquels s'observent des

inégalités non moins grandes,

Mais un peu moins capricieuse-

ment distribuées, moins indépen-

dantes, semble-t-il, des caracté-

res fondamentaux de l'espèce.

Ti est pourtant bien difficile

de considérer, dans la definition

d'un être vivant, la longévité

comme un détail accessoire; de

la faire passer par exemple bien

après le nombre des doigts, la

nature du tégument, etc. Elle

ne se contente pas en effet

d'être d'un grand intérêt pour

l'individu et pour ses possibilités

de développement. Elle joue

dans la fortune de l'espèce un
role aussi important, ot quelque-
fois plus important, que tels des
autres caracteres tenus peur fun-

damentaux.

Faute duapercevou des hens

profonds, ayant valeur structura-

le, entre la longévile el la dé-

finition d'ensemble d'un indivi:

du. on a essayé de découvrir

des rapports moins essentiels,

mais oftrant tout de méme unc

vertaine constance, Par exemple

du côte de la taille, de la durée

du développement embryonnai-

re ou du développement infanti-

le. de la fécondité ou de la vi-

tesse de reproduction; tous ca-

racteres qui eux non plus, dail

leurs, ne paraissent pas depes-

dre étroitement de ia définition

structurale,

Or, sans étre incxistants, ees

rapports n'ont aucune constan-

ce. Deux animaux de même tail-
le vivent l'un dix fois plus long-

temps que l'autre, où même

des centaines de fois plus. Ainsi

du reste, ‘Par exemple chez les
oiseaux out l'on observe des du-
Tées d'incubation analogues as
aociées à des durées de vie qua
si centuples l'une de l'autre).

Tout ce qu'on pourrait aper-

Cevoir est que certains embran-

chements où certaines classes
sont, en général, moins favorisés
Que d'autres au point de vue
de la longévité. Mais à l'inté
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Jules Romains vient de publier à la Librairie

Flammarion un petit ouvrage insolite intitule : " Pour
raison garder ” dans lequel l'auteur des “ Hommes de

bonne volonté ” s'interroge sur certains des problèmes
qui meritent d'occuper la pensée d'un homme d'aujour

d'hu: le divorce entre la science ct la realité, l'orugine

et la perversion de la philosophie, l'incompatibilite entre
la cosmologie et la religion, le temps et l'espuce. la

relativité. etc Voici, extrait de “ Pour raison gar ier”.

le chapitre consacré à la longévité des espèces animales   
rieur de l'embranchement ou de

la classe se montrent d'énor-

mes différences dont l'explica-

tion échappe.

Qu'il y ait une relation entre

la durée d'un organisme dans

son ensemble et le rythme de

la multiplication cellulaire à

l'intérieur de ses tissus est pos-

sible, mais nullement évident,

Car ce rythme semble être très

analogue chez des animaux dont

la longévité est très inégale. De

méme la 1 ongévité ici de-

vrait pouvoir se rattacher aux

phénomènes d'usure internv.

d'accumulation des rusidus

d'élimination plus ou moins ir

complète de ces résidus. Mais

12 encore los differences de

longévité que l'on constate nc

correspondent pas, semblesil,

au degré de perfection ou d'un-

perfection des procedés, ou des

appareils destinées a combatire
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“le succés n’attend

60 HEURES
SUFFISENT POUR

APPRENDRE A   

Poy.Gor
même pas une année”

PARLER ANGLAIS
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riesoawre me
Come te concours Poly - Giot

La Hib, Jaws de mn exa-
Ll men. M Baivin a obte-

méthode nu un pourcentage da
190%, Nos fébeltation-

| moderne de

l'usure et à favoriser l'élimiina-
tion des résidus.

Lorsqu'on voit que des fon:

tions relativement secondaires

sont assurées et cuntrôlces par

des glandes spécialisées, on ct

tenté de penser qu'il exise

aussi dans chaque organisme on

centre régulateur de la lone

vité, qu'il soit hormonal ou nor

veux, ou qu'il participe des deux

système. Centre non subordon

né aux autres caractéristiques
de l'organisme. ll reste en tout

cas à le decouvrir.

La decouverte en serait d'u

grande conséquence. Non oso

lement elle éluciderait une des

énigmes actuelles de ta biolose-

Mais eile entrainerait presque

surement des applications pra‘

ques dont il est superflu de sou-

ligner l'importance qu'elles .u-

raient pour l'homme, et par voie

de conséquence pour tout Var

rangement de la société.

 

UN GAGNANT

DU CONCOURS

POLY-GLOY

 

AM. Ecude  Bowvin, de
Dequem Mord, Comts
Roberval qui west mé-    

CONVERSATION ANGLAISE
au moyen de disques enregistrés par

HENRI BERGERON
annonceur réputé d> la

F radio et de la télévision

20 DISQUES — 40 LEÇONS — SUCCES ASSURE
Vous comprunez et parlez dès la première leçon

Aussi: METHODE POLY-GLOT de
conversation ESPAGNOLE et ITALIENNE

avec MIVILLE COUTURE
Remplissez et postez ce coupon pour plus de détails

QUESEC
425, rue de l'Eglise

Messieurs :
Sans obligation de ma

NOM

POLY-GLOT INC. PA. 1236!

MONTREAL
1411, rue Staniey, Ch. 15

rt, j'aimerais avoir des renscigne
ments sur la niéthode l'OLY-GLOT de conversation anglaise ( )
espagnole ( } italienne ( ), au moyen de disques ct de votre
“Récompense au Mérite” après examens.
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z MARS 1%"

Votre mari est gentil
de grâce ne brisez pas ses élans
Ces petits détails
qui tuant l'amour!

C est au tour des hommes de se plandrs

ue vous, mes armies. Non pas de toutes — ce

serait injuste pour celles (les plus nombreuses.
qui sont ‘des amours d'epouses celles don?

le mari reconnaît volontiers les merites “Sans

ma femme, je serais perdu
celles-la, j'en suis sûre.
Mais 11 mest arrivé bien

souvent de vous entendre

vous plaindre de l'indit-

Terence de vole mart, de

son manque d’'elans, de

gentillesse, Vous disiez

TL ne salt pas toujours

vont le geste

“il y a encore de

la poussiére”

Etes-vous bien sûte que,

*rois fois sur quatre, vous

etes pas responsable de

ee pretendu manque

d'egards’ Maladresse,

étourderie, manque de

psychologie ou encore —

mais oui, cela arrive! —

de sensibilité ?

— Un jour, m'a confié
un mari déçu, Ma femme

n'etait pas encore rentrée

de vacances. J'ai voulu lur

laire une surprise, J'ai fait
le menage a fond* A son
retour, bien sur. patten-

dais un mot de remercie-

ments, sinon un cri d'ad-
miralion; je savais bien

que ve n'était pas parfait,
mais c'est le geste qui

comple, n'est-ce pas ? Elle

à dit sunvlement. ‘il y à

encore de la poussière par-
tout!”

J'elais vexe et mene —

c'est pire — je Me suis

senti incompris.

— C'est pire doit se tra-

duire, madame, par: “Si

je me suis lancé dans les
travaux de ménage, c'est
dans un élan de tendres-
se pour ma femme, ce
n'était pas pour nettoyer
la maison.”

Des violettes

Bien souvent, les hom-

més sont aussi sensibles
que des enfants, même

quand ils ont des allures
de coq dressé sur ses
ergots, de toréador ou de

boxeur victorieux.

E+ vous etes d-

Un autie Mai. M à 24

conte cette histone ‘a

‘hante ©! triste,

—Je n'étais pas chee

a cette epoque-ia J'econu-

misals Meme sur mes Ciga-
rettes Un maun de prin.

temps, devant ‘e bureau

de tabac, J'aperçois ir

marchande de teurs Jr

me suls prive de Mes 2a
ses et gai achete

bouquet de vioiettes En
rentrant chez nous, ;-

crie, du bout du ‘ouioir

“Je t'apporte une surpt

se!” Quand ma temn

est arrivee en courant. ;v

n'avais plus que le papie:

À la main; J'avais perd.
le bouquet en toute, dats

ma hate Eh bien! Eile
s'est moquee de moi Et

sans gentillesse, Vous com-

prenez > Je me sut sentt

tout bute. tout maiheu-

reux, et depuis ce jour-i,
Je ne iu ai plus jamais

offert de leurs.

“Tu as lair

endimanché ”

D'autres exemples?

—I avait choisi une

écharpe pour sa femme.

“Elle” est allee l'erhan-

ger, sans rien lui dire.

— II avait achete deus

paires de bas. Elle a dit:

“Ils ne valaient rien, us

ont file tout de suite’

Un mari encore se plaint

tristement ;

— Ma femme est coquet-

te, et elle a bien raison.

Moi, n'est-ce pas, je m'ha-

bille un peu n'importe

comment et elle me le re-

prochait. Un jour, je me

suis commandé un beau

complet, une chemise neu-

ve, une jolie cravate. J'ar-

rive, tout fier, sur mon

trente et un. Elie à éclaté

 
Celle qui ne remercie que du bout des lèvres...

de tite Qu'est-ce qui te

prend * Tu as l'air tout

dimanche!"

“Ce n'est pas le

moment “

Et puts, ll y a celles qui
te remercient jamais que

du bout des lèvres. celle

qui a justement très, trés

mal à la tête le soir ou son
mar voudrait l'emmener

voir le film qu'elle mou-
rait d'envie de voir.

Il y à celle qui proteste:

—Ce n’est pas ie mo-

ment de m'’embrasser, Tu

vois bien que je viens de

me maquiller !

Ce jeune marl-la a per-
du très vite l'habitude
d'embrasser sa femme. Un
beau jour, il ne l'a plus
aimée du wut et il I'a quit-
tee pour en embrasser une

autre, maquillée ou pas

maquillee.

Une seule petite maille

rompue peut détruire le
pius solide filet. De même
pour les grands senti-
ments: ce sont les petits

details qui les tuent

- L'amour c'est tout de
meme autre chose!” me

direz-vous.

Elle veut vous faire
plaisir

C'est autre chose, oui
Mais c'est cela aussi.

L'amour peut s'exprimer

par des baisers qui n'en

finissent pas, par des
etreintes qui vous conju-

guent le verbe aimer a
tous les temps, jusqu'au

plus-que-parfait, Mais les

gentillesses, les attentions,

les élans du coeur, c'est

l'amour, c’est le vrai.

Quand votre marl vous

embrasse, chacun y trouve
son compte, vous comme
lui, n'est-ce pas? Tandis
que, s'il vous ofrre des
fleurs ou un cadeau, s'il

vous fait la vaisselle le

soir où vous êtes fatiguée,
s'il vous rapporte l'objet
dont vous aviez justement

envie, il vous marque un

amour sans égoisme, un

véritable amour,

C'est à vous seule qu'il
à pensé, c'est à vous seule

qu'il veut faire plaisir.

Alors, soyez gentilie. Ne
lui faites plus de peine, ne

brisez plus ses elans!

(Copyright 1961 APP. “la Patric)
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Le super “ROTO-STAR” de Paris
pour la beauté de votre buste !
Cot apparait à été zéalisé aur le emir xprimé
par ceérkuns medecins. alin que la t-mme
puisse abtenir des resultate rapides at ua
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La Super Massosein médicnl RCTO STAR comvibnd Qu: cms les plus diverd ÿ
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PouHOMMESeur
par Yves THERIAULT

Enoncer le gros bon sens attire,
dans le Québec,

Note . Dans mon Millet “A Mon ldée Jui ose dire
qui serait plus logique que tous les ouvriers travaillent
à un salaire un peu moindre. plutôt que d'avoir au pays
an nullion de chômeurs dont la misère et les difficuites
causent un grand marasme et menacent la sécunite
economique du pays Un éncrgumenc me dit que je park
ainsi “parce que j'ai te ventre plein’ li me dit aussi que
1e veux appauvrir l'ouvrier 1t mu dit bien des choses
Tout en ne répondant aucunement à l'essence meme de
mon affirmation. Un autre écrit la lettre em suit...

  

 

Vous dites que ti te: Cu rer: pagnatent un Peu mai 0

Q cela poutraits fair repartir (industrie ei que port
chômeurs peurrazent se trouver un employ,

Je viens vous apporter mon humble Opinion Jo ioe nae

at un peu d'erpérience car jai connu ie côte patronal of
cote ouvrier ‘ J'ai été président de mon syndicat pendant 4 ins
st j'ai clé directeur de la Chambre de Commerce louale durant
! au. Durant ces cing années ja rencontre plusieurs patrons
d'industries. conééerçants et hommes d'affaire. En ptus, ja
étudie les problèmes ourriers.

Ce n'est pas ce qu'un ouvrier gagne qui compte. mais ce qui
lui reste “clair sur sa pau . Je crois que les patron: et tes
euvriers denraient s'umir pour jaire baisser les mpais r le
revenu. Dans les villes moyennes comme Granby Sorel et Saint.

Hyacinthe, la moyenne des calves est de $60 par semaine,
Quand on enléve de ce montant limpot federal et provmeat

dassurañce-chômage. l'assurance-sante la retenue syndicale +:
souvent le conuté paritaire, que reste-tal *

N'allez pas precher de réduira les sataïre: Ce qu'il faut

curtout emyer, c'est l'exremption de l'impôt pour tes familles de
quatre enfants et plus dont i pere pague un salaire moyen.

Nous sommes dans un cercle micieur vt je ne trouve pas
moyen d'en sortir. Espérons qu'en trouvera un veméde uw ne
maux sans recourir à une révolutien de la dla:ourriere comme
«n ORT connu plusieurs pays... J. GM,

 

Note: Dans d'autres lettres, d'autres arguments
étaient invoqués qui avaient fous en commun de ne pas

répondre à ma question Sauf la lettre publiee cr-haut
aucune de fait n'ahbordait le veritable Aœud du problème
Quant à celle publiec plus haut. bien qu'elle presente ur
aspect du probleme se cattachant à ce que jar di, el
contourne elle aussi lé problème Souffrez dom que jy
réponde directement

L'effet statistique de votre réponse est de me dire que

l'ouvrier d'une petite ville gagne en moyenne $60 par
semaine, brut avant déductions.

Or, quand j'ai écrit mon billet, je ne m'adressais pas
nécessairement à l’ouvrier du Québec, mais à celui du Canada.
Jusqu'à nouvel ordre, le Québec fait encore partie de la
Confédération. Et si le nombre des chômeurs est considérable
dans le Québec, il taut tout de même englober dans le chômage
les neuf autres provinces. Il est d'ailleurs peut-être temps que
les ouvriers du Québec commencent à tenir compte de l'existence
de ces neuf autres provinces. Et je m'explique. Moi, ie parlais,
comme je viens de le dire, sur le problème NATIONAL. Or, vous
me rappelez par votre lettre, que la moyenne du salaire dans te

 

les pires injures
Quebec est beaucoup moindre que celle, par exempte, ge l'Ontarso

Or, comme en somme je m'attaquais SURTOUT à vos chets
syndicaux, j'ajouterai ceci: sans autrement modifier ma position
première, je dirai que dans les provinces favorisées, comme
l'Ontario, l‘ouvrier devrait accepter une coupe de salaire pourvu
qu'un nombre proportionnel de chômeurs soient embauchés par
ses patrons.

Ce serait un fort beau geste de solidarité. Ce serait, en tout
cas, un geste généreux, pas égoiste pour un sou. Et tout le monde
aurait son content. Tout le monde ayant son content, l'economie
entière du pays ne serait plus menacée comme elle l‘est dans
le moment.

MAIS EN MEME TEMPS que dans fes provinces favorisees se
retablirait une moyenne logique de salaires et se multiplierait
‘embauchage, j'exigerais, si j'étais un ouvrier du Québec, que les
vnions et syndicats qui se disent si dévoués envers les
ouvriers fassent hausser les salaires du Québec au niveau de
ceux de l'Ontario.

Je n'ai rien vu qui fasse les ouvriers du Québec inferieurs. Et
sé cela ne guérissait pas le chômage, à tout le mains verriens-nous
nos gens être faxés par Ottawa et Québec selon des revenus
Famitioux.

Je suis loin d'être un expert en questions euvriéres. Sans
avoir le ventre plein, disons que jamais un syndicat n'a rien fait
pour moi qui fût valable. Tant mieux si d'autres furent mieu»
traités. Mais il reste que me croirais en droit d'exiger et
d'obtenir que pour un travail égal j'obtienne ur salaire égal à
celui de mon collègue ontarien. Qu'on me prouve que | tort
de dire cela et j'en serai heureux. Mais il n'est pas né ce qui
bourra me prouver que dans une même industrie ayant une usine
en Ontario et une usine dans le Québec, les ouvriers d'un même
métier puissent gagner un salaire différent. Car alors ce serait
de souscrire a la théorie du NEGRE BLANC du Québec.

Je n‘aurais pas voulu être entrainé en des discussions
ouvriéres. Je sais les syndicats organisés de façon à pouvoir me
répondre et de façon tonnante.

Aussi, dis-je ici même qu'il ne s'agit pas de discussion, mais
de questions que moi je poserai, 3 mon four, et pas à un
rourriériste, Mais aux dirigeants mêmes des unions.

Qu'on me prouve, chiffres en mains, qu'il n'y » pas de
différences de salaires entre l'Ontario et le Québec. Et s'il y en a,
comme les unions font toutes partie de grands cartels ouvriers
nationaux, qu'on m'explique pourquoi il n'est pas permis sus
centrales du Québec d'exiger la parité une fois pour toutes.

Car j'ai beau entendre des discours ronflants, J'en reste au»
faits. Aux chiffres, surtout, qui ne mentent pas. Et tant que is
situation durera, e dirai ceci et qu'on me démentisse : que les

cartels ouvriers ont conclu des ententes avec les grands trusts et
les grandes industries nationales pour qu'il y ait, dans le Québec,
une main-d'œuvre de NEGRES BLANCS qui consent à travailler
pour vingt à vingt-cinq pour cent de moins à l'heure que leurs

pareils dans l'Ontario ou dans la Cotombie-Britannique. Que cette
entente constitue un marché où les ouvriers de langue française
du Québec tiennent le mauvais bout d'un contrat de dupe.

Et voi J it. Je ne m'attends certes pas à ce que tout
retombe da Je serai bombardé de lettres. Mais la
seule qué m'intéresse, c'est celle que m'‘adressers un dirigeant
ouvrier qui saura rébondre à ma avestion. Les autres peuvent

s'abstenir.

  
 

  

  

  

  

 

  

 

 

     

Réponse à madame X qui craint d'être reconnue
(Resume d'une lettre) — Quater:€ ans de menage de heite:

Q realisations. En résume, une enfance malheureuse. un
mariage très jeune, la peur de la pauvreté et alors, en cemsé-
quence, le déploiement de toutes les ressources pour assuter
l'avenir, À trente ans, une petite fortune. un commerce florissant
mms un mart que veul su femau foyer plutot que dans le
commerce. Et voila, MADAME X.

TD Si vous me demandez conseil, c'est que vous acceptez d'avance
de le suivre. Remarquez que je ne me fais toutefois pas plus

d'illusions qu'il n’en faut...

Votre mari a raison. Vous dites que vous ne l'aimez pas, vous
dites que vous êtes frigide, vous dites que vous aimez le commerce
et que vous haissez le travail de maison...

Songezr, madame, que vous êtes au tournant. Vous avez trois
enfants? Un mari? Cette famille vous réclame, mais vous, le
commerce vous intéresse. ÂAvec une fortune de cinquante mille
dollars, la bonne situation de votre mari, ne venez pas me raconter
que c'est la peur de le pauvreté, la peur de l'avenir qui vous
anime. C'est autre chose. Une autre chose qui vous fait
probablement moins honneur... Vous voulez que (€ vous parle
franchement ? Ecoutez-moi bien. Et surteut dites-veus que je vou
beaucoup plus loin que ne me l'autevise votre lettre.

Veus veus êtes mariée jeune Vous n'avez jamais vraiment
aimé votre mari. (Ce qui explique votre frigidité seus ses
caresses.) Aviourd'bui que cet bemme désire vous voir prendre

Petites réponses à
QUESTION : J'étais un clown dans le Carmacal de Montréal.
Mmnitenant je voudrais être dans la Purade de la St Jean Bapt.ste.

Où m'adresser ?
REPONSE : Au siège social de la Socièté St-Jean-Baptute, dont
vous trouverez l'adresse à Montréal dans le bottin du téléphone.

* x +*
REPONSE A DESIREUSE DE SAVOIR, ceci vous sver un beau
talent. Si vous me communiquez vos Noms et adresse, je vous
dirai où aller pour obtenir de l'aide et de précieux conseils

* + *
QUESTION : Est-ce vrai que le port de Victoma, cn Colombie

votre place de femme plutôt que commercante, vous laissez croître

en vous un obstacle. Votre frigidité vous inquiète, dans le
commerce vous avez été en contact avec nombre d'hommes. Et
voilà que sourdement, insidieusement, sourd en vous une sorte
de désir inavoué de “vivre ‘’, de connaître un aspect de le vie
que vous ne connaissez pas. La fortune est là, vous assurent la
matérielle. Le commerce serait un bon prétexte. Si vous laissez
le commerce, si vous rentrez dans la maison comme épouse
et mère, vous n'aurez pas ce que vous souh depuis quelque
temps: ls bonne occasion, l‘amour sous les traits d'un inconnu
encore, mais qui viendra, vous en êtes sûre, qui entrera dans
votre restaurant un jour avec qui vous connaîtrez ce que vous
n'avez pas connu... C'est ce que je dis?

Et quel conseil vous donner ? Vous êtes comme une pouliche
tenue dans le box pendant l'hiver et qui sent le printemps et
Vherbe tendre. Comment vous retenir ? Vous parler de principes ?

Vous parler du danger de perdre à jamais votre mari? Vous
avouez carrément qu'il vous est indifférent. Vos enfants ? Votre
lettre les mentionne, mais vous vous y attardez si peu qu'on les
sent bien assez loin de vous. Reste quoi ?

La grosse logique, mais vous n'êtes pas en élat de t'entendre.

Plus Sord, l'irréparable accompli, veus écouteriez de la logique et
en plevrnichant veus me diriez que j'avais raisen. Peur le moment,
il ny à qu'une chose qui compte: vivre. Et m'est avis que vous
vivres. Mais attention, vivre tel que vous l‘'entendez ne veut jamais
dive survivre, Et sur cette terre, l'important n'est pas de seve
wiwre, mais de savoir survivre,

        

de petites questions
hmitannique. doit “on deuelor-poment aux marine: anglaise

«:pagnole «1! française? JE VEUX MINSTRUIRE

REPONSE : Absolument exact.

* * +*

QUESTION : Auric: veus l'obfigennce de me dite Où nous pour-
Tions trouver un endroit pour aller ramper cet été au bord d'un
luc ? NOUS AVONS HATE DE SAVOIR

REPONSE : Ecrivez au ministère des Terres er Forêts de la
province de Québec, à Québec, service des Parcs Nationaux. Vous

serez agréablement surpris.

  
      À MON IDÉE

Les inves sont tret
chers, disent les gens

voila pourques nous n’en

achetons pas. (Ces memes.
gens, if ne me semble pas
les aveir entendus se
plaindre que le whisky

etait trop cher. Mais c'est
une autre histoire, n'est
we par? Nous sommes

plus habitués aux diver
tssements de bas elaze
qua la plaisance intetlee
taeile

Mais cette question de

ie cherte des livres, eue
test pas ia faute des

ecrnaus et sûrement pas
celle des éditeurs eu des
horaires
lat vuvriers canadiens

desirent vire grassement

payes les ouvriers de
limprimwrie autant et
simon plus que tes tres
Cest le premuer teur,
te plus direct, qui centri-
bue à ia eherté du Livre.
Commune tes ouvriers de la
forét et des papeteries
ont les memes désirs, te
coût du papier est dom
remonté d'autant Au
pays du papier, celures
coute plus cher qu'en Eu-
rope, qui importe la pate
d'iei, de Scandinuvie et
de Russie
Le hbraire veut faire

son profit. four accorder
les Tumises voupees par
1e< chents, à1 lui faut au
moins 40% de profit brut.
Et l'éditeur veut bien sa
part lui aussi. Et l'auteur
& droit tout de même à
son 10% Or, si un hvre
coute suixanite sous à um
prouner par exemplaire.
raleulez les pourcentages

blus haut, voyez o¢ gue
doit prendre l’editeur qui
Tisque, qui paie la publi
taté. qui doit supporter
les snvendus. . Et vous
verrez que $300 pour un
livre ne rendra personne
bien riche Mais c'est
cher, je suis le premier a

l'admettre .. Mais qui
apportera la solution fi
nale à ce problème?
Quand on pubhie des edi
tons à $1, 1 faut les ven
dre dans les depots de
Journaux et risquer des
mules  d'invendus. Ta
chentele  habituctle des
livres A $3.00 ne veut pas
de livres a $1 Et cinq
mille livres à $3.00, c'est
sûrement plus payant que

dix maille livres 4 $1...

 

     
      

    
        

      
    
          

      
    
    

      

    
    
      

    

  
  
  
  
  
  
  

  
  
  
  

      
          

    

  
        

      
    
    
      

  
  

        

        

          

        

      

     

   

  

  

 

  

 

Vous devez lire
les romans de
Yves Thériault
Vient de paraître :

ASHINI
Magnifique édition avec hors-
texte en quatre couleurs. Un
cadeau que vous serez fiers
d'offrir $3.00

Encore disponibles
AGAGUK, (traduit es
T langues)

LA FILLE LAIDE iépuisé)
AARON, (Edition de
Pans) 2.50

RO! DE LA COTE
NORD =.  ...... 1.00
Pour ley adelescents :

Alerte au Camp 29
La Revanche du Nescopie
La Loi de l'Apache
L'Homme de le Papinachois

Chacun : 50.80
Expédiés franco contre
remise par chèque ou

mandat postal.

Yves THERIAULT,
La Patrie, 100 est,
Ste-Catherine, Montréel.

Chaque exemplaire est signé
par l'auteur.
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e PLUIE

e VENT

e NEIGE

e GRÊLE
e SPOUTNIKS
e NUAGES

e SOLEIL
     

      
eo CHALEUR
e ORAGES
e VERGLAS
e CLOUS
e TONNERRE
e RAZ DE MARÉE
e BRUME

“ DANS LE DOUTE...

ÉCOUTEZ RÉAL DORVAL

à 8h10 a.m.

UNE PRESENTATION QUOTIDIENNE DE

73<CKAC_,30,000
au cadran BIEN ENTENDU! le jour et le soir

   



LEJUDICIAIRES
A3 Une armoire mal posée tombe     

sur la tête d’une vieille de 80
 

ans et la rend sourde pourla vie
 

par Hervé LEPINE

  

   

plus courtes. Cela peut vous coûter très cher.

   

    

  

      

gens,

      

  
  

   

  
  

  

  

   
L'hon. juge Edouard TELLIER dira plus tard  

  prenant bien son d'insta i

le mur qui devait recevoir les armoires.

 

  
  
   

  

trois pouces.

   

   

  

elle était devant l'armoire du milieu. celle qui

   
  

    

  l'avait exigé.

 

  

             

assez lourde.

 

  

      

nelle qui est l'effet de l'accident.

   

     

  M. Pelletier.

 

_ Menuisiers, lorsque le client vous dira de poser des
vis de trois pouces pour soutenir une armoire d'acier
qui doit recevoir de la vaisselle ou autres objets pesants.
ne vous laissez pas tenter de les remplacer par des vis

M. Hubert Pelletier s'était fait installer une belle
maison & Laval-des-Rapides, avenue Donck. Mais rien
ne fait plus l'orgueil de l'épouse que de belles armoires
en acier émaillé blanc. dans la cuisine. H fut donc
convenu de faire poser de telles armoires. Le contrat
fut accordé à M. Jean-Louis Thibodeau. specialiste rn
vende et installation d’armoires d'acier. M. Pelletier
fut méme amené par M. Thibodeau faire la visite de

certaines installations
du genre qu'il avait
faites en d'autres
Maisons. It n°y a rien
comme de s'assurer
de la compétence des

M. Pelletier trouva
les installations visi-
tées merveilleuses et
demanda à M. Thibo-
deaud'en faire autant
chez lui. Mais
Thibodeau ne peut
Pas tout faire el être
partout à la fois.
confia les travaux à
M, Claude Rousseau,
l'un de ses hommes
de confiance. les tra-
vaux commandes par

M. Pelletier. L'homme
de mélier installa les
armoires, comme

avocat, selon les re-

gles de l'art et les usages du métier, notamment en
aller des planches d'appui sur

Un samedi après-midi, M. Pelletier vint sur les lieux

voir ou en étaient les travaux. Il trouva “ que c'était

laid. le diable ”. Il n'aimait pas la distance qu'il y avait

entre la planche où était accrochée l'armoire et le mur

de plâtre. I! demanda que l'armoire soit directement

collée au mur et qu'elle soit fixée avee des us de

M. Rousseau defit son travail et le recommenca en

suivant les directives et les désirs du ciient. M. Pelletier

revint visiter les lieux et trouva que les armoires
étaient posées à son goût. Puis les époux Pelletier

emménagerent dans leur nouvelle demeure. Il faut dire

sci que MmePelletier est âgee de 80 ans. Un jour où

au-dessus de l'évier, cette armoire se décrocha du mur.

Elle tomba sur l'évier et rebondit sur la tête de Mme

Pelletier qui perdit connaissance pour un quart d'heure.

C'était trois mois après la fin des travaux, lesquels

avaient coûté $714, que l'accident se produisit. alors

que Mme Pelletier fermait une des portes de l'armoire.

C'est aussi seulement à la suite de cet accident que
M. Pelletier s'aperçut que les vis n'avaient qu'un pouce
et demi de longueur au lieu de trois pouces, comme il

Ces vis ont joué un grand rôle à l'enquête. L'hon.
juge Edouard Tellier. dans son jugement dans cette

affaire d'armoires. déclare que la responsabilité de
Thibodeau et Rousseau est contractuelle quant à
Pelletier et délhictuelle quant à sa femme. Mme Pelletier.
Le juge Tellier a donc déclaré Thibodeau et Rousseau

conjointement responsables des dommages causés aux

époux Pelletier, dommages qu'il a établis à $834.56 dans
le cas de M. Pelletier et à $600 dans le cas de Mme
Rachel Pelletier. La Cour en était venue à la conclusion
que les ouvriers étaient responsables parce qu'ils étaient
coupables de négligence en utilisant des vis d'un pouce
et demi seulement, enfoncées dans le plâtre, pour faire
tenir au mur une armoire d'acier qui. par la ‘suite,

devait être remplie de vaisselle et par conséquent

Les montants alloués pour dommages par la Cour

l'ont été séparément parce que les deux epoux sont
mariés sous Je régime de communauté de biens et
qu'alors le mari est personnellement responsable des
comptes de sa femme. fl est normal que ces comptes
au montant de $834.56 lui soient adressés. Les $600
accordés à Mme Pelletier sont pour les souffrances
endurées par elle-méme et pour une infirmité person-

Les trois juges de la Cour d'appel ont été unanimes
à maintenir le jugement rendu par l'hon. juge Edouard
Tellier. de la Cour supérieure de Montréal. qui ordonnait

à Thibodeau et Rousseau de verser à paris égales une

somme de $834.66 à Monsieur et $600 à Madame. Ja
Cour d'appel affirme que le fait d'avoir posé des vis

de moindre longueur que ceile demandée constituait

un vice caché et une malfaçon. La Cour d'appel dit

qu'il y a aussi responsabilité délictuelle envers  
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ROME (UPI) — Comme le prince de Condé, avant la bataille de

Rocroy, Tito Zaniboni dormait comme un bébé le 4 novembre 1928 au matin,
dans la chambre no $0, de l'Hôtel Gragoni, au coeur de Rome. La police
secrète, la redoutable organisation fasciste Ovra, fit irruption dans sa
chambre, exactement quatre heures avant le moment où il devait assas-
siner le dictateur Benito Mussolini, de la fenêtre de l'hôtel.

Ce fut la fin de la carrière de
ce conspirateur “naif”, comme
il avait eté qualifié par ses ca-
marades socialistes Ce jeune
officier alpin, beau et élancé,
eut la vie sauve parce qu'il
dormait lorsque les policiers
visitèrent sa chambre.

Carabine non chargée
La carabine de précision avec

laquelie il voulait tenter d'assas-
siner le dictateur se trourait
bien dans un tiroir du meuble
de la chambre. bien huilée et
bien en ordre, mais elle n'etait
pas chargée. Ft la poursuite du
tribunal fasciste chargé de le
juger ne put jamais prouver
qu'il se préparait à tirer sur le
Duce. de sorte que la sentence
de mort ne put être prononcée.
les details de la tentative

infruetueuse de Zaniboni furent
découverts récemment, lorsque
l'homme mourut. Il avait conspi-
ré contre le regime fasciste avec
le zèle d'un amateur, après le
meurtre du député socialiste
Giacomo Matteoiti. enleve et tué
par dus fiers-à-bras du régine
au moment où il se preparait à
prononcer un violent discours
contre le dictateur.
Une chose que Zaniboni igno-

rait, cependant, c'est que la po-
lice secrête était renseignée sur
tous les details de son projet
d'assassiner le Duce en tirant sur
lui de la chambre de l'hôtel,
ce dernier se trouvant en face
du Palais Chizi, que Mussolini
avait choisi comme bureau, avant
de déménager plus tard dans le
plus somptueux et imposant Pa-
lais Venizia.

L'individu qui renseignait
l'Ovra aussi scrupuleusement
était Carlo Quagha, que Zanibo-

ni considérait comme son ami
le plus sûr et son homme ce
confiance. Le conspirateur n'au-
rait jamais pu imaginer que ce
collaborateur apparemment si
devoué put être un dclateur au
service de la police secrète.
Le 4 novembre 1928, Musso-

lini devait parler du balcon du
Palais Chigi devant un groupe
d'anciens combattants. Zaniboni
décida que c'était Je moment
propice. 11 loua à l'Hôtel! Dra-
soni la chambre no 90, dont la
fenêtre d'angle fournissait une
vue parfaite du baicon du Paliis
Chigi. M1 réussit à faire entrer
dans la chambre la carabine
dont il voulait se servir.

La dénonciation
Quaglia informa aussitôt la

police secrète. Quatre heures
avant le discours, les hommes
de l'Ovra pénétrèrent dans la
chambre 90 et y trouvèrent Za-
niboni profondément endormi.
Les policiers avaient donc com- ;
mis une erreur en faisant irrup-
tion aussi à bonne heure dans
la chambre, car la preuve n’était
pas suffisante pour permetlre au
tribunal fasciste spécial de con-
damner Zaniboni à Ja peine ca-
pitale.
Tout ce qu'on put démontrer

contre lui au procès, c’est que
Quaglia l'accussit d'avoir eu
“l'intention” de tuer le Duce.
Le tribunal déclara cependant

Faccusé coupable et le condam-
na à trerte ans de détention.

Zaniboni, qui s'était mérité la
Médaille d'Or, comme héroe de
la première guerre mondiale,
resta emprisonné pendant dix-

 

 

Fer

Benito MUSSOLINI
La cible favorite des anarchistes

 

ans, c'est-à-dire jusqu'à la fin
de l'administration fasciste, alors
que le nouveau regime le {it
mette en liberté.

Après le deuxième conflit
mondial, on lui confia le poste
de haut commissaire pour les
réfugiés et les anciens prison-
niers de guerre. et il fut plus
tard président de l'Union des
Anciens officiers.

Son denonciateur. Quazlia,
mourut en Somalie il y a plu-
sieurs années. Au début de dé-
cembre dernier, Zanibuni se
blessa en descendant d’un auto-
bus, à Kome, et son état ne tarda
pas à devenir critique. I s'utoi-
Enit dans les derniers jours de
1960, dans un hôpital pour an-
viens comba'tants. à l'age de
77 ans.

 

 

Revenu agricole
OTTAWA UPD — Le revenu

monctaire des fermes à e&
d'environ $2.030.4 millions au
cours des neuf premiers mois
de 1960, soit une légère diminu-
tion sur les $2,032.8 millions de
la période currespondante de
1959.
Les chiffres pour chaque pro-

vince (ceux des mois correspon-
dants de 1959 entre parenthé-
ses}, de janvier à septembre :1i-
clusivement, sont comme suit:

en diminution
lle-du - Prince - Fdonard, $22.125,-
000 ($20.178000), Nouvcile
Ecosse, $31.129.000 1($30.803.0001;
Nouveau - Brunswick $35,702,000
$20.119 000); Quebec
$307432.000 $309.872.000);
Ontario, 5648.929,000 1$637,694,-
OM; Manitoba, $158.377,000
1$160.728,00')'; Saskatchewan,

S401,163.000  «$408.254.000¢ ; Al
berta, $342.572.000 $353.468.000),
et Colombic $82 873.000
+$81,668,000 1,

 

 

EST-CE LA BILE?
Aidez ln foie dans Ja secretion de la bile.
iat constipanon, ta digestion pemble,
manque  d'appetit.
pu'esse peuvent provenir dun mauvais
lonctionnement. Voici un remédr eprouve
qui «nde le toile dons son fonctionnement
normal c'est te remede vegetal numero 8
de l'abbé Warré. maintenant vendu sous
‘orme de tim:ine où de pilule.

‘In mois de traitement: $2.00

Demandes le manuel deGRATIS] Dimonies tomanuel és
ion. Un par famille. Ecrives a Case Postale
65, Station ‘“F, Montréal.
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1) Le tout-puissant chef de la police fermait les yeux,
serrant les dents sous la douche glacée, il redoutait
sans doute pire: le lynchage. La valetaille avait
essayé assez moilement de le défendre, puis s'était
enfuie. Avant que le guet füt sur place, M. d'Argenson
avait le temps d'attraper une bonne fluxion de poitrine.

 

2) Cartouche s'était glissé au premier rang de la foule
surexcitée, Une grande femme qui le dépassait d'une
demi-tête paraissait particulièrement enragée. Faut
be faire cuver 1" braillaitelle,. Des vermines comme
Ça pour diriger les autres, on n’en veuf plus! Je

m'appelle Margot-la-Religieuse.

HANQUOE
   occ LE PREMIER CHEF DE BANDE

 

 

vos services, Monsieur le ministre “, répondit le jeune
homme, goguenard. Et il s’éloigna en sifflotant. Toute
sa vie, Cartouche devait présenter ce que nous
appellerions aujourd'hui un “ défaut ” et qu'on aurait
pu considérer jadis comme une ‘’ vertu, à savoir qu'il
ne cherchait pas à exploiter à fond les hautes relations
qu'un coup d'audace, de courage, voire parfois de

sacrifice, lui avait procurées,

6} Cartouche ne savait pas quémander. Un jour
viendrait ou il trouverait plus juste, plus digne et

plus naturel de PRENDRE tout simplement.

 

3) Cartouche, dont la voix gouailleuse domina les
vociférations, dit brusquement: “A quoi cela va-t-il
vous servir, tas d'imbéciles, de molester ce gredin ?
Cela ne le fera pas descendre plus bas, ni vous, monter
plus haut. Tout ce que vous allez y gagner, c'est de
vous retrouver au Châtelst.., Allez, ouste, la leçon
suffit. Licherle et courez vous mettre au sec, avant

que les gardes arrivent ”.

XbYoAY=
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4) La foule, versatile, parut hésiter puis, subitement,
tout le monde s'égeilla, mon sans avoir précipité
M d'Argensen dans la fange du ruisseau. Quelques
porsennes de “bon Heu qui avaivnt assisté à la scène
Sans oser intervenir se précipitèrent peur l'aider à se
relever of lui tendre ser tiepoeu. Le ministre jeta
wn regard à Cartouche. “Je te. revaudaa! ça. Quel

est te nom?”

 
  

7) Dans une ruelle déserte, Margot-la-Religieuse se
dressa devant lui, la bouche mauvaise. “ Tu m'as volé
ma vengeance, petit imbécile. Tu n'es pas pourtant
un de ses sbires, ça se voit. Qu'est-ce qui t'a pris de
te poser en défenseur de ce gredin?” — "Ça
m'amusait ”, répondit Cartouche sans s'émouvoir. —
“Je les avais pourtant bren en mains, tous.” — ” Pas

tant que moi.”
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8) “Allons boire un pet, fa belle”, dit jovialement
Cartouche en lui assénant une claque sur l'épaule.
Sa vie indépendante et sen neuvesu métier l'avaient

aidé à acquérir besucoup d'autorité sur les dames.
Margot le suivit decilement.  

 

RESUME : Le jeune Carteuche est pour le

moment aide-recruteur d'un sergent de l‘armée.

Son père ayant voulu le faire enfermer à

Saint-Lazare, il a quitté définitivement sa famille

at il essaie de pratiquer un métier “ honnête “,

Cependant, Paris est en effervescence. Les

commères des Halles se sont emparées du

ministre de la police, d'Argenson, et le conspuent.  
 

Une sympathisante de Cartouche:
Margot-la-Religieuse

n = B= 1  
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9} Elle fui fit le récit de sa vie. Après une enfance
d'orpheline dans un vieux couvent, elle était devenue
sœur converse, Son existence était calme et assurée.
Elle n'en demandait pas plus. C'est alors que ce
paillard d’Argenson en avait fait victime. Margot
pourtant, ème naive et cœur naif et intransigeant,

avait renoncé au voile..
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10) Elle decrivit a Cartouche le personnage d'Argen
son, qu'elle connaissait bien. Son ame damnée était
la Fillon, belle et intelligente courtisane. Tous les
jours, elle faisait son rapport au lieutenant de police
et ses filles recevaient des instructions précises. Elle
avait ses entrées chez tous les personnages importants

du royaume,

 

11) Cartouche écoutait ces confidences avec une
désinvolture amusée, Le caractère mépriseble de ceux
Qui étaient revéêtus des plus hautes autorités lui
permettait d'étendre son mépris à l'autorité tout
entière. Quelle fierté pouvait-il retirer à servir
honnêtement une société aussi corrompue ? {I retint
le nom de Margot et la possibilité de la retrouver.

     
| ‘
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12) Ce soir-là, il emmena la fille. Le lendemain matin,
U était en train de chanter en s'accompagnent de sa
guitare, lorsque lo vieux sergent recruteur s'annença

bruysmment,

 



 

 

 

SPORIMES
LA COUPE STANLEY

Si, il y a quelques unnees, le Cleveland n'a pu
réussir dans sa tentative de rencontrer le champion de
la coupe Stanley, on se demande ce qui arrivera, lors
d'une demande des Russes. Ces derniers iront-ils
jusqu'à s'adresser à l'OTAN pour faire reconnaitre
leurs prétendus droits ?

Le champion de la ligue Américaine avait allégué
qu'on ne pouvait lui refuser le privilège d’aspirer à
l'emblème de la suprématie au hockey. Car c'est bien
dans ce but que fut présenté le désormais célèbre
trophée par Frederick Arthur, Lord Stanley of Preston.
Etle fils du comte de Derby ajoutait lui-même la condi-
tion suivante: “Cette coupe sera disputée chaque
année sur une base de compétition.”

C’est dire que tout club pouvait aspirer au trophée
en lançant un défi au détenteur. En fait, ce fut ainsi
pendant des années et des années et c'est ce qui expli-
que que la coupe fut mise en jeu plusieurs fois en
l'espace de quelques mois.

En 1904
Une des curiosités dans l'histoire de la coupe

Stanley fut bien celle du défi d'un club de ia “Ruée
vers 1'Or”, le Dawson City. C'était à l'automne 1904.
Probablement fort surpris de l'acceptation, les joueurs
de la ville du Yukon se préparèrent et entreprirent
leur voyage de 4.400 milles qui devait durer des semai-
nes. Ce fut d'abord grâce à des attelages de chiens
Ensuite à pied, puis en bateau. Enfin, ce fut le train
de Vancouver à Ottawa.

A cette époque, les détenteurs du trophée, les
Silver Seven d'Ottawa régnaient en maîtres dans le
monde du hockey. Ici, une parenthèse pour dire
qu'alors les équipes alignaient sept joueurs sur la
glace, les six d'aujourd'hui, plus un qui s'appelait
“rover” et qui se tenait en avant des deux défenses en
ligne avec le centre.

Oui, ces Silver Seven devaient être bien confiants.
Ils gagnèrent bien la premiére joute par 9 à 2 mais ce
n'était pas suffisant en tenant compte de la qualité de
l’opposition. En tout cas, dans la deuxième, les gars de
la capitale se mirent à l'oeuvre pour de bon, semble-
t-il, puisqu'ils l’emportèrent par 23 a 2!

Frank McGee: 14 buts!
Mais ce n’est pas tant la marge du triomphe que

je veux mettre en vedette, aujourd'hui, mais bien
l'exploit d’un joueur. Oui, Frank McGee compta 14
buts! Ce n'est pas tout. Huit de ces buts dans la 2e
période de 30 minutes furent consécutifs et en 8 minu-
tes et 20 secondes, par-dessus le marché. McGee ne
prit que 90 secondes pour enregistrer ses 6e, Te et 8e
filets tandis qu'il ne fallut que 140 secondes pour 4.

Inutile de dire que ces records ne seront jamais
égalés, pas méme approchés. À ceux qui allégueront
que la compétition n’était pas de taille. je soulignerai
tout simplement qu'une partie de la coupe Stanley.
ausssi récemment qu'en 1944, se termina par 11 à 0
en faveur des Canadiens aux dépens des Leafs de
Toronto.

Un dernier mot quant au défi. En 1926, les auto-
rités de la ligue Nationale s'emparèrent, ni plus ni
moins, de la coupe pour déclarer qu'elle était leur
seule propriété et qu'elle serait disputée selon leurs

conditions. Il n'en reste pas moins que, comme dans

un testament, il y a la volonté du testateur. Pourquoi
n’en serait-il pas ainsi quant à la volonté du dona-

teur ? Mais, s'il y a procès, je n'en suis pas. Que les
Russes s'en occupent.

Les voyages pour les clubs
C'est un proverbe que les déplacements enrichis-

sent l'esprit. Pout-ôlre n’y a-t-il pas d'esprit dans le

hockey. En tout cas, on vientde constater que les

clubs qui ont le plus de trajet à faire n’ont pas rem-

porté la coupe Stanley une seule fois, au cours des

derniers 20 ans. Il s'agit des Rangers de New-York, des

Hawks de Chicago et des Bruins de Boston. ;

Par contre, les équipes qui ont moins de milles à

parcourir, les Canadiens de Montréal, les Red Wings

de Détroit et les Leafs de Toronto se sont assuré

toutes les conquêtes du fameux trophée.

Pourquoi certains clubs ne voyagent-ils pas autant

que les autres ? Eh bien, à Montréal. Toronto et Dé-

troit, il y à moins d'attractions différentes du hockey.

A deux semaines d'exceptions pres, il y a toujoursla

glace disponible. Méme a Toronto. il y a toujours du

hockey le samedi soir, les spectacles de glace ne com-

mençantque le lendemain pour se terminer le vendre-

di. A Montréal, il n'y a que deux samedis où il n’y à

pat de partie. Enfin, non seulement les équipes de

New-York, Chicago et Boston doivent se déplacer plus

souvent mais elles n'ont pas toujours ou presque lou-

jours la glace à leur disposition pour pratiquer. Au

fait, c'est peut-être à cause de ce manque de pratiques

que des clubs ne gagnent pas souvent la coupe Stanley.

a
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Remise de parties
Dans le sport national américain, un grand nom-

bre de joutes sont remises à cause de la température,
cela jusqu'au jour où on aura un stade avec couver-
ture. En passant disons que ce sera le cas à Houston,
Texas, une nouvelle inscription dans la ligue majeure.

Dans presque tous les autres sports, on joue beau
teinps ou mauvais temps, même s’il y a ciel ouvert.
Evidemment, il n'est pas question de remise dans le
hockey à moins que... oui à moins que. Ainsi, samedi
5 février, les Rangers quittaient bien New-York assez
à l'avance pour se rendre à Boston où ils devaient
rencontrer ies Bruins Mais la tempête intervenait et
les joueurs de la métropole n’arrivaient dans la ville
des fèves au lard que vers 9 heures, soit quelque 70
minutes après ce qui devait être le début de la partie.
Celle-ci eut lieu quand même.

On en a profité pour déclarer que jamais une par-
tie n'avait été remise dans la ligue Nationale. C’est
faux. En effet, en 1927, je crois, les Senators d'Ottawa
devaient disputer un engagement à l'ancienne arène
Mont-Royal, patinoire des Canadiens. Il faisait un
froid de loup mais cela n'empéchait pas quelque 5.000
partisans d'envahir les estrades à leur capacité. 11 y
avait de la neige aussi et en quantité. On attendit
patiemment jusqu’à dix heures. On apprit alors que
la joute était remise. Il n'y avait pas d'espoir. Le train
qui amenait les Senators d'Ottawa était immobilisé
aux alentours de Hawkesbury et il n'y avait pas moyen
d'avancer. :

A l'arène Mont-Royal, on était mal pris. II n’était
pas question de “rain checks” comme au bascball. Au-
cune clause n’était inscrite sur les billets. En plus, il y
avait les estrades populaires où on réclamait les petits
cartons à l'entrée. On les remit ses cartons dans ces
cas tandis qu'on demanda aux autres spectateurs
d'utiliser les coupons qu'on laisse à ceux qui ont des
places réservées.

Il y eut bien quelques discussions. On finit par
quitter les lieux. Mais, le lendemain, on se l'explique
peut-etre. il y avait encore plus de monde dans les
estrades et dans les endroits où on pouvait se tenir

La coupe STANLEY
Un peu de son histoire

Oui, ce fut une partie
remise, la seule dans
l’histoire de la ligve Na-
tionale, du moins si la
mémoire ne me fait pas
défaut. Il est arrivé,
cependant, que le jeu
fut déjà arrété et ne fut
pas repris. Mais ce sont
d’autres histoires que je
vous raconterai un de

debout. ces jours.
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“Sondossier
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4. BA PtsPun, 0 s'est
1963-54 — Boston NAL 70 32 14 27 27 fracturé
1984-53 — Boston NML 70 J4 13 R M racturé
1953-56 — Bostun MHL 64 10 8 18 4 la mâchoire
1956-57 — Boston NHL 68 6 34 4 € en 1958
1957-58 — Boston MHL 54 3 16 21 2 et 1959,
1938-50 — Boston NHL 47 6 24 20 40 .
1960-00 — Boston NHL 6 20 25 45 & 2

ELIMINATOIRES cL  
  1953-54 = Boston NHL 4 1 @ 1 ¢

CERTSERRE1958-57 = Boston1967.8 — Bonton NHL 12 3 18 13 18 NT
1908-56 — Boston NHL ¢ @ 2 2 12 we

_— a - pet
 

 

  

7EEE

P
E
N

 



 

Volume it, numéro 18

Finition d'une cave —

extermination des grillons

Jheste entre deny man

Tey differ cotes de four Te

murs de ma care, et 3e rou

dritss que Tous me disez quelle

peitnirre est lu meléure :

1 — goudronner le mur de

enment, Ajouter un Visqueen

plus une division de 2 2: 3

dans laquelle vrait une lurne

tiolante, et fuur an Gyproc.

2-0 munie chose, mais je

ne mettrais pa. de lame reo.

tante mais Je mettrais, à ta

piace, «ur les 2 2 4, des feuall:>

de tentest, des tourrares, et,

pour fre, on ype On noo

dit qu'avec de sc lane violan'e,

au bout dun certian temps €

sl y a de Uhomadite, la line

a tendance @ descendre vor te

durs et ça sent icanras,

Aussi, Jar des cequets durs

la cave à la hauteur des ol

veans depuis ? aus Pour

von: n'mdiquer un proces"

port m'en dervre”

   

 

SD de Namt Leona *

R 1— Dans la première façon

mentionnée, le badigeonna-

ge au goudron n’est pas néces-

saire, Puisque vous me deman-

der mon avis, voici ce que ie

ferais, si j'etais a votre place.

Si le sous-sol est libre d'humie

dité, vous pouvez commencer ja

construction proprement dite.

Poser d'abord un vaporifuge Vis-

queen directement sur le solage.

Ce n'est pas nécessaire de pren-

dre le plus épais; le mince coûte

moins cher et ira bien quand
mème. Faites ensuite votre

charpente en 2 x J, par-dessus

Je Visqueen, à tous les 16 pou-

ces, de centre à centre: puis.

ajoutez la laine minérale "Fi

berglass”, et un lambris de votre
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choix: soit du contreplaqué, soit

de ia planche murale.

Pour isoler, je vous recom-
mande la laine minérale. Je

m’ suis servi chez moi, et it

n'ai jamais eu aucun des ennuis

que vous mentionnet. N'oubliez

pas, non plus, qu'il est extre-

mement important de laisser une

couche d'air libre entre le Vis

queen et la laine minérale.

Donc, si votre charpente à 3

pouces d'épaisseur, votre laine

ne devra pas avoir plus de 2

pouces d'épaisseur.

2— Les grillons? Pauvres bé-

tes: server-leur de la poudre

de pyrèthre. et ils transporte

ront ailleurs leurs penstes et

leurs chansons. II se vend des

canettes & bouton pressoir qui

exterminent aisément ce genre

de bestioles.

 

”

Plans et projets

Je vwndras
Pourrats Te prociier des

prans pour faire de ‘a seutp

ture sur bois Où des plans pos

save de pers Loavana de tes

courge.
Je voudrais aise saron Pare

vent tendre le conreplagee

JE DENIS. de Doria

savor 6

Vous pouvez vous procurer,

cher tes marchands de ma-

teriaux de construction diffé

rents genres de plans pour fa-

briquer petits meubles, jeux,

articles d'utilité domestique.

Certains organismes en publient

a l’intention des bricoleurs. Les

‘’Easy-Bilt”, entr'autres, vous en

offrent qui se taillent a plat,

comme des patrons de couture.

Profitez-en, pendant que vous

serez chez le marchand, pour

lui demander un manuel sur la
finition des bois =¢ la teinture
du contre-plaqué. Le magazine

“Mécanique populaire” en dis-

tribue. Ceux que eu locca-

sion d'examiner étaient très bien

faits.
Bonne chance, confrère.

 

 

 

  

 

Lavage de vitres
Les chôssis du deior de 4

warson sont tres sates Ph

ver. V aurait il 7m moyen sie

les nettoyer saus que l'eau géte

Si Out. peutan se err de

cette eau pour laver l'auto”

Vous rendre: service a bea.

coup de ménageres.

UNE QUI A HATE DE
SAVOIE de Ville La Salt

Bonjour, “une”! Rendre ser-

vice aux ménagères, c'est

mon côté faible côté rose de

ma chronique. Je suis donc dou-

blement ravi de me prêter à vo-

tre questionnaire. Une chose

m'embarrasse, cependant. Par

“chassis”, voulez-vous dire ‘”

tres” ou cadre des fenêtres?

S'il s’agit des vitres, comme j'ai

tout lieu de le croire, voici la

recette qui empêchers l'eau de

geler sur les vitres quand vous

les laverez à l'extérieur par

temps froid:

2 tasses d'alcool dénaturé par

demi-seau d'eau chaude.

Vous me demandez si on peut

se servir du même liquide pour

laver la voiture. Je ne crois Das

que ce soit une bonne idée.

L'hiver, non seulement il faut

débarbouilier la carrosserie, mais

il faut surtout enlever la neige

et le calcium qui se logent «n

dessous de la voiture. C'est d'un

tuyau d'arrosage que vous au-

riez besoin pour cette besogne,

et comme il ne saurait en être

question à cinq sous zéro...

abandonnons l'idée. Un garagis-

te de mes amis m'a déjà dit que

c'était très sage de faire laver

fa voiture une fois la semaine,

durant l'hiver, pour faire échec

à la rouille.

Je ne suis pas son conseil au

pied de la lettre, mais rien ne

vous empêche d'être plus pré-

voyante que votre serviteur,

chère madame.

 

  

porAvdréDaseluxs
Mauvais égouttement
du sous-sol

Je sus propretarre dd

bungalow depuis douze ans

Depuis trois ans, l'eau penetre

pur la base de ma chemivee. Je

me demande pourquor Que pour

rar-je faire pour y remédier,

Mme AR. de Montreal

R Cette infiltration se produit-

elle les jours de pluie et à

la fonte des neiges, ou est-elle

continue, à l'année longue ? Si

vous pondez par un oui à la

dernière partie de la question.

c'est très embêtant, mais il se

peut que vous ayer une source

naturetle sous la maison. Si, par

cont ce sont les pluies abon-

dantes qui déclenchent les im

filtrations, il y « aut de ca-

nalisation ou de drainage. Oe

façon ou d'autre, un bricoleur

n'y peut pas grand chose. Voyez

un entrepreneur compétent qui

étudiera le problème sur place

et vous conseillera en consé-

quence.
Si vous ne connaissez aucun

de ces messieurs, écrivez-moi de

nouveau: je me ferai une joie

de vous en recommander un.
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Sous-sol humide
Je snis proprietaire d'une

maison. Le plancher de la

car» est en terre de 5.0" de

hauteur. et c'est trés hmmnle.

Elle n'est pas chanfive L'homme

dité monte sur le plancher de

la maison.

l'avais pensé de mettre ur pa

prer d'aluminaum sur le plafond

de la cave, mais j'ai peur que

l'ean gele : Où mettre un papier

d'aluminien sur le solage

Que me conseillezrous que v>

conterait pas trop cher.

SALAIRE MOYEN.
de Pointe-aux-Trembles

Malheureusement, il vous

faudra débourser quelques

sous pour Quérir le bobo dé

  

JOSEPHINE

Bravo! It me reste une
cuisse de poulet ! -

votre sous-sol. Il est grand temps

que vous agissiez, si vous vou-

lez éviter que votre parquet ne

pourrisse lentement.

D'abord, il faut absolument

isoler les murs de la cave. En

suite, appliquez un vaporituge

de plastique polyéthyléne (Vis.

queen! de bonne épaisseur, sur

le sol. Recouvrer- de pierre

concassée. De la sorte, vous

aurez déjà bloqué la source prin

cipale de l'humidite.

Aerez beaucoup en été, par

temps chaud et sec. C'est excel

lent. Et voici un autre bon con:

seil: isolez vos conduites d'eau

avec un ruban adhésif. Ca ies

empichera de geler. Ce serait

aussi une bonne idée que d'ins-

tailer une petite “tort à chac-

bon pour faire des ‘’attisées”

dans la cave quand le coeur

vous en dira.

Pour finir, il faudra aussi so-

ler je plafond de ce sous-sol.

Bravo pour le papier d'alumi-

nium. Et voilà! vous aurez enfin

le confort et la sécurité dont

vous réver.

   

en plusieurs loges — Article cun

tracté.

3—lci — Aussi, de meme — Simple,

qui n'a aucun usage du monde.

4—Forme definitive de l'insecte à mé-

tamorphoses complètes — Note de

musique — Poisson a nagevires

pectorales très développées.

a 5—Interjection qui marque le déxoût

— Mode de distribution des nerfs

dans un région—Pronom personnel.

6—Grosse piece de bois verticale pour

soutenir provisoirement un mur ou

un plancher — Fond des parcs à

huitres — Epoque.

7—D'un verbe gai — Miséricorde,
grâce — Exister.

8—Oxyde de fer, vulgairement appelée

pierre d'aigte — Interjection —

Chacune des poutres transversales

qui relient les deux murailles et

soutiennent le pont d'un navire.

HORIZONTALEMENT 1 2 3 4 s 6 7 8 9 10

1—Paroles dites en criant -- Du vece =
-

aller. au futur.

2. Hane, aversion qui dore lons- «
=
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sous laquelle les Orientaux mettent

ifefOmmOmOR0000000m00-Pronoum persounel.

era -OOOOOO0000M0mudes — Ministre de la releton

mahometane

3 Fleuve d'Itahle — Jamais Europe

6 Ancien bouclier — Recueil de mots,

de nus propres

7. Peut ruisseau — Guide Dieu de

rater « OOE0O000RO00
8- Soutirer Leitre grecque — Petite

plante europmeenne à odeur Hat ©

ROCHE

9 Genre de mammiferes rongeur — ©
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} 10- Emploi frequent du son ou de L ©
° 9Espace sablé au centre des ampt-

Jettee 57 dats une langue Fiat
theatres — Qui imagine. )

' champetre.
10—Que l'on apporte en naissant —

; it Touffu — Pronom personnel — ] BB
Coupe à deux anses, ou les Anciens

; Grande ville de charpentier. ~
- servaient le vin — Premiere note

12 Pronont personnel — Cote d'une = OO0OOO
w de l'hymne de St-Jean-Baptiste.

; piece de monnaie — Science qui a
11—Fermée — Atome gazeux électrisé.

12-d'omm. de Suisse *Vaud* — Roi de

Juda — Bain de pieds.

13—Menue monnaie — Conjonction —
Bramer, crier en parlait des cerfs
== Preposition.

14+—Canton suisse — Pommade de blanc
de plomb — Appareil pour mainte-
nir en place certaus organes in-
ternes.

13—Conjugaison — Outit de maçon. de
sculpteur — Une des Cyclades.

16—Ragout de pommes de terre ou de
haricots — Conjugaison — Syn. de
fenouil (pl — Prefixe privatif.

17—Fruit sec indehiscent — Toute ou-
verture en creux — Crochet de fer.

c
l

pour objet Uetude de la forme de 9
la terre plo.

13 —Prifixe signifiant nouveau — Tria: + (I
ze — Conjoncthon negathe — De T7

nué d'esprit.

14 Mettre dans le bata — Sans orne-
ments — Ce qui sert à lier.

15- Fleuve côtier de France — Souvent
r«péte, traite.ee= 2 MOCOCICMEnduit dot on cousre la surface 7

16 Corde pour

de certains vusrages pour les pré- 1 2 3 4 5 6

server de l'action de l'air. VERTICALE
17 Affaibhe par l'usage — Qui s'en

1 Blamer, desapprouvent — Mot arabe
gendre, gui existe par sormeme —

Venu au monde qui signifie montagne et qui entre
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dans la composition des certains
noms géographiques.

2 —Pronom indelini — Qui est partagé
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DAMES)
avec Jean Lacas

AUX AMATEURS DU
CONCOURS Ne 13

Dans le dernier diagramme
paru sur la finale de ce con-
cours, nous avons omis un pion
noir am mumére 42. Vous en
ferez donc la correction et nous
nous en excusons. JL

 

PROBLEME. CANADIEN

Par MAP. BEUNELLY. Montréal,
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Siance .lé proces

Les Blancs jouent « gagnent

PROBLEME CANADIEN

Par HN, LeRREUX. Campdentes, NH.
~ 16 piécesv

LW mn x Ne

 

  
Blaney 17

Les Bianca jouent et gagnent

ROLUTIONS DEN PRORLFMES
DE DIVANCHE DEKNIFE

Pretieme canadien — Far A. Peiner,
2

28 21° 30 24° 41 WW:rte
71 3e. 37 0 10 2  La

Problème eanatien Par rams0hcreux,
Otawa, Ont.
Biases: 20-02: 3-33. 63-55; 8-35;
eu  1-06 gag.

  

 

tos Blancs jouent et fant M.
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Wiancs + pières
Les Blancs jouent et font mai

<n 2 mouvements

PROBLEME Ne 3196
Par LM

Noirs 4 piéces

 

Blancs 72 piéces
Tes Blanes jousnt st fone ma:

*e 2 mouvements

ROLITIONS

eee 3No 21N5-—-LA clef des Binmes
Af

phrgnieme No 2180—La clef des Blanes:

here No 190- La «tet des Haney:

No iene No 2191- La clef des Blancs
TRC
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alive MW GOREN
Personne vulnérable. Des-

neur : Quest.
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6 A762
ve
© 84
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QUEST EST

@eRi093 abs
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ORV109 87543
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Les enchères:
Ouest Nord es Sud
ts Passe 17 2%
20 34 4 Q passe

Passe 54 Passe Passe
Double Passe Passe Passe

Les jooeurs de bridge dans
un tournoi courront souvent de
grands risques “sauver ”
ou gagner quelques points. Vei-
ci une illustration.
La surenchère de Sud à deux

(rèfles dans cette donne est plus
ou moins normale et lorsque les
adversaires atteignent quatre
Coeurs, il devient évident qu'il
n'y a pas d'espoir de faire cbu-
ter le contrat, qui donnerait à
Fst et Ouest de 420 à 450 points.
Le facteur douteux, c'est l'im-

portance de la perte qui serait
subie par un sacrifice & cing
tréfles Une pénalité de deux
levées, 300 points, serait une au-
baine, mais une penalite de trois

levées, 500 points, serait désas-
treuse. Dans un tournoi, cette
différence peut signifier la vic-
toire ou la défaite pour me

jupe.
it entame du roi de coeur.
et en examinant les cartes du
mort, Sud constate qu'il devra
perdre cinq levées, ce qui re-
présente une penalité de 560

Ouest encaisse ensuite

Sud coupe le deuxième cocur
jowe un petit pique vers l'as
meet. Est, ne connaissant pas
projets de Sud, joue le huit.
dernier atout est retiré, et
en arrive à la conclusion
Est a huit coeurs dans sa
déduisant que Ouest, qui
le roi, puis Le deux, n'a

autre coeur.
est eorroboré par le

en à quatre coeurs. Sud
Qu'Est n'a qu'un carreau,

Ti] faut en concider six &
Ouest à cause de sa surenchère
libre. ‘De plus, si Est a deux
carreaux, touf est perdu pour

Sud),
Tout ceci amène Sud a la con

clusion qu'Est a deux piques.

et, pour aider la cause du dé
clarant, il faut que l'un des
deux soit un honneur.
L'As de carreau est done en-

caissé, ot Sud joue ensuite le

cing de pique. Est gagne avec

la dame, et il est obligé de re
tourner un coeur, qui permet à
Sud de couper d'une main et

défausser de l'autre, réduisant
aa perte à 300 points

A
R
T
O
i
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T] dut y avoir une grande ex-
Plosien de joie au Togo quand le
pays fut admis aux Nations
Unies en 1960, si nous pouvons
le deviner en voyant l'émission
de six timbres qui oat marqué
cet événement. Ces timbres re-

 

 

produisent tous le drapeau toge-
lais avec le mot Togo bien en
évidence, avec eetui de particw
lier que dans Le premier “O° du
mot Togo nous distimguens Pem-
bléme dex Natremsliutes Ces
timbres, meaîtiroieres éviders-
ment comme de drapeau, ent
pour valeur : 30c., 50c., if, 104,
254, et 20f.

Les émissions de timbres afri-
cainz sont abondantes, nous ie
voyons, et inattendues. Quatre

TIMBRES-POSTE

LA PATRIE LU DIMANCHE, 12 MAHS 1861 33

pion de la liberté, et il paraît
maintenant dans cette série où
une médaille frappée à l'effigie

 

du pervonnage que l'en
eat
Les timbres de cette émis
siem sont de 4c. rouge et Sc. brun.
Veyons deux timbres du Pé&

fu. Ce sont deux valeurs iden

 

tiques qui réunissent les deux

RÉPONSE LOGIQUE
BURLINGTON, Vermont —

Les femmes doiventelles tra
vailler ?

Voici ce que répond à cette
question le docteur Dalton Ver
non, spécialiste en relations hu-
maines de l'Université du Ver-
mont:

— Si les femmes restaient à
ia maison, l'industrie de notre
nation s'arréterait là. Historique-
ment, les femmes ont toujours
travaillé, mais aujourd'hui, en-
viron 21 millions d'entre elles
travaillent en-lebors de la mai-
son pour sagner un salaire. honsre

soutenue par deux Fubans. —————
deux ti à

Aumismatique. Une pre:nière ex-
position numismatique nationale
s'est teaue à Lima, la capitale
en novembre 1958, On y expo-
sait quelques-unes des premié-
res pièces de monnaie frappées
il y a trois siècles. Ces Mèces
de monnaie nous les voyons sur
deux timbres pour la poste
aérienne, elles sont grises et po-
sées sur un fond rouge-brum pour
la valeur de un sol et bleu pour
la valeur de deux sols.

 

MB. Les timbres illustrés dans
passetemps les plus populaires cette chronique sont fournis par
de l'heure, la Philatélie et latata MAISON VINCENT,

 

Vente «# achat — Choix complet
Albums Catalogues Classeurs - Etc.

Tout pour le collectionneur

FERNAND BELANGER
7901, tue BERRI (rnin Gounod)

CR. ¢.i49

 

 

timbres de l'ancienne Somalie
ltalienne nous rappellent les
Jeux Olympiques de Rome en
1960, Le premier de la scrie il-
lustre le flambeau olympique
et les trois autres representent
des coureurs stylisés. Les va-
leurs et la couleur de fond sont :
005, vert, 0.108. jaune, 0.45s.
violet et 1.80 rouge.

Deux timbres nous font con-
naître deux peintres : Alphonse
Mucha est un peintre et graveur

 

tchécoslovaque qui s’est fixé à
Paris (1860-1939), nous le voyens
sur un timbre de la Tchécoslovæ-
quie de 60h. grisnoir. La Bui-
garie honore un autre peintre
dans la personne d'un de ses su-
jets, Jarosiav Vesin, né en 1860.
Son portrait parait sur un tim-
bre de 1 lev. vert-jaunc.
La Bulgarie celèbre encore,

mais avec un an de retard, Je
centeGaire de naissance du phy-
sicien russe Alexandre Popof,
célèbre par ses découvertes en
clectricité et en TSF. LI paraît
dans un médaillon d'où s'échap-
pent des ondes électromagnéti-
ques (90 st. vert et beun-noir),
Un timbre de 2 drachmes mui-

ticolores mous rappelle que le

 

prince Constantin de Grèce a
gapné une médaille d'or aux
Jeux Olympiques de Rome, où
son équipe prenait part aux
courses de yacht,

Les Ftate-Unis ont reconnu le
mahatma Gandhi comme cham-

| Entière satisfaction garantie

eee TIMBRES-POSTE —
100 diff. Hongrie 45€: 100 diff.
Canade 30% ; 300 diff. Univers 48%

SPECIAL Ics 3 lots $8. Demandez nos
spprobations. Jolie prime gratuite à
chaque achat de $1 et plus. ROBAR,
Dépt 8177, Vde Avenue, S.JB

Brummonaiville, P.Q.
 

 

TIMBRES EN PAQUETS
500 différents du Monde ... 1.60

1.000 differents du Monde ... 2.
2.000 differents du Monde ...
1.000 diflorentz du Monde
5,000 différents du Monde
100 dittorents Aviation
Maison de confiance stablie & la
méme plecs depurs plus de 40 ans.

LA MAISON VINCENT
294 ouest, St rine, Montréal

L SEGUIN, UN. 17037

    

 

350 TIMBRES
DIFFERENTS

Compeenant : 20 diff : Pakistan: 10
diff: Inde grande formats; de Wis
olies séries de flaurs, oisesux, en

Mav, sports, etc.

Cosi ost wn superbe choix de qualité

SEULEMENT 25¢
Pour adultes demandant aotre

approbation

FARO STAMP CO.
Srencham, Ce. Quibec, P.Q., Cansde
 

 

GRATIS
103 timbres-poste

Pour commencer eu cenlinuer votre
cullection de timbres, nous vous
atfrone gratuilement [00 beaux timbres
@utérents du Monde Enties plus une
suparte série deu vieux pays avec

te première wouvelle demande de
«pprobations — Aussi liste

timbres en paquets el en
te — Toute eorrespondance en

français — Cudeau avec chaque
envoi — Envoyer 0.25 pour poste et
manutention

LA PHILATELIE LAURENTIENNE, Dépt 6
C.P. 1,6 Slation R°. Montreal 10

  

    

_

309 MONDIAUX
Tous différents Incluant Le Mu
rice. ser de l'exotique colour
bntannique serie amencuine latine
de ponte aérienne ; le Prrou, scenique,

Seulement 2%. Aussi
vos pom ot

 

approbatio
adresse cla!

HEWMAN. "Dept
Penticton. B.C.
    
 

Fusées, olympiques,
timbres des N.U, 10¢

SEULEMENT
“lection de timbres géante

compren: épisuens des
lusées |lunnires, |<.toitilez,
navires  mlomiques, séries
auf #8  ncouts érston
complète dea N.Y, Jlecticres
Cinirs.9h<  eiympiques et
mpurtives du Topo de a

Mango © du Paraguny. cle | Mlencagne,
de Im Koumnrie, KA dic-
Congaie ph. lari
Tout tela pou.

White Flaine, NV.
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Faire vue dimande
votre holy des Pa
qui voue (ntérenac
antl,
INCROYABLE MAIS REEL
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CENTRE PHILATELIQUE
275 ouest, rue St-Vellier, Dépt. P-172

Québec, P.Q.
Vevilles m'expédier 200 timbrer gr.ti5
ot un choix de tlimbrea on approbation
Fimelus 25 pour frais de poste et
manutention.
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FP “Et vous tapes trois copies à l'intention
de chacun das départements —

WW C'est clair 9

Ja |

nouvelle

    

 

“Mon travail me plaît, n'ayar

eu qu'à donner un timbre à

; À à — LQ= 4 ; _ {N | 4\ Vp 4

C2 quid y a de clair pour elle est 1- > ad

coup de cing heures et le retour a a E 3

aison auprès de iE bn

N NY
h 0 

“Enfin, ne restez pas assis à ne rien

      

  

  

  

  
Le premier jour n'est

pas trop tôt pour

mettre le patron à sa

main.

 

 

    
veux connaître ma pensee on 7s =

pa

à tu
‘a simplement engagée pour

renforcer l'équipe de quilles

 

 

   

“Pour une qui ne manque pas de

papillons elle sait leur préparer

tout un repas!” >,

(A) —_  

 

 

 
      
 

 

“Est-elle à leur service, ou

sont-ils au sien 7
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Vous faites mieux
(\ d'aller lui acheter

un beau cadeau|

   
      =

by
NN

ANI

Donnez-moi ceci, cela ),
x, et cela encore | py
Ce =
—

  

    
    

  
  

 

 

> De grâce, Blondinette, ouvre la )
porte et accepte ces petits

cadeaux, C’est ma manière de
IN demander

 

   fi  

   
  

   

 

pardon pour ce que

al me

à €

 

 
 

  
 

  
1

 

Elle à ouvert la porte, € )

emporté les paquets et

refermé la porte. _—

 

     

  
 

 

C‘est malheureux que ceci
arrive après toutes nos

rm C'est un volt Pourquoi attendre
quelealle son tout cela J
av m'expliquer ce
qui errivait ? 7

ae” =

Hs DS
années heureuses.  
  

PF”

  
de ne suis pas fichée, chéri !
Je me suis enfermée pour ne

pas être dérangée y
pendant que je
découpais

_({ vn patron.

   

    
    

 

   

 

 

 

  
   

 

 

   

is-moi, ie suis fêché |Croi ;
C'est à mon tour de =

m'enfermer dans ma 7
chambre.
—

 

  
   

    
  

  Ço marche. Le voici qui veut rentrer
dans mes bonnes grâces. Je me
demande ce qu'elle m'apporte !    

 
 

  
  

Un bol de
soupe aux
fèves |
<<}  
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C'est peu, un rival qui
cherche ton amour? Dis-

A moi son nom et d’où i

  

   

  
  
  

   

 

Rengaine ton poignard, Luothi Ne sois

pas vexé par un moustique, Un grain

ou une pou 1
 

7?
-

C'est Kevin, de notre propre Père, pendant que

brlande. On le ramène ic, : Luoth était absent, K #4

fu pourras alors juger par A y j'ai fait pro- G f g ;

toi-même | metire à Kevin Z ‘ J - a:

(de m'épouser. FN D auf 14
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#7Non, mais sa rage est
déjà meurtrière. Que

= dois-je faire ?

£7 Bien ave je sois devin

! et ami des dieux, je ne

puis t'aider,
mon enfant!  

  
 

   
+ à Radf Où est ton soupi-

. rant ? J‘aitends de- Le voici, on l'a enfin

puis longtemps! M. sorti de ra
“ais J
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Je n'ai pas encore - -——=7 MER AE “Les pirates ne vont pas s f —4
le signal de me : | a ÇÛ == 2 bien, A
poser sur le pont! sea PE CES .

‘ ‘ ms =es -E A py ; ae ae  

 

  

 

 

 

 

Non .. . Tu cs mort,
Je t'ai vu mourir !

il ne resto
que nous

deux, Tops.
  Sois fort! J'ai besoin dc toi, Tops!

Donne le signa. a ton

hélicoptère. Dis-lui de

 

     
de l'ai vu plonger dans la mer .. . Comment
es-tu revenu ? Il ne peut réellement y

avoir de fantôme!

     
  

  Bien, c'est Je
patron! S'il

veut que je
descende...

  

 

   

    

Pourquoi me fait-il
atterrir ? Je suis
supposé rester dans

l'aie et remonter
le butin ?

 

  
 

 

 
Sortez de là

avant que je

Délivrez vos hommes, capitaine,

et envoyez-les ici. Le raid est

terminé.
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LE MAJOR TIC

 

 

y Regardencote sstetd | B2 il y à trois mais qu'il m0 promet de tour

 

 

 

 
 

| YVAN LE TERRIBLE
Oui, I Je ne puis la °

de steno! faire
travailler! _<

 

 

 

      

  
abc

Vv Tie Chives Tribus

  

   

   

  

 

Elle verd son temps à

cette fontaine ! Je vais ‘

  

 

  

       
Bonjour,

tout te monde!

\

Voyez ce que le
coup de vent à

fait!

 

      

Bien, quelle

chance |  
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 Bonté, le téléphone doit )
être en mauvais —

Et je voulais comman-
der un steak pour   

  

  

     

 

 

 

  

    

 

   

  

La mienne nonplus. ]

Je dois penser à

tout pour la
famille. I

€ a i ”

J'écris une note et En allant au bureau laisse Tu peux te fier Ma femme n'a
Jiggs la laissera en cette note chez le boucher, à moi. ( aucune mémoire,

passant . et n'oublie pas !
~~
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Ouf! J'ai oublié de laisser ; ; Deu des d (Bien.Va vite et donne-lui x commandes de (Becelte commande au dernière minute !
boucher et il ferme dans cette note. : Porte-les vite —_— i A ==]
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Regarde, ils ont envoyé du Quelqu'un ) (All3, chérie! Qu'y INSECTE, comme si

i ps °t des champignons ! . d'autre aura a-+il pour souper ? tu nele savai
les retour pour notre boeuf ’ > v3
ere 3 ° | k |

TR = ~~0 =  
       

faxPatrie vous offre des heures et des heures de lecture
MANCHE | 
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Souvensz-vous, Roger, le
laboratoire est juste dépassé

ces trois pics. Je vous
: rencontrerai là sous peu.

Dans un vieil
avion mono-

prêt à s'envoler b
N vers lo labora

toire de

 

 
Au revoir, Roger, je Comme Roger passe au-dessus du terrain

t'aimais bien, de Starrock...

pourtant |

 

Si Starr Sapphire disait la
vérité j'aurais déjà d0 voir

le laboratoire.

 

   

 

Soudain, sans avertissement, l'avion
se désagrège en poussière — un
autre double de Dark qui ne pouvait
durer.

 

  
Si Starr pensait mo tuer ainsi, il a oublié ;
ma ceinture volante ! Professeur Dark, N Cela a l'air du laboratoire ;
soyez prêt à répondre à quelques Pp x Starr n'a pas menti.

questions.

  Ÿ  Dreenal quelqu'un appro-
che du laboratoire !   

 
 

 
 

 
Est-ce Starr,
Dreena ?

“Ni 13 1960 by John PF, Die Ca
Dictritioird by National À =3 Lepage Syndicate. Pan,    Non, papa, c’est un homme

que je n'ai jamais vu!

TOUS LES GOÛTS SONTDANS...Butrie
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Grand-père et ’
Beau Parieur ;
se querellent.:

 

Bonté, quel est ce
vacarme ?  
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  Quel oiseau merveilleux. Il a si
bien mis votre père à sa

Hal Ha! Ha!
merveilleux.

 

  

    

 

  
   

    5 1) =

Tout oiseau aussi Je suis si fière d'avoir fait fus . , ;
C fin mérite une C ces gâteaux ! D) Voici pour toi, bel et intelligent >

C récompense | — oiseau °

‘ ( Ark ® >- ’

Sh

   

 

 

  

 

    

 

 

 

 

l Merci pour Ja

galette de bois,
jambes de bois!

   

 

7

™)(2 l JAMBES DE BOIS| GALETTE DE BOIS!
LAISSE-MOI ALLER, JE VAIS EN FAIRE

UNE FRICASSEE.

 

    
   

     
LinPatrie est une vraie mine de renseignements

DIMANCNE
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UN MOMENT
DE DÉTENTE   

 

  

 

 

 

 "Ne vous inquiétez pas ! Vous allez l'avoir

CETTE fois.”
"Au regret, monsieur. Pas de service à " , .moins que vous ne portiez une cravate...” Naturellement, je ne te changerais pas

pour un million — ta garde-robe seule
vaut plus que cela.”

 

 

 

 
   
 

   
 ‘Pourquoi ne me dis-tu jamais de belles choses comme cela ?”

PEINTRE
D'AFFICHES

 

          
 

 

 
      

“Hi Faut excuser Paul — il fait son meilleur travail quand il est inspiré.”  
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souvent contre |

AIER
Tu sais, Le Noueux, je dispute Jde dois me sentir sentimen-

oi, mais dans le
fond tu es un bon gars!

    

 

  
PrHam Fsuæ @? À
[Ça me touche ici quand je ponse
[os combien de temps toi, Jos

et moi sommes copains |

   

 

Quelque chose
d'étrange se passe! J

Que veut-il ?
  tal aujourd'hui!   

  

 

  

=

 

  
 

Oh 1 Assez bavarde ! Je devais rencontrer
une |-une fille il y a dix minutes.

L Alors, à bientôt, Le Noueux, Reste là! Tu

vieux copain ! Je me sauve. n'as pas /||

3 encore payé |

- ta note!

  

 

/ Ni

      

 

Oublié mon pizd! Je com i
nais tes histoires !
Hé! garçon !     

 

 

 

Lorime dec: nt ct res

F Pourquoi n'abandonnes-tu pas tes ha )
Lit.z'es de prgue-assictte ? Cost

degouisnt! Ne seras-tu jamais un

ponsable ! J 6

 

   

  

 

Excuse-moi,
te Noueux…

Voici.

Oh! malheur! J'ai eu- Eh! Jerry — peux-tu me passer de
blié mon portefeuille ) quoi payer ceci? Quel oubli

h i._ chez moi _— 9 stupide !

  

    
     

 

 

 

 

 

 S
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Nf Bien sur, Le Noucux! Ce

A n'est rien! Voici et

garde la monnaie.

  

     

 

Que veux-tu dire, -

Jerry a dérangé ta
les sermons d'un

hypocrite me
en?? rendent

? malade ! ( i

Tu sais, j2 suis toujours heureux d'aider ur )
copain! C'est pour ça, des amis! Disons
ss _, que ce déjeuner etait ina

traite!
   

  

      

   

  

 

PAS UN JOURNAL NESE COMPARE ÀaPatrie
MANCHE
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C nous faut retourner à |

101 DALMATIENS
de (OaurDrsver

. és sorcière !
7 bh slomnous | ~C Londres. 1

 

     

     

   

  

   

   

  

  

— Sel [JI
Elle va faire des
manteaux avec

une ; : VUE TS
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   Voici les frères

! Baduni

 

Perdita! chiots!

~f Arrivez, nous partons

pour Londres.
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leur fuite à travers les forêts
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et les champs de Suffolk. FATA
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V =

  
 
 

 

Au crépuscule, une

patrouille amie trouve les
marcheurs épuisés.

cas     

    

ll faut qu’ils soient

pauvres

petits |

  

; Nous avons un
<r abri pour la nuit pour
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7 7 LIGUECONTRELE CRIME ~~
 

 

 

| T= ag:
TNET ONE
| z pi i J ' Jo. 12, D = = @ En 1959, 288,000 autos ont été voléas,

dont 64° par des gens au-dessous
\ de 18 ans. 

 

  

  

Comme je lui offrais Votre histoire Robert se rend au logis de Tarter pour voir
ne tient ;

une demeure chez debout Rl comment Sam s'en cost tire!
moi, elle volait ma :

 

    
 

Wa dû tirer un coup avant PENDANT CE TEMPS, DANS LA COUR ‘

d'être désarmé.    

 

    

  
    

Même avec une balle dans l'épaulz,

tu lances une dangereuse hache.

/ 2

 

 

    
 

 

I" Comme un animal blessé, Tarter attaque Un solide direct au ventre par le détectiveavec furie. En corps à corps, Sem est poussé petit à
paralyse un instant l'assaillant, petit vers la falaise.     

 

 

 

‘Boudainement, suivant le mouvement de
son adversairs, Sam le fait passer

pae-dessuslui.     
 

i£uPatrie VOUS OFFRE & JOURNAUX DANS 1 
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Et dans les circonstances, je crois que Je regrette cela, M. Fling, es je La fillette réellement coupable de ce dont on a
Jeannine serait plus heureuse dans uno dois confesser que je suis déjà /— accusé Jeannine est la petite-fille d'un homme

autre école! Vous edmettrez que punie pour mon très riche qui devait donner une forte
vous avez été passablement injustice! somme en fiducie à
sévire.anvers elle ?

    
   

   

 

  
  

 

  
2
 

l'école.  

         

          

     

 
 

Puis-je dire qu'il Je suis peiné de la perte Difficilement, M. Fling, Et j'espère que
fallait du courage possible de cet argent, Mlle mais l'école s'en tirera re

de quelque maniére.

Puis-je dire adieu à

Jeannine ?

pour garder mes
principes et renvoyer

1a fillette ?

Stayd. Peut-être l‘aurez-

vous quand même!
Jeannine ?

    

   
  
 

  

  

     

Bien! C’est fait ! Je me sentirai mieux de te voir dans une
pension à la campagne pendant mon voyage en
Amérique du sud.

  
    

 

C'est là une bonne question, petite. Je ne puis

l'amener et il est difficile de le placer dans une

école tant qu'il n'aura pas eu d'autres cours.

 

   
Oui, mais

 

  

     

que faire

de David ?

  

  
I! déteste

beaucoup la

  
  

 

    OCT)

ue
En tout et partout il semble que je ne lui ai fait aucune

faveur quand je l'ai enlevé de ses marécages pour

l‘amener ici. Bien, montons et voyons quoi faire !

  
  

  
  

 

 
     

  

      

    

 

   

C'est le papa |

de David ! Oui, je m'ennuyais

4 j tellement de mon Ÿ

ha mo garçon que j'ai

i \ voyagé jusqu'ici

pour le ramener!

La vie est impossible

sans lui.
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Jacques of Sylva surveltlent pendant que le robo? est conduit à un — ceAves SPATIAL —-— an. oo

    

  

   

Nous sulvrons dans mon

appareil.

 

 

Le navire de Sylva suit jusque près de
la terre.

D'une manière ou
Surveillons sur cet écran. d'une autre je
Mes hommes ont envoyé vous arré-
un message radiopho- terai.
nique que vous

tetourniez sur terre!

   
  

     

 

   
  

Le robot qui vous ressemble
retournera vers la terre.

surveillerez les résultats avec moi!

 

Plus tard le navira spatial laisse ‘descandre le robot dans-une base de
projectiles de l'ouest.

é Regardez ! C'est

Jacques |

r= le re-

 fr v
Una robot qui me ressemble L'outillage de fac-similé du laboratoire |
parfalement I Comment avez- On vous « simplement copié e placé

dans une enveloppe de robot! Nous n’y
ajoutons pas la voix, mais simplement

une bombe, commececi...

vous pu le fabriquer si vite ?     

 

€

 2

  

  

 

  

Surprise n’est pas le

mot! Cela me semble
un meurtre

prémédité !

Ce sera une grosse
surprise pour vos
associés de la
terre,
Jacques !

 

.. Vous en

   
  

 

  

  

  

       
 

    
  Le navire n’est pas

resté longtemps!

    

 

= Allons
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